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vention faite lors de son pas-
sage mercredi soir à l’émis-
sion « Hiwar Essaa » de la
télévision nationale. Tout au
long de celle-ci, Abdelmalek
Sellal s’est efforcé de démen-
tir les scénarios catastrophes

qui sont prédits pour le pays et de convaincre que
les autorités disposent d’une batterie de moyens
de recours pour affronter la situation sans chan-
ger ou revenir sur les fondamentaux des politi-
ques de développement et sociale sur lesquels est
basée l’action gouvernementale.
  L’on retiendra qu’il a également profité de son
passage pour s’adonner à une clarification de la
position officielle sur la controversée affaire de
l’exploitation du gaz de schiste qui a provoqué
une forte ébullition au sein des populations des
régions concernées qui en exigent l’abandon. Sel-
lal s’est montré à la fois serein et rassurant avan-
çant des promesses et engagements qui contredi-
sent l’intention prêtée à l’Etat d’avoir opté pour
un programme « d’austérité » dont les citoyens
feraient les frais. A-t-il convaincu ? Là est la ques-
tion. S’il n’y est pas parvenu, la raison essentielle
en sera due à ce terrible déficit de confiance qui
caractérise les relations entre gouvernants et gou-
vernés dans ce pays. Ce n’est pas une interven-
tion télévisée aussi sincère puisse-t-elle avoir été
qui va réduire le fossé de méfiance qui s’est creu-
sé entre eux.
  Dans un moment aussi grave et crucial que celui
auquel le pays est confronté, ses dirigeants récol-
tent ce qu’ils ont semé. Ils ont trop fait une chose
puis son contrainte en soutenant systématique-
ment qu’ils sont ainsi guidés par l’intérêt natio-
nal, qu’ils en sont arrivés à perdre tout crédit.
Sellal, pas plus qu’un autre du sérail officiel, n’est
en mesure de renverser cette situation.

Après avoir tenté dans
un premier temps de
minimiser la gravité
que revêtent les con-

séquences pour l’Algérie de la
crise pétrolière et soutenu
qu’en tout état de cause le pays
est préparé à y faire face sans remise en cause de
ses politiques tant de développement que sociale,
le gouvernement a été contraint au rétropédalage
pour admettre que la situation à laquelle la na-
tion est confrontée est plus inquiétante qu’il ne
l’a envisagé. Mais il l’a fait dans la confusion et la
cacophonie de déclarations contradictoires sur ce
qui va être entrepris pour mettre le pays en situa-
tion de traverser ce cap difficile.
  Il en a résulté que loin d’être rassuré par le nou-
veau discours officiel voulu « conscient et respon-
sable » par ceux qui ont été en charge de le leur
délivrer, les citoyens en ont au contraire retiré l’in-
quiétante conviction que non seulement le pays
est entré dans la tourmente mais que les dirigeants
qui sont à ses commandes ne l’y ont pas préparé
et ne savent comment remédier aux effets de la
crise. Un état d’esprit qui les a rendus réceptifs
aux rumeurs, allégations et commentaires les plus
alarmistes. De ce fait, le climat dans l’opinion
publique étant devenu dangereusement électrique,
il fallait que les autorités du pays s’adressent à
cette opinion de la façon la plus solennelle qui se
puisse pour tenter d’apaiser les craintes citoyen-
nes et faire passer le message que la catastrophe
annoncée par les cassandres impénitents et inté-
ressés ne menacerait aucunement le pays.
  C’était là un exercice revenant en principe au
chef de l’Etat auquel il n’a pu s’adonner étant phy-
siquement inapte. C’est donc Abdelmalek Sellal,
le Premier ministre, qui en a été chargé. Lequel
s’est adressé à la nation par le biais d’une inter-

Sellal plombé
 par le discrédit

du pouvoir

Kharroubi Habib

Abdelkrim Zerzouri

Le recours au bras de fer entre
la tutelle et les syndicats est
inévitable à l’ombre d’une

absence flagrante de bonne volonté
pour régler les préoccupations des tra-
vailleurs du secteur. Là-dessus, un ac-
cord de principe, partagé à l’unanimi-
té par les syndicalistes, a sanctionné
la rencontre de jeudi dernier. Tous les
membres de l’intersyndicale sont pour
la grève », nous a déclaré, hier, le
porte parole de l’Unpef, M. Amraoui.
Joint part téléphone, ce dernier nous
a précisé que la réunion, tenue jeudi
dernier, a été consacrée à l’élabora-
tion de la plateforme commune de re-
vendications. Une plateforme presque
impossible à satisfaire dans l’immédiat
et par le seul ministère de l’éducation
nationale, d’où la prévision d’une
brouille inévitable. Dans ses revendi-
cations, l’intersyndicale exige des ré-
visions en bloc, « touchant le statut
particulier, le régime indemnitaire, les
salaires, ainsi que la dynamisation du
dossier de la médecine du travail »,
comme l’a indiqué notre interlocuteur.
   Ce dernier nous a avoué que « les
syndicalistes savent pertinemment que
la tutelle ne peut pas régler ces pro-
blèmes, qui ne relèvent pas de ses pré-
rogatives, d’ailleurs elle ne fait que les
transmettre à sa hiérarchie, et c’est
pour cette raison qu’ils se trouvent con-
traint d’opter pour l’ultime recours, la
grève, pour se faire entendre des pou-
voirs publics ». Ajoutant dans ce con-
texte qu’ « il reste seulement à défi-
nir la nature de la protestation et sa
durée ». Une décision qui sera prise
lors d’une rencontre des membres de
l’intersyndicale prévue pour le 26 jan-
vier prochain. La couleur est annon-
cée. Le recours inévitable à l’épreuve
de force est un premier test pour Mme
Nouria Benghebrit, qui a réussi depuis
sa nomination à maintenir un certain
équilibre avec les partenaires sociaux.
   Aussi, cela ne constituerait pas moins
un test de vérité pour l’intersyndicale,
qui s’engagerait là dans sa première
action commune. Pour rappel, malgré
plusieurs initiatives menées par le pas-
sé pour se regrouper dans un cadre
unificateur de différentes tendances
syndicales, il n’a jamais été possible
de parler d’une seule voix.

  En tout cas, la Ministre de l’Edu-
cation nationale ne veut pas entendre
parler de « grève », estimant que tout
peut se régler avec le temps. Et, c’est
ce qui semble le plus manquer pré-
sentement, le temps, car les syndica-
listes semble avoir tiré un trait sur la
trêve. Sur un autre registre de la con-
testation, celle des élèves des classes

Plus de 3.000 enseignants univer
sitaires seront recrutés  dans diffé-

rentes spécialités dans le cadre de
l’exercice 2015, a annoncé jeudi le
chef de cabinet du ministère de l’En-
seignement supérieur et de la Recher-
che scientifique, Ahmed Saifi Benzia-
ne. « Dans le cadre de l’exercice 2015,
plus de 3.000 enseignants universitai-
res seront recrutés dans les différentes
spécialités scientifiques et techniques
ainsi que plus de 3.000 nouveaux
fonctionnaires entre techniciens et ad-

Le ministre de l’Habitat, de l’Ur
banisme et de la Ville, Abdela-

madjid Tebboune, a annoncé jeudi
à Alger que le gouvernement pour-
rait procéder à la régularisation des
logements sociaux vendus au mar-
ché noir afin d’empêcher les proprié-
taires de bénéficier des différents
programmes  de logement publics.
Le gouvernement tranchera le dos-
sier des logements sociaux vendus
après recensement du nombre, a
indiqué M. Tebboune qui répondait
à une question orale à l’Assemblée
populaire, en précisant que toutes
les solutions sont envisageables y
compris la légalisation de la vente
même si celle-ci est contraire à la loi.
Il a précisé, à ce propos, que les Of-
fices de promotion et de gestion  im-
mobilière (OPGI) chargées des lo-
gements sociaux ont lancé récem-
ment une opération d’inspection à
travers les différentes wilayas du
pays pour recenser les logements
occupés par les non bénéficiaires,
rappelant que sur la base des résul-
tats de cette enquête, un rapport
comportant toutes les solutions pos-

Le ministre de l’Habitat
Vers la régularisation des logements

sociaux vendus au marché noir

Plus de 3.000 enseignants
universitaires seront recrutés

ministratifs, a déclaré M. Saifi à l’APS.
   Invité de l’émission Hiwar Esaâ de
la Télévision algérienne, le Premier
ministre, Abdelmalek Sellal, avait an-
noncé mercredi que le gouvernement
continuera à soutenir et aider les jeu-
nes à créer des emplois avec le même
rythme en dépit de la chute des prix
du pétrole sur le marché mondial,
ajoutant que les secteurs comme la
santé, l’éducation et l’enseignement
supérieur « ne sont pas  concernés »
par le gel des recrutements.

L’intersyndicale de l’éducation
opte pour la grève

Epreuve de force inévitable dans le secteur
de l’éducation. C’est ce qui ressort de la

rencontre organisée jeudi dernier (22 janvier
2015) par l’intersyndicale qui regroupe en son
sein sept syndicats autonomes (Unpef, Snte,

Snapap, Snapest, Cla, Snapep et Satef).

terminales, Mme N. Benghebrit mar-
que le pas sur l’application de la fiche
de synthèse dans l’évaluation  finale
des candidats au baccalauréat. « Nous
avons décidé d’instaurer cette fiche de
synthèse dans l’intérêt  des élèves, car
il s’agit d’une récompense aux ef-
forts fournis durant toute l’année
scolaire, mais si cela provoque
l’angoisse ou la panique chez les
élèves, nous sommes prêts à re-
porter son application », a-t-elle af-
firmé, jeudi dernier, en réponse à des
craintes exprimées par des élèves de
3 ème AS dans un lycée de Lakhda-
ria. Certains candidats au baccalauréat
ont estimé, lors de cette entrevue
 avec la ministre, en visite sur les lieux,
que la fiche de synthèse « hypothé-
querait » leurs chances de  réussite à
cet examen. « Ne vous inquiétez pas.
Si cette fiche constitue une  source
d’angoisse, son application sera repor-
tée. Le ministère œuvre pour réunir
toutes les conditions devant permet-
tre votre réussite », a-t-elle assuré. Par
contre, la ministre s’est montrée fer-
me concernant le recours à la  limita-
tion du seuil de cours concernés par
les épreuves du baccalauréat. « Je  ne
veux plus entendre ce mot. Vous de-
vez étudier assidûment pour vous pré-
parer comme il se doit à cet examen,
a-t-elle répondu à une dizaine d’élè-
ves ayant  tenu un sit-in en dehors du
lycée pour appeler à la limitation du
contenu  pédagogique concerné par
le baccalauréat. « Le seuil des cours
est une mesure prise en 2008, et était
dictée par des circonstances particu-
lières. Aujourd’hui, rien ne justifie son
adoption  puisque les conditions de
scolarisation et d’avancement des
cours sont normales, et tous les
moyens nécessaires sont mis à votre
disposition », a expliqué la  ministre.
   Elle a annoncé que des réunions
d’évaluation du cycle secondaire se-
ront  organisées « incessamment »
avec la participation des enseignants,
des inspecteurs et des directeurs d’éta-
blissement. « Les élèves pourront y
faire des  propositions, à cet effet, à
travers leurs délégués », a-t-elle enco-
re insisté. Parmi les principaux aspects
à débattre lors de ces réunions figu-
rent  la possibilité d’avancer l’épreu-
ve du baccalauréat pour certaines
matières à la 2eme AS, a-t-elle indi-
qué, expliquant que cette mesure
pourrait être adoptée si on juge qu’il y
a effectivement, surcharge dans les
épreuves du baccalauréat.

   Des solutions pour tempérer l’ar-
deur des élèves existent, mais la grève
qui se profile dans le décor peut faire
changer les positions sur l’échiquier.
En faveur de qui ?

«

sibles sera soumis au gouvernement.
S’il est établi qu’un nombre impor-
tant de logements sociaux ont été
vendus illégalement, le ministère de
l’Habitat proposera la régularisation
de la situation à travers la légalisa-
tion de la vente entre le vrai bénéfi-
ciaire  et les occupants effectifs par
actes notariés. « Nous n’avons pas
de chiffres exacts à ce sujet mais
nous pensons que le nombre est
important, d’où la nécessité d’une
décision du gouvernement, seul ha-
bilité à trancher la question », a-t-il
encore dit. M. Tebboune a souligné
que « de telles solutions restent tou-
tefois difficiles dès lors qu’il s’agit de
légaliser une vente illégale. Mais né-
cessité fait loi ».  Après la légalisa-
tion, cette décision permettra de ra-
dier tous les occupants des loge-
ments sociaux concernés du fichier
national parmi les demandeurs de
logement et par conséquent les ex-
clure des programmes publics, ce qui
atténuera la pression sur ces pro-
grammes et permettra de mieux
maîtriser le marché foncier, a-t-il
ajouté. Il est possible d’utiliser les

fonds recouvrés par la régularisation
dans le financement d’autres nou-
veaux projets de logement, a-t-il in-
diqué ajoutant que « nous sommes
devant le fait accompli et, face à cette
situation, nous sommes tenus
d’agir avec pondération ». Bien
que la loi interdise la vente d’un
logement social destiné principa-
lement  aux catégories à faible
revenu, nombre de bénéficiaires
en ont fait un fonds de commerce
au marché pour vendre sans acte ou
acte notarié sous un autre nom, a
affirmé le ministre de l’Habitat. Il a
estimé d’autre part que ce phéno-
mène posait plusieurs questionne-
ments liés aux modes d’attribution
du logement social, aux critères et
au rôle des notaires. « Ce phéno-
mène revêt un caractère moral et
juridique », selon M. Tebboune qui
a souligné la nécessité de renforcer
les critères de distribution des loge-
ments notamment par l’actualisation
du fichier national duquel près de
18% des dossiers ont été rayés sur
la base des derniers chiffres avan-
cés dans le bilan annuel du secteur.
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M. B., T. M. et R. N.

A Tizi Ouzou, la neige a bloqué la
RN 15 reliant Tizi Ouzou à Bouira
 au col de Tirourda (commune

d’Iferhounène), la RN 33 reliant Tizi
Ouzou à Bouira près de l’ancien stade
Boussoule (commune d’Aït-Boumahdi) et
la RN 30 reliant Tizi Ouzou à Bouira, au
col de Tizi-Nkoulane (commune d’Ibou-
drarène) ainsi que le CW 253 reliant Illil-
ten à Bejaia, au village Tizite, le CW 9
reliant la RN71 au CW 253 sur une dis-
tance d’un km. A Bouira, l’amoncellement
des neiges a bloqué la RN15 reliant Boui-
ra à Tizi Ouzou au col de Tirourda (com-
mune d’Aghbalou), ainsi que la RN 30
reliant Bouira à Tizi Ouzou au lieu dit Tizi-
N’Koulen (commune de Saharidj) et la
RN33, reliant Bouira à Tizi Ouzou à Tikjda
(commune d’El-Asnam).
   A Bordj Bou-Arréridj l’amoncellement
de la neige a bloqué la RN 76 reliant Me-
djana à Theniet Ennasr, au lieu dit Ain
Siouane, dans la commune de Theniet En-
Nasr, et le CW 44, reliant Djaafra à Djaa-
fra, au lieu dit Rouaih, dans la commune
de Theniet En-Nasr.
   De nombreux axes de routes nationa-
les et de chemins de wilaya étaient égale-
ment fermés jeudi à la circulation dans la
wilaya de Tlemcen, suite aux chutes de
neige et aux fortes pluies enregistrées du-
rant les dernières 48  heures, selon la Pro-
tection civile de la wilaya. La route natio-
nale reliant Tlemcen et Sebdou est fermée
au niveau de la commune de Terny suite
aux chutes de neige, à l’instar des che-
mins de wilayas reliant Sebdou et Sidi
Djillali, El Aricha et Ras El-Ma, et Sebdou
et Béni Bahdel,  a indiqué le comman-
dant Omar Boussaid. Les intempéries
enregistrées ces derniers jours ont égale-
ment rendu la circulation automobile dif-
ficile dans de nombreux axes routiers sui-
te notamment  à l’érosion du sol comme
sur le chemin de wilaya 107 reliant Sidi
Djilalli et  El Abed, le CW 106 reliant les
communes de Beni Snouss et Mansourah,
le CW 94  reliant Tadjmount et Sid Youcef
et le CW 38 reliant Ain Youcef et Fehoul,
a-t-on  signalé.
  Les violents orages qui se sont abat-
tus durant ces derniers jours sur la wi-
laya d’Aïn-Temouchent ont occasionné
d’importants dégâts touchant particuliè-
rement les habitations précaires. Près
de  Terga, dans une ferme appelée «Dja-
bari Kacem» l’effondrement de la toitu-
re d’une maison a fait deux victimes,
deux femmes de 40 et 49 ans, sérieuse-
ment blessées et admises aux UMC d’El-
Malah.  Sans la présence des voisins,
trois enfants, âgés entre 9 et 12 ans,
auraient connu, un peu plus loin, pareil
ou pire sort. Toujours selon notre sour-
ce, elles seraient quatorze familles dont
les maisons ont été touchées. La plupart
des habitations, dont les toitures sont
toujours faites à base de terre (argile),
ont été inondées créant ainsi la panique
et l’angoisse chez les familles prises au
dépourvu devant la furie des eaux et les
fortes précipitations. Ainsi, nombreux
sont ceux qui ont abandonné, le temps
d’une nuit, leurs modestes maisons. Les
uns préférant passer la nuit hors de chez
eux, d’autres chez les voisins. Un peu
plus au sud-est de la wilaya, à El-Has-
sasna, plus exactement dans une exploi-
tation agricole dénommée «Lachlach»,
un éleveur, résidant aux abords de
l’oued, aurait perdu pas moins de 232
moutons emportés par les eaux en crue.
Venus à sa rescousse, les secouristes ont
néanmoins réussi à sauver une trentai-
ne de têtes, a ajouté notre source.
  A El-Bayadh, les chutes de neige enre-
gistrées ces dernières 24 heures ont en-
traîné la fermeture et des difficultés de cir-
culation sur certains axes routiers, selon

Chute de neige et de pluie sur plusieurs régions

Des routes coupées
et des dégâts

   Plusieurs routes nationales et chemins de
wilaya (CW) sont coupés à la circulation routière

suite aux dernières intempéries ayant affecté
plusieurs wilayas du pays, a indiqué vendredi un

communiqué du Commandement de la
Gendarmerie nationale (GN).

l’APS qui cite le groupement de gendar-
merie de la wilaya.
   La route nationale RN-47, sur son tron-
çon reliant la wilaya d’El-Bayadh à La-
ghouat, est bloquée au niveau des vira-
ges de la zone de Laguermi (El-Bayadh),
a indiqué le commandant Mohamed Der-
bal. Des difficultés de circulation, du fait
de la neige, sont signalées  au niveau des
RN-6A et RN-47, sur leurs tronçons re-
liant respectivement les  communes d’El-
Bayadh et Bougtob et El-Ghassoul et Bre-
zina, a-t-il ajouté.
  Plusieurs tronçons situés en altitude, à
l’exemple de Takouka, Meghriss, Babor,
Bouandas, Ait Tizi, Ait Noual M’zada ou
encore Tikerkart, dans la wilaya de Sé-
tif étaient obstrués. A Batna, si la neige
est également tombée en abondance,
elle a surtout affecté les zones monta-
gneuses, le chef-lieu de wilaya étant re-
lativement épargné.
   Dans les Aurès, la circulation est pa-
ralysée dans plusieurs segments des rou-
tes nationales (RN) 77, 87 et 31 près,
respectivement, des localités  de Me-
rouana, Nafla, Theniet Ersass et Ain Et-
tine, en plus d’axes secondaires situés
en montagne (dans les environs de Ki-
mel et de Bouzina, notamment), selon
la Gendarmerie nationale.
   Plusieurs maisons du quartier séculai-
re Douérate de Blida ont été inondées
ces dernières vingt-quatre heures et il a
fallu l’intervention de la Protection civi-
le pour pomper l’eau qui a atteint en
certains endroits une quarantaine de
centimètres, faisant peser un danger cer-
tain pour les maisons, de construction
fort ancienne. En effet, les avaloirs bou-
chés et l’absence de couloir de dégage-
ment ont fait que les eaux des pluies in-
cessantes qui se sont abattues ces der-
nières vingt-quatre heures sur la région
n’ont pas trouvé où aller et ont pénétré
dans les cours et les chambres de ces
habitations. Les sapeurs-pompiers sont
intervenus pour pomper l’eau et essayer
de déboucher certains avaloirs. D’un
autre côté, la RN 37 reliant Blida à
Chréa, la RN 64 menant de Bougara
vers El Aissaouia et la RN 8 entre L’Arba
et Tablat ont été fermées à la circulation
par la neige qui est tombée durant la nuit
de jeudi à vendredi et les services con-
cernés étaient dès la matinée à pied
d’œuvre pour dégager la neige qui s’est
amoncelée et permettre une circulation
automobile presque normale sur ces
axes très importants.
  Les tronçons routiers au nord de la wi-
laya de Laghouat, coupées à la circula-
tion suite aux chutes de neige des derniè-
res 24 heures, ont été rouverts à la circu-
lation, a indiqué jeudi le directeur de wi-
laya  de la Protection civile.
   Il s’agit de la RN-1A reliant Sidi-Bou-
zid à la RN-47, sur son tronçon entre
Aflou et Brida, le chemin de wilaya re-
liant Gueltat Sidi-Saâd et Ain Sidi-Ali,
ainsi que la route menant de Taouiala à
l’intersection donnant sur la RN-47,  a
précisé M. Abdelhak Lagraâ. D’autres
«points noirs» ont été éliminés sur des
routes non classées qui ont été coupées
à la circulation en raison du verglas et
non pas d’accumulation de neige, à
l’instar de l’axe routier reliant Ain-Sidi
Ali à Brida où des actions sont menées
actuellement pour sa réouverture. La
partie nord de la wilaya de Laghouat en-
registre une sensible baisse des tempé-
ratures suite à la détérioration des con-
ditions climatiques.
   Suite à ces intempéries, un dispositif de
la GN a été déployé sur l’ensemble des
axes routiers pour porter aide et assistan-
ce aux citoyens et les travaux d’ouverture
des routes entamés par les autorités ad-
ministratives se poursuivent, a relevé le
communiqué de la GN.

El-Houari Dilmi

Une partie importante de
l’aide humanitaire ac-

cordée par l’Union européen-
ne aux réfugiés sahraouis des
camps de Tindouf est détour-
née de façon organisée depuis
des années», révèle ce jeudi un
rapport de l’Office anti-fraude
(OLAF) cité par l’AFP.  
   Interrogée jeudi au Parlement
européen sur ce rapport rédigé
en 2007, la commissaire euro-
péenne au Budget, Kristalina
Georgieva, a reconnu que l’exé-
cutif bruxellois «n’avait pas jugé
nécessaire de suspendre son
aide et avait continué à allouer
annuellement 10 mill ions
d’euros pour les réfugiés des
camps de Tindouf administrés
par le Front Polisario». 
   Le rapport de l’Office de lut-
te anti-fraude se fonde sur les
résultats d’une enquête menée
depuis 2003. Il porte de lour-
des accusations et cite les noms
des personnes soupçonnées
d’être les organisateurs de ces
détournements qui commen-
cent dans le por t algérien
d’Oran où est opéré le tri entre
«ce qui doit arriver et ce qui

Deuil et fouet :
Abdellah et son
esclave Badaoui

Kamel Daoud

Le deuil et le fouet.
Vendredi avec ce ciel
aux nuages gigantes
ques: un cerveau aé-

rien de géant. Couleurs fas-
cinantes. L’info du jour, trois
jours de deuil en Algérie.
Pour l’un des Rois chancelants de cette Ara-
bie qui nous pèse sur l’âme et la racine. Un
roi est mort, un autre l’héritera au nom d’Al-
lah pour quelques années. Leurs mandats à
vie sont curieusement brefs dans ce royaume
de l’éternité. Trois jours de deuil chez nous.
C’est alimentaire, de la politique. On le devi-
ne. Mais l’autre ? La pensée est en effet pour
l’autre, celui qu’un collègue chroniqueur a
salué, entre « je suis Charlie » et je « suis
Mohammed » : Raif Badawi. Le bloggeur
condamné à 1000 coups de fouet et 10 ans
de prison pour un blog sur le net. Il en a déjà
reçu 50 coups selon les rapports. Il lui reste
950. Et dix ans de prisons. C’est ainsi: le
monde dit “arabe” a désormais des obses-
sions rageuses et inhumaines: flageller et ju-
ger les blogueurs, les dissidents, les gens sin-
guliers et différents, les révoltés, les dignes
et les justes. Insulte à l’islam et “atteinte à
la personne du roi ou du Président” sont des
crimes plus grands que la saleté, le sous-dé-
veloppement, la lâcheté internationale et la
pauvreté ou la corruption nationale.
   Donc c’est simple pour ce vendredi: dix ans
de deuil pour Raïf Badawi. L’esclave qui vaut
mieux qu’un Roi et qu’un royaume. Cela fait
mode? C’est trop facile? C’est attendu? Bien
sur. Continuons à voir dans l’indignation, une
mode et dans le devoir de rappeler l’injusti-

ce une alimentation géné-
rale. Cela dédouane et
permet de revenir au sta-
tut du mouton sans trop
de culpabilité. Ce jeune
bloggeur est vivant, il est
en prison, il a deux en-

fants et une famille et tout le reste est bla-
bla cependant. Il ne s’agit ni d’Islam, ni d’in-
sultes, ni de récupération, ni d’autres cho-
ses. On pourra déblatérer des siècles, cela
ne change pas l’évidence: un jeune saou-
dien est en prison pour dix ans et pour 950
de fouets. C’est une injustice. Et ceux qui
aujourd’hui viennent nous parler de defen-
der l’islam, il est utile de rappeler que la
justice est une valeur au dessus de la foi,
dans les textes sacrés même. Donc dix ans
de deuil. A chacun ses favoris. Face à Dieu,
je choisi de soutenir l’humble, pas le roi. Il
faut le rappeler aujourd’hui, ici, en ce mo-
ment. A ceux qui l’oublient, tentent d’en
noyer le scandale. Ceux qui se présentent
comme défenseur de Mohammed en
oubliant cette injustice. Aux gigolos des
mosquées qui y vont faire des « études »
et revenir faire les agitateurs dans ce pays
et aux admirateurs courbés de ce Royau-
me. Ce n’est rien, c’est facile, mais c’était
juste pour rappeler, ne pas oublier et pré-
ciser que « je suis Mohammed » ne sert à
rien et ne signifie rien, si on n’est pas Raïf
Badawi. Juste le rappeler. Pour qu’on n’oublie
pas, entre deux prières et une fatwa contre
la fabrication des bonhommes de neige, com-
me décrété récémment dans ce royaume par
un «Savant».

peut être détourné». «Une des
raisons qui ont rendu ces dé-
tournements possibles est
la surestimation du nombre
des réfugiés et donc des aides
fournies», explique l’OLAF
qui dit disposer de la liste des
noms des personnes impliquées
dans ces détournements. L’ins-
tance européenne reconnaît
toutefois ne pas être en mesure
de chiffrer le montant «trop
payé» par la Commission et par
«ECHO», le service européen
pour l’aide humanitaire.  L’UE
soutient financièrement les
camps de Tindouf depuis
1975 sur la base d’une popu-
lation évaluée par les autori-
tés algériennes à 155.000 per-
sonnes. L’enquête menée par
l’OLAF a en outre permis de
détecter que «ce sont des pri-
sonniers, de guerre ou civils,
qui sont utilisés pour la ma-
nutent ion de l ’a ide e t  la
construction de bâtiments fi-
nancés par l’aide internationa-
le». Elle a également révélé
que des aliments de bonne
qualité destinés aux réfugiés,
comme du blé canadien, «sont
remplacés par leur équivalent
de qualité moindre pour être

revendus et que les produits
d’un élevage de volailles finan-
cé par l’aide internationale sont
vendus et non donnés aux ré-
fugiés». Le rapport a été
«oublié» pendant sept ans.
Mme Georgieva a expliqué
qu’une «demande de consulta-
tion avait été refusée en 2010
et que seule l’intervention du
médiateur européen en 2014 a
permis de l’obtenir». La Com-
mission européenne «a pris des
mesures pour prévenir les
pratiques frauduleuses, mais
n’a pas suspendu les finance-
ments», a précisé la commissai-
re. «Dix millions d’euros ont été
alloués en 2013 pour les camps
de Tindouf, ce qui correspond
aux montants accordés les an-
nées précédentes», a-t-elle in-
diqué. La Commission euro-
péenne a alloué 546 millions
d’euros pour l’aide aux réfugiés
et aux personnes déplacées en
2013. Un autre rapport avait
été publié en avril 2010 par
l’Office européen de lutte anti-
fraude mettant en cause des
opérations de détournement
d’aide humanitaire destinée
aux réfugiés sahraouis des
camps de Tindouf.

Selon un rapport de l’UE
«L’aide aux réfugiés sahraouis«L’aide aux réfugiés sahraouis«L’aide aux réfugiés sahraouis«L’aide aux réfugiés sahraouis«L’aide aux réfugiés sahraouis

est détournée»est détournée»est détournée»est détournée»est détournée»
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Le groupe
«LES PINS D'OR»

est heureux d'annoncer

au grand public

l'ouverture de son Agence

de Voyages à

Aïn El Turck

Pour la OMRA 2015, les inscriptions

sont ouvertes.

Pour plus d'informations, veuillez

appeler :

041 60 31 15/16
041 26 52 63

05 61 66 63 98
Adresse : «LES PINS D'OR»

Front de mer de Cap Falcon

Aïn El Turck

Grande Société de Distribution de Carburant

Recrute pour son antenne à Tlemcen
1- Chef de Service Commercial

 Profil universitaire.

 Expérience de Dix (10) années dans le domaine.

 Age requis de 40 ans minimum.

2- Chef de Service Comptabilité
 Profil universitaire.

 Expérience de Dix (10) années dans le domaine.

 Age requis de 40 ans minimum.

3- Comptable
 Diplôme de C.A.P. - C.M.T.C. ou Universitaire.

 Expérience de Cinq (05) années dans le domaine.

 Age requis de 30 ans minimum.

N.B./ * SALAIRES INTERESSANTS & MOTIVANTS.

           * Lettres de motivation (plus C.V. et Copies Certificats de Travail) sont à
adresser à : B.P. n° 363 Imama Tlemcen

Importante Société dans le Secteur

de la Distribution

Recrute dans l'immédiat

1- Comptables

2- Caissiers principaux (Véhiculés)

3- Chargées de clientèles

4- Caissières

Il est exigé:

- Pour le poste (3) une bonne

présentation.

RESIDER A ORAN ET ENVIRONS

IMMEDIATS.

Transmettre CV + Photo récente à:

         contact.kit31@gmail.com
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L
e roi d’Arabie Saoudite, Ab-

dallah Ben Abdel Aziz, est

mort hier vers 01 heures du

matin (22heures GMT) à l’âge de

90 ans. Souffrant d’une pneumo-

nie, Abdallah avait été hospitalisé

depuis le 31 décembre dernier à

Ryad. Grave, son état de santé avait

nécessité la mise en place d’un tube

pour l’aider à respirer. Le palais

royal a annoncé dans le même

temps la désignation de Salmane,

son demi-frère, comme nouveau

roi, et Moqren prince héritier.  L’an-

nonce de la mort du roi d’Arabie

Saoudite a été largement commen-

tée par les chefs d’Etat et de gou-

vernement dans le monde. Le pré-

sident Obama a salué un ami pré-

cieux et un dirigeant «sincère»

ayant pris des décisions coura-

geuses dans le processus de paix

au Moyen-Orient. L’Algérie a dé-

crété un deuil de trois jours à la

suite du décès du roi Abdallah et

la prière de l’absent a été faite

dans les mosquées du pays.

  Si le roi Abdallah d’Arabie Saou-

dite a gardé la première puissance

pétrolière mondiale à l’abri des cri-

ses du monde arabe, il aura déçu

les attentes des réformateurs, no-

tamment sur la place de la femme

dans la société. De fait, Abdallah

s’est souvent trouvé tiraillé entre les

ailes libérale et conservatrice de la

famille royale, ce qui a certaine-

ment paralysé son action. Décédé

à environ 90 ans (on ne connaît pas

son âge exact), il avait accédé au

trône à la mort en août 2005 de

son demi-frère, Fahd, mais il diri-

geait de facto le royaume depuis

1995. Après avoir subi plusieurs

opérations ces dernières années, les

apparitions publiques du roi étaient

devenues de plus en plus rares et il

se faisait représenter par le prince

héritier Salmane Ben Abdel Aziz.

  Au plan interne, le défunt roi avait

engagé un prudent processus de

réformes en tentant de concilier les

positions d’un establishment

religieux ultraconservateur et cel-

les d’une frange libérale de la po-

pulation avide de modernisation. Et

c’est en 2005 qu’il a organisé les

premières élections municipales

partielles et accordé aux femmes le

droit de vote au prochain scrutin

de 2015. Abdallah a aussi allégé

l’emprise de la puissante police re-

ligieuse et introduit des réformes

dans le secteur de l’éducation. Il a

inauguré en 2009 la King Abdul-

lah University of Science and Tech-

nology, le premier établissement

mixte du pays. De son règne, on

retiendra surtout qu’il a su surfer

sur la vague des réformes du « prin-

temps arabe », une tempête qui a

ébranlé les pays de la région, no-

tamment en Egypte, en Syrie et en

Libye et Tunisie en 2011. Il n’a pas

hésité à puiser dans le confortable

matelas de devises du pays, estimé

à plus de 750 milliards de dollars,

pour des réformes sociales, dont

130 milliards de dollars consacrés

à la création d’emplois, la construc-

tion de logements et des aides aux

chômeurs. Et, surtout, éviter la con-

tagion des réformes politiques dans

le monde, avec un aperçu réprimé

dans le sang à Bahreïn.

  En dépit de la chute des cours à

la fin 2014, il a maintenu le rythme

des dépenses dans le budget 2015

pour préserver la paix sociale. Et,

surtout, il aura défendu un cours

du brut bas, avec le maintien du

plafond de production de l’OPEP,

pour déstabiliser les producteurs

non-Opep, quitte à provoquer des

pertes collatérales. Né en 1923 à

Ryad, Abdallah était le 13e fils du

roi Abdel Aziz, fondateur du royau-

me d’Arabie Saoudite.

Bentouba Said

M
algré les assurances de Sellal et
Yousfi, la protestation contre

l’exploitation du gaz de schiste s’est
poursuivie au sud du pays, à In Sa-
lah, Tamanrasset, Ouargla, El-Menia,
Ghardaïa, El-Oued et Adrar. Les ha-
bitants d’In Salah campent sur leur
position en exigeant un décret prési-
dentiel pour l’arrêt définitif de l’ex-
ploitation du gaz de schiste et  accu-
sent le gouvernement de double lan-
gage. Selon un représentant des pro-
testataires d’In Salah, les déclarations
du Premier ministre concernant l’ex-
ploitation expérimental du gaz de
schiste sont contredisent celles du
PDG  de Sonatrach qui s’est exprimé
à la Chaîne III le 11 janvier.
  «Pas moins de 70 milliards de dol-
lars vont être investis sur 20 ans par
l’Algérie pour développer l’explora-
tion et l’exploitation du gaz de schis-
te à raison du forage de 200 puits
chaque année», avait-il annoncé à la
radio en précisant « qu’il s’agit-là
d’une décision incontournable ».
Donc 4000 puits de gaz de schiste
seront exploités d’ici 2034. Jeudi à
Adrar, une centaine de personnes ont
marché pacifiquement depuis la bi-
bliothèque communale contre l’ex-
ploitation du gaz de schiste avant
d’observer un sit-in de devant le siè-
ge de la wilaya. A Ouargla, près de
300 personnes se sont rassemblées à
la place ‘‘Souk Lahdjar’’  en brandis-
sant des banderoles et scandant des
slogans appelant à l’arrêt du projet
d’exploitation du gaz de schiste avant
de se disperser en milieu de journée
dans le calme, rapporte l’APS. A Ta-
manrasset, des centaines de person-
nes, en majorité des étudiants, se sont
regroupés sur la place du 1er-Novem-
bre dans le cadre d’une action pacifi-
que de protestation. L’action de pro-
testation enclenchée depuis plusieurs
jours à In-Salah s’est poursuivie jeu-
di par une marche pacifique à laquel-
le ont pris part des gens de différen-
tes catégories sociales à travers les
principales artères de la ville.
   Abdelmalek Sellal  avait réitéré
mercredi que le  gouvernement n’en-
visageait pas d’entamer l’exploitation

L
’Algérie pourrait augmenter sa
 production pétrolière  pour faire

face à la baisse des cours de brut qui
a réduit ses recettes à l’exportation,
a indiqué, jeudi à Alger, le ministre
de l’Energie, M. Youcef Yousfi.
«Aujourd’hui, nous sommes en train
d’accélérer le développement de di-
zaines de gisements. Nous allons étu-
dier la possibilité d’augmenter no-
tre production en hydrocarbures
pour faire remonter les revenus du
pays», a déclaré M. Yousfi. Le mi-
nistre s’exprimait sur l’état des lieux
du secteur de l’Energie, devant la
Commission des Affaires économi-
ques, du Développement, de l’In-
dustrie, du Commerce et de la Pla-

du gaz de schiste à court terme, mais
qu’il s’agissait seulement d’une pha-
se d’étude et d’exploration. « Nous
ne sommes pas à l’étape d’exploi-
tation du gaz de schiste »,  a-t-il
clairement affirmé lors de l’émission
«Hiwar Essaâ» (le débat de l’heure)
de la télévision algérienne, expli-
quant que  les forages entamés par
Sonatrach dans la région sont plu-
tôt des opérations d’études à même
d’élucider les techniques utilisées
dans ce domaine.
   Pour sa part, le ministre de l’Ener-
gie, M. Youcef Yousfi, a indiqué jeu-
di que l’Algérie n’était qu’en phase
d’évaluation de ses réserves de gaz
de schiste, une étape qui va s’étaler
sur quatre années. « Actuellement,
nous sommes en phase d’évaluation
des techniques d’extraction et d’étu-
de de rentabilité commerciale du bas-
sin d’Ahnet »,  a déclaré M. Yousfi
lors de son audition par la commis-
sion des affaires économiques, du dé-
veloppement, de l’industrie, du com-
merce et de la planification de l’As-
semblée populaire nationale. Il a pré-
cisé que Sonatrach n’a procédé au
forage des deux puits pilotes d’Ah-
net (In-Salah) qu’après avoir obtenu
l’autorisation de l’Agence nationale
de valorisation des ressources en hy-
drocarbures (Alnaft). Ces puits ont été
forés conformément à la réglemen-
tation relative à l’exploitation des hy-
drocarbures non conventionnels, pré-
vue par la nouvelle loi sur les hydro-
carbures. Et le ministre d’affirmer
« ne rien cacher » sur ces forages
expérimentaux. Et d’expliquer que
Sonatrach produit du gaz non con-
ventionnel dans le bassin d’Ahnet
depuis presque trois ans, mais qu’il
s’agit, selon lui,  d’une « production
expérimentale » entamée en 2012
avec un volume de 40.000 m3/jour
pour passer à 200.000 m3/jour en
2014 et doubler incessamment pour
atteindre 400.000 m3/jour. Sona-
trach va maintenir cette production
qui sert à alimenter une centrale élec-
trique à In Salah, pendant quatre ans,
le temps qu’elle achève l’évaluation
des techniques d’extraction du bas-
sin d’Ahnet et l’étude de sa  rentabi-
lité commerciale, a-t-il affirmé.

Malgré les assurances de Sellal

La protesta contre le gaz

de schiste se poursuit

nification de l’Assemblée populaire
nationale (APN).     M. Yousfi a pré-
cisé que l’option de pomper plus de
pétrole, envisagée par son secteur, est
rendue nécessaire par le besoin de
maintenir les recettes en devises du
pays qui ont pâti, de la baisse des
cours de brut sur les marchés  inter-
nationaux. « Nous ne savons pas
combien de temps va durer la cri-
se », a-t-il lancé, en affirmant que
le pays a besoin de financer son dé-
veloppement économique, sans re-
courir à l’endettement, à l’interna-
tional. Sonatrach produit aux alen-
tours de 1,2 million de barils par jour,
qui est le niveau du quota fixé par
l’Opep à l’Algérie.

Yousfi

L’Algérie pourrait augmenter

sa production de pétrole

Décès du roi Abdallah, Salmane accède au trône

Une succession

et des questions

SALMANE,

TOUT NATURELLEMENT

 
C’est tout naturellement que le prin-
ce Salmane Ibn Abdel Aziz, âgé de
79 ans, succède à son demi-frère.
La succession était en fait réglée
comme sur du papier à musique
depuis la désignation en juin 2012
de Salmane comme prince héritier
du trône. Considéré pour sa probi-
té et son influence au royaume au
sein de l’establishment, le nouveau
roi d’Arabie Saoudite est considé-
ré comme un arbitre respecté au
sein de la famille royale. Il a été ré-
vélé après qu’il ait été désigné par
le roi Abdallah, malade, pour pré-
sider le Conseil des ministres et son
représentant à l’étranger. Numéro
‘’2'’ du royaume, le prince Salma-
ne cumulait les fonctions: il était à
la fois premier vice-Premier minis-
tre, poste obtenu en même temps
que celui d’héritier du trône en
2012 à la mort de son frère Nayef,
et ministre de la Défense depuis oc-
tobre 2011. Le nouveau roi d’Ara-
bie Saoudite est le 25e fils du roi
Abdel Aziz, fondateur du royaume,
et appartient au clan des Soudaïri,
les sept fils d’une même mère, Has-
sa bint Ahmad al-Soudaïri, favori-
te du roi. Parmi ses frères figuraient
le roi Fahd et les princes Nayef et
Sultan, tous trois décédés.
  Né à Ryad le 31 décembre 1935,
le prince Salmane a été gouverneur
de Ryad pendant près de 50 ans. Il
a été l’architecte de la modernisa-
tion de la capitale du royaume. La
tâche qui l’attend au trône n’est pas
facile et il aura à faire des arbitra-
ges difficiles, notamment sur les re-
lations avec l’Iran, la Syrie et
l’Egypte. Les observateurs s’atten-
dent également à ce qu’il maintien-
ne intact l’état de la coopération,
notamment militaire, avec les Etats-
Unis et les pays occidentaux. Il aura
surtout la charge de gérer un pays
où la contestation se fait de plus en
plus jour, la situation actuelle au
Yémen tout proche étant un réel
sujet d’inquiétude. Selon Jane Kin-
ninmont, experte à Chatham Hou-
se à Londres, Salmane est «consi-
déré comme relativement libéral» et
pourrait à ce titre «adopter une ap-
proche plus réformatrice, mais dans
le cadre des limitations et des lignes
rouges du système». Pour elle, il
pourrait notamment avoir une atti-
tude «plus constructive à l’égard de
l’instabilité dans la région que des
membres de la famille royale
avaient toujours considérée com-
me le résultat des ingérences ira-
niennes plutôt que de l’expression
de revendications locales».
  Il devrait être épaulé dans sa diffi-
cile mission par la présence toute
proche de son demi-frère, Moqren,
qui prend automatiquement sa pla-
ce comme prince héritier du trône.
Le défunt roi Abdallah avait en fait
nommé en mars 2014 comme fu-
tur prince héritier Moqren, le plus
jeune des 35 fils du fondateur du
royaume. Les observateurs prêtent
au prince héritier Moqren Ben Ab-
del Aziz, 69 ans, qui était un pro-
che confident de feu le roi Abdal-
lah, une aspiration au trône. Libé-
ral, Moqren, né le 15 septembre
1945 à Ryad, a suivi une formation

militaire en Grande-Bretagne avant
de s’engager en politique. Ayant
exercé les fonctions de gouverneur,
il est plus connu comme ayant été
le patron, dès 2005, des services de
renseignement. En février 2013, il
est désigné deuxième vice-président
du Conseil des ministres.

REBOND DU MARCHÉ

PÉTROLIER

 
Le prix du brut s’est orienté à la
hausse en Asie, hier matin, après
l’annonce du décès du roi d’Ara-
bie Saoudite. Le baril de «light
sweet crude» (WTI) pour livraison
en mars s’appréciait de 0,83 dollar
ou 1,79%, à 47,14 dollars, dans les
échanges électroniques après être
monté de 3,1% à New York. Le
baril de Brent de la mer du Nord
pour livraison à même échéance
montait de 1,08 dollar ou 2,23%,
à 49,60 dollars. Malgré ce sursaut,
les cours, erratiques depuis le dé-
but de l’année, sont en repli de plus
de 3% cette semaine. La hausse
modérée de vendredi matin en Asie
traduit l’inquiétude toute relative
des marchés pétroliers sur l’après-
Abdallah. Les milieux financiers
occidentaux estiment avec pruden-
ce que la stratégie pétrolière du
royaume ne devrait pas trop chan-
ger, en particulier sur le maintien
d’une offre excédentaire de brut sur
le marché, déjà saturé. Et le nou-
veau roi Salmane devrait en effet
poursuivre la stratégie actuelle ap-
prouvée par son frère en 2014, es-
time Fatih Birol, économiste en chef
de l’Agence internationale de
l’énergie (AIE).
 Ryad devrait maintenir une pro-
duction soutenue pour affaiblir les
producteurs non-membres de l’Or-
ganisation des pays exportateurs de
pétrole (OPEP) - notamment amé-
ricains et russes - et conserver ainsi
ses parts de marché. Quitte à lais-
ser s’effondrer les prix, tombés sous
la barre des 50 dollars le baril. La
seule interrogation qui anime les
discussions dans les salles de mar-
chés est de savoir si l’actuel minis-
tre du Pétrole, Ali Al Nouaïmi, âgé
de 79 ans et qui a trôné sur ce mi-
nistère depuis 1995, sera mainte-
nu à son poste. Le nouveau roi
devrait le changer, car déjà il était
donné partant en 2010, même si
c’est le Conseil suprême du pétrole
qui fixe la politique énergétique du
royaume. Deux noms circulent
déjà: Mohamed al-Sabane, le né-
gociateur saoudien dans les som-
mets sur le climat, et Abdallah al-
Jumah, le patron de la puissante
compagnie pétrolière publique Sau-
di Aramco. La décision devrait être
prise rapidement, car le rôle régula-
teur sur le marché pétrolier du royau-
me est essentiel: il possède les
deuxièmes réserves mondiales d’or
noir (266 milliards de barils), derrière
le Venezuela, il est le premier expor-
tateur de brut (7 millions de barils
par jour) et le seul à pouvoir mettre
2,5 millions de barils supplémentai-
res sur le marché pour éviter la pé-
nurie et la flambée des prix en cas
de défaillance d’un membre de
l’OPEP. Les marchés seront particu-
lièrement attentifs ces prochains
jours au moindre frétillement politi-
que ou autre en Arabie Saoudite.
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Ahmed Sahnouni, né à
Casablanca en 1970 et
naturalisé français en

février 2003, a été privé le 28
mai dernier de sa nationalité
française par un décret signé
conjointement par Manuel
Valls et son ministre de l’Inté-
rieur, Bernard Cazeneuve.
Une décision contestée par
son avocat devant le Conseil
constitutionnel, la plus haute
instance juridictionnelle en
France, qui a pourtant vali-
dé, hier, la déchéance du
présumé djihadiste, condam-
né pour terrorisme, dans un
contexte particulièrement
sensible après les attentats
de Paris et surtout de crise
diplomatique entre la Fran-
ce et le Maroc. Cette mesure
est prévue par le code civil
pour les personnes ayant
acquis la nationalité françai-
se et condamnées notam-
ment pour «un crime ou un
délit constituant un acte de
terrorisme».
   Elle est cependant interdi-
te pour les personnes qu’el-
le aurait pour effet de les ren-
dre apatrides. Condamné en
mars 2013 à sept ans de pri-
son pour «association de
malfaiteurs en relation avec
une entreprise terroriste», le
Franco-marocain est libéra-
ble fin 2015. Lors d’une
audition devant le Conseil
constitutionnel, son avocat
Nurettin Meseci avait plaidé
le 13 janvier dernier la rup-
ture d’égalité entre Français
de naissance et Français na-
turalisés introduite, selon lui,
par la disposition du code ci-
vil. L’avocat avait aussi criti-
qué la décision visant, selon
lui, « à expulser son client
vers le Maroc où il risque
d’être condamné à 20 ans de
prison» pour les mêmes faits.
Pourtant, la déchéance de-
vra être étendue à d’autres
cas puisque le gouvernement
socialiste compte l’utiliser
dans l’éventail des outils de
lutte contre le terrorisme. En
effet, M. Valls avait jugé que
la déchéance était légitime
lorsqu’on «décide de s’en
prendre à la Nation à laquel-
le on appartient, soit parce
qu’on y est né, soit parce
qu’elle vous a accueilli». Il
rappellera que 28 expulsions
administratives de djihadis-
tes étrangers ont eu lieu ces
trois dernières années. Pour

O. M.

Le tronçon Bouzegza-Larbatache
dans la wilaya de Boumerdès a

fait encore des victimes. L’hécatom-
be qui a coûté la vie à cinq person-
nes venant de Bouira et se dirigeant
vers la capitale s’est produite avant-
hier vers 15 h entre la sortie ouest
du tunnel de Bouzegza et la locali-
té de Larbatache. Le drame a eu
lieu lorsque le conducteur d’un vé-
hicule léger a perdu le contrôle de
sa voiture pour aller percuter trois
autres véhicules. Le premier bilan
relevé par  la Protection civile fait
état de cinq décès (un homme de
55 ans, une femme de 54 ans et

L’Algérie, chef de file de la média
tion, dans le dialogue  inter-ma-

lien, représentée par le ministre des
Affaires étrangères, Ramtane La-
mamra, et l’Onu, par la voix de son
représentant au Mali, Hamdi Mongi,
chef de la Minusma, ont souligné,
jeudi soir, dans un communiqué con-
joint, que les développements «extrê-
mement préoccupants», survenus au
nord du Mali sont «de nature à met-
tre en péril le processus de paix, en
cours, à Alger».  «M. Ramtane La-
mamra, ministre des Affaires étran-
gères de la République algérienne dé-
mocratique et populaire et chef de
file de la médiation, et M. Hamdi
Mongi, représentant spécial du secré-
taire général des Nations-unies
(ONU), au  Mali et chef de la Minus-
ma, ont mené, avec différentes par-
ties concernées, des consultations sur
les développements extrêmement
préoccupants ayant marqué, ces der-
niers jours, la localité de Tabankort,
ainsi que sur le climat de tension et
d’insécurité qui prévaut dans la ré-
gion », selon le texte du communi-
qué conjoint. « De ces consultations,
s’est dégagé le constat que ces déve-
loppements sont de nature à mettre
en péril le processus de paix, en
cours, à Alger », ont souligné les
deux parties, rappelant les obliga-
tions de toutes les parties, en vertu
du droit international humanitaire,

Bordj Bou Arrerridj
Quatre personnes

intoxiquées
au monoxyde
de Carbone

Quatre personne d’une même fa
mille, âgées de 4 ans à 55 ans,

ont été intoxiquées dans la nuit de jeudi
à vendredi, par des émanatations de
monoxyde de Carbone dans la ville de
Bordj Ghedir distante à 30 km au sud-
est de Bordj Bou Arreridj, ont indiqué
les services de la protection civile. Se-
lon la même source, les victimes ont
été évacuées vers l’hôpital, dans un état
d’évanouissement profond et leur cas
demeure inquiétant.

Mohamed Merzougui

Le procès du réseau international
de trafic de véhicules qui a duré

pendant plus de 4 jours au tribunal
criminel de la cour de Sidi Bel-Abbès
a pris fin jeudi dernier par un verdict
qui a condamné 15 mis en cause en-
tre 10 et 2 ans de prison ferme et re-
laxé 19 accusés parmi les prévenus.
  Deux autres présumés trafiquants
sont en état de fuite et deux autres ont
introduit un pourvoi en cassation
auprès de la cour suprême après la
lecture de l’arrêt de renvoi de la cham-
bre d’accusation pour une éventuelle
requalification des faits. C’est finale-
ment un ensemble de 37 personnes
qui étaient impliquées dans cette af-

Un criminel a été intercep
té et un pistolet automa-

tique a été saisi par les élé-
ments de l’Armée nationale
populaire (ANP), jeudi, à In
Amenas, indique un commu-
niqué du ministère de la Dé-
fense nationale. «Dans le ca-
dre de la lutte antiterroriste
et la sécurisation des frontiè-
res, un détachement de l’Ar-

Trente trois (33) personnes ont été
blessées, certaines  grièvement,

dans un accident de circulation sur-
venu vendredi sur la RN-1A, sur  le
territoire de la commune de Sidi-Bou-
zid, a-t-on appris auprès du directeur
de la Protection civile de la wilaya de
Laghouat. Un camion semi-remorque
est entré en collision, en raison du ver-

Un Franco-marocain
déchu de la
nationalité
française

les Français condamnés pour
des actes de terrorisme, le
gouvernement planche sur la
peine d’indignité nationale
proposée par l’UMP. La mi-
nistre française de la Justice,
Christiane Taubira, reste
néanmoins réticente à cette
dernière. L’instauration de la
peine d’indignité nationale
prévoit la privation des droits
civiques, civils et politiques
pour les Français reconnus
coupables d’actes terroristes.
Une solution pour les Fran-
çais qui ne peuvent se voir
déchoir de leurs nationalités
qui n’est possible que pour
les binationaux.
  La décision du Conseil
constitutionnel intervient sur
fond de crise diplomatique
aiguë entre Paris et Rabat
depuis près d’un an, après
des plaintes pour torture vi-
sant de hauts responsables
marocains.
  Par ailleurs, et conséquen-
ces directes des attentats de
Paris, 128 actes anti-musul-
mans ont été recensés en
France (hors région parisien-
ne) en deux semaines, soit
presque autant que durant
toute l’année 2014, a annon-
cé hier l’Observatoire natio-
nal contre l’islamophobie.
Un décompte qui prend ap-
pui sur les plaintes déposées
auprès des services de sécu-
rité, police et gendarmerie.
33 actes ont visé des mos-
quées et des salles de priè-
re, 95 cas d’insultes ou de
menaces  on t  é té  a ins i
comptabilisés par l’Observa-
toire, une instance qui dépend
du Conseil français du cul-
te musulman (CFCM).
  Pour l’ensemble de l’an-
née 2014, 133 actes anti-
musulmans ont été réperto-
riés contre 226 en 2013, se-
lon la même source. Des
chiffres qui ne reflètent pas
la réalité «car nombreux
sont les musulmans qui ne
souhaitent pas porter plain-
te systématiquement lors-
qu’ils sont victimes d’actes
xénophobes, convaincus
qu’il n’y aura aucune suite»,
explique l’observatoire qui
précise également que les
«discriminations» ne sont pas
prises en compte dans ce bi-
lan. Le président de l’Obser-
vatoire, Abdallah Zekri, re-
grette le silence de la classe
politique française en «de-
hors des condamnations» du
gouvernement.

In Amenas

Un individu arrêté
et un PA saisi

mée nationale populaire
(ANP), relevant du secteur
opérationnel d’In Amenas
(4ème Région militaire), a inter-
cepté, aujourd’hui,  22 janvier
2015, à 10h30, un criminel et
saisi un pistolet automatique,
une quantité de munitions (54
balles 9mm), 2 téléphones sa-
tellitaires et 25 couvertures»,
précise le communiqué.

Insécurité au Nord Mali
Les pourparlers d’Alger compromis ?

notamment en ce qui concerne la
protection des personnes civiles, en
temps de conflit armé. De leurs côtés,
les parties consultées ont tenu à réaf-
firmer «leur engagement pour la paix
et souligné leur attachement aux dis-
positions de l’accord de cessez-le-feu,
du 23 mai 2014 et ses modalités de
mise en œuvre, du 13 juin 2014, ainsi
que la déclaration de cessation des
hostilités du 24 juillet de la même an-
née», précise t-on de même source.
   Le chef de la diplomatie algérien-
ne et le représentant onusien ont ex-
horté les différentes parties à « fa-
voriser la création d’un climat de sé-
rénité et de confiance, nécessaires à
la reprise, dans le courant du mois
de février, du processus de paix, en
cours, en vue de parvenir, dans les
meilleurs délais, à un accord global
et définitif, seul à même de permet-
tre le rétablissement de  la paix et la
lutte efficace contre le terrorisme et
le crime organisé». Ils ont, dans ce
sens, appelé à «la cessation immé-
diate des hostilités, l’arrêt de tout
acte de harcèlement et de violence,
envers la population civile,  le res-
pect de la libre circulation des per-
sonnes et des biens et l’arrêt de tout
acte ou propos provocateur pouvant
nuire au renforcement de la confian-
ce entre les parties». Les deux par-
ties ont appelé, également, au « res-
pect des engagements pris en vertu

des accords de cessez-le-feu, la te-
nue de toute urgence, d’une réunion
de la Commission technique mixte
de sécurité (CTMS) en vue de pren-
dre les mesures, devant assurer des
dispositions pertinentes de l’accord
du 23 mai 2014 et ses modalités de
mise en oeuvre convenues le 13 juin
2014, notamment dans les localités
de Tabankort, Intilit, Tissit et Tar-
kint ». La Minusma prendra, pour
sa part, « les mesures nécessaires
pour le redéploiement de ses forces
en remplacement de toute présence
armée et ce, en vue de la protection
des populations civiles », souligne
le communiqué, ajoutant que la
coordination  des mesures à mettre
en oeuvre sera assurée par la Minus-
ma et le CTMS.
   Après avoir subi, ces derniers
temps, des attaques, les forces de
l’ONU, au Mali, avaient détruit, mar-
di dernier, un véhicule d’un groupe
armé lors d’un raid aérien dans  le
nord du pays, faisant des morts et
des blessés. La Minusma a été «con-
trainte de recourir à la force en ré-
ponse à des tirs directs à l’arme lour-
de sur ses ‘casques bleus’ à Taban-
kort (...) conformément à son man-
dat qui l’autorise à user de la force
pour protéger les populations  civi-
les, son personnel et ses biens, en cas
d’attaque ou de danger imminent»,
avait indiqué un communiqué.

Boumerdès
Cinq morts et trois blessés graves 

dans un accident de la route
trois enfants) au moment où trois
autres personnes furent transférées
dans un état jugé sérieux vers un
hôpital de la périphérie.
  Après cet énième accident enregis-
tré sur ce qu’on peut désormais ap-
peler le tronçon de la mort, les ser-
vices compétents doivent trouver la
solution, et la sonnette d’alarme est
tirée, car sur les 104 morts enregis-
trés sur le territoire de la wilaya en
2014 et sur environ 1700 km de
voies rapides 40% de victimes ont
péri sur l’axe Bouzegza-Larbatache,
relève le commandant Sadoui Ne-
hira, chef de groupement de gendar-
merie de Boumerdès. Ce dernier,
dans un rapport très détaillé, a saisi

le premier responsable de la wilaya
afin de mettre en place une commis-
sion pluridisciplinaire dans le but de
relever les anomalies techniques du
tronçon et son état physique pour
une voie classée autoroute et met-
tre fin à cette spirale de morts.
  48h avant l’accident, le chef du
groupement avait déclaré «nous ne
pouvons rester muets devant cette
situation qui endeuille quotidienne-
ment des familles». Et d’ajouter «ce
tronçon doit obéir à une signalisa-
tion très rigoureuse, avec une limi-
tation de vitesse entre 75 et 80 km/h
et la mise en place de radars, si réel-
lement nous voulons mettre fin à
cette hécatombe».

Laghouat
Collision entre un semi remorque et un bus, 33 blessés

glas  sur la chaussée, avec un bus de
transport de voyageurs assurant la
liaison Béchar-Sétif,  percuté à son tour
de l’arrière par un autre bus assurant
la ligne Bechar-Constantine, faisant 33
blessés parmi les occupants des trois
poids lourds, a précisé à l’APS  le lieu-
tenant colonel Abdelhak Lagraâ.
  Evacués à l’établissement public

hospitalier d’Aflou, deux des blessés
sont dans un état jugé grave, onze
(11) sont sous contrôle médical et le
reste reçoivent des soins au niveau
du service des urgences, a-t-il ajou-
té. Les services de la Gendarmerie
nationale ont ouvert une enquête
pour  déterminer les circonstances
exactes de cet accident.

Affaire du réseau international de trafic de véhicules
14 condamnations et 19 relaxes

à Sidi Bel-Abbès
faire traitée par la sûreté de wilaya qui
est arrivée à immobiliser 157 véhicu-
les dont les documents étaient falsi-
fiés. Les enquêteurs avaient agi suite
à une alerte d’Interpol au sujet de vé-
hicules volés en Europe et qui cir-
culaient sur le territoire algérien
avec de faux documents. Les vé-
hicules immobilisés par la police
ont été saisis par la justice et mis à
la disposition des services des
douanes qui aurait évalué le pré-
judice financier à 253 milliards. A
noter que durant le procès pas moins
de 80 avocats de la défense se sont
relayés pour défendre leurs mandants.

M. D.
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A. Ouelaa

La DDE, filiale de la SO
NELGAZ, chargée de la
 gestion de l’électricité et

du gaz dans la Wilaya d’El-Tarf,
ne cesse d’attirer le méconten-
tement des citoyens ici et là, à
travers de nombreuses com-
munes et localités, objet ces
derniers temps de coupures
d’électricité pour non paie-
ment de leurs créances dans
les délais impartis ou cumulant

RÉGION CENTRE
La criminalité en hausseLa criminalité en hausseLa criminalité en hausseLa criminalité en hausseLa criminalité en hausse

   Selon le bilan des activités des différents servi-
ces de police à travers les 11 wilayas du centre
présenté mercredi par M. Mahmoud Rabah, ins-
pecteur régional à l’école de police de Soumaa,
il est constaté une hausse significative de la cri-
minalité durant l’année 2014 par rapport à 2013.
En effet, 73 370 affaires de crimes et délits di-
vers ont été enregistrées l’année écoulée contre
61 886 l’année d’avant. Parmi ces affaires, 42
212 ont été élucidées par les différents services
de police qui ont donné lieu à l’arrestation de 55
071 personnes dont 15 730 ont été placées en
détention préventive. La wilaya d’Alger demeu-
re en tête avec 33 174 affaires enregistrées, sui-
vie de Chlef puis de Blida.
   Les crimes et délits contre les personnes demeu-
rent les plus nombreux avec 30 131 enregistrés
durant l’année 2014, ayant eu trait aux coups et
blessures volontaires, aux assassinats, à l’insulte pu-
blique et aux menaces. Durant la même période,
les différentes sûretés dépendant de la région cen-
tre ont enregistré 1 184 crimes et délits contre la
famille et les mœurs, incitation de mineurs à la dé-
bauche, viols et création de lieux de débauche. Les
crimes et délits contre les biens ont aussi été fort
nombreux puisque 29 911 affaires y ont été enre-
gistrées dont les vols et la destruction de biens
d’autrui. Dans le cadre de la lutte contre les crimes
et délits économiques et financiers, il a été enregis-
tré 2 390 affaires. Le phénomène de port d’armes
prohibées a aussi pris de l’ampleur puisque, durant
l’année 2014, il a été procédé à l’arrestation de 2847
individus. L’autre fléau qui a pris de l’ampleur en
Algérie est celui de la détention et de l’usage de stu-
péfiants. Ainsi, au courant de l’année écoulée, il a
été constaté 5 861 affaires de détention, consom-
mation et commercialisation de stupéfiants pour les-
quelles 7685 personnes ont été arrêtées. Durant la
même période, la police a saisi près d’une tonne
302 kg de kif traité, 315,05 g d’héroïne, 11,1 g de
cocaïne et 239988 comprimés de psychotropes.

Plus de 4 900 accidentsPlus de 4 900 accidentsPlus de 4 900 accidentsPlus de 4 900 accidentsPlus de 4 900 accidents
de la route en 2014de la route en 2014de la route en 2014de la route en 2014de la route en 2014

De 4 649 accidents constatés en 2013, ce nombre
a grimpé à 4914 en 2014, causant le décès de 210
personnes contre 191 l’année d’avant, alors que le
nombre de blessés est passé de 5440 en 2013 à
5785 l’année écoulée. Les causes sont le facteur
humain, l’environnement et l’état des véhicules.
Durant la même période, les différents brigades de
la police de la route ont procédé au retrait de 63
048 permis de conduire et mis en fourrière pour
diverses périodes 23524 véhicules.

La violence dans les stades,La violence dans les stades,La violence dans les stades,La violence dans les stades,La violence dans les stades,
un autre fléauun autre fléauun autre fléauun autre fléauun autre fléau

On n’arrêtera jamais d’en parler : la violence de la
rue et au sein des familles s’est transposée aussi
dans les stades où elle fait des ravages, souvent
pour des broutilles. L’année 2014 a connu 47 inci-
dents en relation avec les matchs de football qui
ont donné lieu à l’arrestation de 88 individus dont
13 mineurs. Au cours de ces incidents, 2 suppor-
ters sont morts et 266, dont 145 policiers, ont été
blessés. Il y a aussi eu la destruction de 62 véhicu-
les dont 45 de la DGSN.

Tahar Mansour

Menani Mohamed

Sous le haut patronage de la ministre
de la Culture et du wali de Guelma, la

6ème édition du forum international sur la
vie et l’œuvre de Kateb Yacine se tiendra
du 21 au 24 mars 2015 au théâtre régio-
nal « Mahmoud Triki » à Guelma.
    Organisé par l’association locale pour
la promotion du tourisme et l’action cultu-
relle, ce conclave littéraire se penchera
dans la dissection d’un thème intitulé :
« les interactions culturelles, textuelles et
artistiques dans les œuvres katebiennes ».
    Le conseil scientifique du forum, auteur
de l’appel à communication sur le thème

Poursuivant ses louables activités caritati-
ves et de bienfaisance, l’Association

« Ness El-Khir de Médéa » remet ça avec,
cette fois-ci encore, une opération d’aide et
assistance au profit de familles nécessiteu-
ses habitant dans des zones rurales encla-
vées de la wilaya de Médéa.
   En effet, après sa récente opération d’aide
et assistance à des familles nécessiteuses, lors
de la célébration des fêtes du «Mawlid En-
nabaoui Echarif », cette association vient
d’ouvrir, sous le slogan « Ensemble pour un
autre hiver chaud », sa deuxième campa-
gne, après la première qui a eu lieu durant
l’hiver 2013, qui va profiter à dix (10) fa-
milles parmi les plus nécessiteuses, recen-
sées en étroite coordination avec le servi-
ce social de la direction de la protection
civile de la wilaya de Médéa. Dix familles
habitant dans les communes rurales de
Djouab, Sidi  Ziane, Bouaïchoune,
Mezghenna, Chahbounia, Sebt Aziz et
Harbil. A cet effet, et selon le communi-

Rabah Benaouda

Anciennement connue comme «Dar El-
Bey du Beylik du Titteri», devenue par

la suite «Dar El-Emir Abdelkader», cette
construction mythique et historique, d’une
superficie de plus de 880 m2, située en plein
cœur de la vieille ville de Médéa, abrite
aujourd’hui le «Musée public national des
arts et des traditions populaires».
   Une construction de deux étages pour dix-
huit chambres auxquelles s’ajoutent de
grandes salles, des halls, un «hammam»,
une étable, une grande cour et un beau jar-
din, dont la réalisation remonte à la pério-
de ottomane et qui a vu y défiler nombre
de «beys» dont le dernier en date fut le «Bey
Mustapha BOUMEZRAG» qui y résida en-
tre 1819 et 1829. Située en face d’une pla-
ce tout aussi mythique et historique, la «Pla-
ce d’Armes» durant la période coloniale
française et que les anciennes Médéennes
et les anciens Médéens ont toujours appe-
lée «Placet El-Gininar», devenue la «Place
des Martyrs» au lendemain de notre indé-
pendance, cette résidence de pur style ot-
toman musulman, à laquelle ont été ratta-
chées plusieurs infrastructures ottomanes
mitoyennes comme notamment la «Mos-
quée malékite» ou «Djamaa El-wastani», qui
y était rattachée par une galerie souterrai-
ne qu’empruntait le Bey Mustapha Boume-
rzrag pour y aller faire sa prière, sera trans-
formée, dès 1835, en quartier général poli-
tico-militaire de l’Emir Abdelkader. Elle sera
de ce fait le lieu de nombreuses réunions
l’Emir Abdelkader et les notables des villes
de Blida, El-Affroun, Miliana, Laghouat et,
bien sur, Médéa, alors en guerre contre l’oc-
cupant colonial français. Un quartier géné-
ral politico-militaire qui symbolisait vérita-
blement la résistance à l’occupation colo-
niale française dans toute la région du Tit-
teri qui allait jusqu’à Bou-Saada en passant
par M’sila, Djelfa, Sour El-Ghozlane, Boui-
ra… A la fin de la période de résistance de
l’Emir Abdelkader, en 1840, cette résiden-
ce sera transformée par l’armée française
en centre administratif et militaire compre-
nant des bureaux mais aussi et surtout en
lieu d’habitations pour les officiers. Une ré-
sidence historique qui connaitra malheureu-
sement de nombreuses transformations de
type colonial. Au lendemain de l’indépen-
dance de notre pays, elle sera utilisée par
de nombreuses associations locales, musi-
cales et artistiques, culturelles, littéraires et
autres scouts musulmans algériens. Com-
me elle sera même squattée par de nom-

des dettes pour ce qui est des
administrations du secteur pu-
blic  ou relevant des collecti-
vités locales. Même le parc ani-
malier de Brabtia, n’a pas
échappé à cette mesure extrê-
me dont les conséquences
pourraient être fâcheuses pour
les animaux ayant besoin d’une
certaine température dont les
crocodiles, comme nous l’a in-
diqué un responsable chargé
de la gestion du Parc. Il va de
soi que les désagréments ne se

font pas attendre quand cette
énergie vitale fait faux bond. En
ce sens, des mairies où ces cou-
pures ont été opérées, des ha-
bitants dans certaines cités
comme les 150 lgts LSP à Zéri-
zer. Des chefs de dairas, nous
ont déclaré qu’au moins les
services de la DDE auraient pu
les avertir ou contacter avant
de passer vers cette mesure
extrême car cela crée des ma-
laises, des tensions et de la co-
lère qui peuvent se traduire par

des actions de contestation
comme le blocage des routes.
Enfin, s’il est du devoir de cet-
te entreprise de réclamer ses
dûs, les uns et les autres esti-
ment à juste raison que cette
même entreprise, se soucie peu
des désagréments dont elle se
rend coupable quand des cou-
pures intempestives survien-
nent et dont  les chutes de ten-
sion ou les hautes tensions  en-
dommagent les équipements
en électroménagers.

EL-TARF

Entre la DDE et les abonnés,
le courant ne passe plus

de cette édition, a approuvé la participa-
tion de 27 conférenciers de la communauté
universitaire portés sur  la recherche ap-
profondie des œuvres de Kateb Yacine. Cet
aréopage de communicants émane des
universités d’Algérie, de Tunisie, du Ma-
roc, d’Egypte, de France, d’Italie, d’Autri-
che et des Etats-Unis.
   Lors de ce forum, une journée sera con-
sacrée à la mise en relief de l’apport du
texte katébien aux strates de la culture et à
la littérature arabe contemporaine. Ce vo-
let spécifique lié en appendice aux activi-
tés de la manifestation nationale de :
« Constantine, capitale de la culture ara-
be » sera animé et disséqué par les confé-

renciers des pays arabes, conviés à ce fo-
rum. Le prix international « Kateb Yaci-
ne » sera décerné par le jury, à l’auteur
du dernier roman publié, alors que le
prix spécial « Kateb Yacine » sera dé-
cerné à l’universitaire le plus actif dans
des travaux de recherche sur la littéra-
ture katébienne. Les conditions de par-
ticipation à ces concours, étaient défi-
nies dans l’appel à communication lan-
cé par le conseil scientifique du forum,
dans une approche à susciter une dy-
namique en spirale ascendante et inte-
ractive, dans les recherches scientifiques
sur le génie du romancier, poète et dra-
maturge, qui était Kateb Yacine.

GUELMA
Kateb Yacine revisité

breuses familles qui l’habiteront pendant des
années et ce malgré le fait qu’elle ait été
classée, le 09.03.1993, «site historique».
Avec tous les inconvénients que cela entrai-
nait comme dégradations. Cet état de fait
allait malheureusement durer jusqu’à l’an-
née 2004 qui verra débuter une véritable
opération de restauration dont les travaux
ne prendront fin qu’en 2007. Et, en 2008,
ce qui était «Dar El-Emir Abdelkader» de-
viendra le «Musée public national des arts
et des traditions populaires» de Médéa. Un
musée qui verra effectivement toutes ses
chambres et autres salles transformées en
lieux d’expositions mettant en relief les dif-
férentes richesses , historiques, culturelles,
artistiques, religieuses, vestimentaires, ar-
tisanales… du patrimoine, berbère et ara-
be, de ce qu’était le «grand département
du Titteri», à travers les différentes pério-
des de son histoire contemporaine. En
effet, le visiteur a le loisir d’y découvrir
plusieurs ailes différentes de par ce qu’el-
les mettent en exergue : personnalités his-
toriques, religieuses, culturelles, artisti-
ques… auxquelles s’ajoutent la vie bé-
douine des «Ouled Djellal» de Djelfa, cel-
le des berbères de Tablat, El-Aissaouia,
Bouira…, le travail artisanal… Un musée
qui abrite aujourd’hui et en permanence
nombre de cérémonies, expositions, salons
et autres activités comme la célébration de

«Yennayer», «Maidèt El-kharif» entres autres.
Un musée qui mérite véritablement d’être
visité, ce que beaucoup de familles aussi
bien médéennes que celles de toute la wi-
laya ainsi que celles des villes voisines com-
me Miliana, Blida, Cherchell, Tipaza voire
Alger, voudraient faire mais… Ce grand
mais qui trouve certainement une réponse
objective dans la mesure où cette «Place des
Martyrs» ou «Placet El-Djininar», qui fait face
justement à ce musée, ainsi que ses ruelles
et celles y menant, sont devenues depuis
des années, et à longueur de journée, un
véritable marché aux puces où tout se vend
et tout s’achète : friperie, pièces déta-
chées pour tout, chaussures, bicyclettes et
mobylettes, articles de quincaillerie…
avec tout ce que cela laisse deviner et
imaginer comme grande foule compacte
et hétéroclite qui s’y trouve en permanen-
ce durant la plus grande partie de la jour-
née. Un état de fait qui n’est pas pour en-
courager les familles à venir visiter cet
imposant et important musée, bien au
contraire et malheureusement. Un problè-
me auquel les autorités locales sont ap-
pelées à trouver, dans les meilleurs délais
possibles, la solution adéquate afin de ren-
tabiliser cette infrastructure culturelle pour
laquelle une enveloppe financière très con-
séquente a été dépensée aussi bien pour sa
restauration que pour son équipement.

MÉDÉA
Le Musée des arts au milieu d’un marché aux puces
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Horaires des prières pour Alger et ses environs
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«Un hiver au chaud»
pour des familles nécessiteuses»

qué de presse émanant de cette associa-
tion Ness El-Khir de Médéa, une opéra-
tion de collecte de dons de tous genres
(denrées alimentaires, couvertures, literie,
détergents, vêtements, chaussettes, ser-
viettes, bonnets, couches pour bébés et
adultes, appareils de chauffage électriques
ou fonctionnant au gaz butane, détergents,
bonbonnes de gaz butane pleines ou vides,
ustensiles de cuisine, vaisselle…) a débuté
lundi dernier et s’étalera jusqu’à samedi pro-
chain. Cette collecte se fait au niveau de la
bibliothèque communale sise à l’ancien siè-
ge de l’APC de Médéa, située à la place du
1er Novembre ou «Placet El Fougania», en
face de «Mesdjed Ennour», et ce, tous les
jours de 10h30 à 19h30, où tous les dons
des bienfaitrices et bienfaiteurs sont reçus.
Avec la précision, selon toujours le commu-
niqué de presse en notre possession, que le
départ vers les domiciles des familles con-
cernées se fera dimanche prochain.

R. B.

Sécurisation de prèsSécurisation de prèsSécurisation de prèsSécurisation de prèsSécurisation de près
de 15 millions de voyageursde 15 millions de voyageursde 15 millions de voyageursde 15 millions de voyageursde 15 millions de voyageurs

dans le métro d’Algerdans le métro d’Algerdans le métro d’Algerdans le métro d’Algerdans le métro d’Alger

Dans le cadre de la sécurisation du métro, la po-
lice a mis en place un dispositif spécial qui a per-

mis à près de 15 millions de voyageurs qui ont emprun-
té ce moyen de transport de le faire en toute tranquilli-
té. Dans le but de consolider cet acquis, la DGSN a
entrepris la pose de caméras de surveillance et la mise
en place de patrouilles pédestres à l’intérieur du métro
et d’autres motorisées aux abords des différentes sta-
tions. En outre, la direction de la police a entrepris
une formation spéciale pour ses éléments dans le but
d’améliorer le comportement envers les citoyens et,
surtout, les techniques à utiliser pour les fouilles au
corps, particulièrement. Les policiers ont contrôlé
l’identité de 55171 personnes dont 115 ont été arrê-
tées car faisant l’objet de recherches par la justice, 42
ayant été trouvées en possession de stupéfiants et 45
autres pour port d’armes prohibées (armes blanches).
Les policiers ont aussi porté aide et assistance à 392
citoyens qui se trouvaient en difficulté.

Tahar Mansour
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Horaires des prières pour Constantine et ses environs
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A. El Abci

Le commandant du Grou-
pement de Gendarmerie

de Constantine, le colonel
Boumerdjane Bouziane, a
révélé lors d’une conférence
de presse, tenue avant-hier,
que les affaires criminelles,
traitées en 2014, dans la wi-
laya de Constantine, sont
en augmentation de près de
4%, par rapport à 2013. Il
impute cette hausse au
nombre des affaires traitées
sur initiative des unités de
gendarmes sur la base de
renseignements et d’opéra-
tions ‘coup de poing’. Ain-
si, les unités du groupement
en quest ion, ont t rai té
1.626 affaires, dont 527
l’ont été, sur initiative pro-
pre, ce qui représente près
de 33 % de l’ensemble des
affaires examinées, alors que
1.564 affaires ont été enre-
gistrées dans la même pério-
de de 2013.
   Et d’expliquer, que l’une
des meilleures parades à
l’augmentation du crime,

A. Mallem

Selon les nombreuses
réactions enregistrées
ces derniers temps au

sein des organisations de la
société civile à travers la wi-
laya de Constantine, les pro-
blèmes de l’environnement
tiennent en éveil les mem-
bres actifs de cette dernière.
Mais pas toujours dans le
sens souhaité par les pou-
voirs publics qui ne cessent
de lancer des appels à la po-
pulation lui demandant de se
mobiliser et de prendre très
à cœur les questions de l’hy-
giène et de la propreté de
leurs villes. Evidemment, à
l’approche de l’échéance
pour le démarrage des festi-
vités inscrites dans le pro-
gramme de l’évènement « 
Constantine, capitale de la
culture arabe 2015 », les
opérateurs sont pris de fré-
nésie et ont demandé le con-
cours actif des organisations
civiles à l’effet de mener des
campagnes de sensibilisation
des citoyens pour les ame-
ner à faire preuve de civis-
me en matière d’hygiène et
de salubrité au moment où
leur grande ville s’apprête à
accueillir des invités qui vien-
dront du monde entier.
  Dans ce cadre précis, un
débat a été engagé ces der-
niers jours pour l’aménage-
ment de nouvelles décharges
déstinées à suppléer au défi-
cit qui est apparu après la fer-
meture de la décharge du
7ème kilomètre sur la route
Constantine-Ain-Smara et
aux problèmes que connaît le
centre d’enfouissement d’El-
Haria, très contesté par les

Abdelkrim Zerzouri

On croyait le problème de
transport des étudiants

«radicalement réglé», depuis
au moins deux années, de-
puis la signature d’une con-
vention avec des sociétés de
transport de grande envergu-
re, pourtant certaines lignes
demeurent toujours mal, ou
pas du tout, desservies.
   Pour faire la navette entre
le CHUC et la faculté de mé-
decine, sise au quartier
‘’Chalet des pins’’, les étu-
diants en médecine doivent
débourser de leur poche le
prix de la course. «Je dois
assurer le prix des déplace-
ments de mes deux fils, tous
deux étudiants en médecine,
lorsqu’ils ont à rallier, à par-
tir du CHUC, la faculté de
médecine. Une dépense as-
sez lourde, jusqu’à 400 di-
nars pour faire le trajet obli-
gatoirement par taxi, unique
moyen de transport entre les
deux endroits», nous dira un
père de famille d’une voix
étouffée par l’indignation. Ce
dernier précisera qu’«à eux
deux, il faut leur consacrer
tout un budget». Et celui qui
n’a pas les moyens ? «Impos-
sible de songer, dans ce cas,

Un match de futsal (foot-
ball en salle) entre 2

équipes formées de jeunes
de l’unité de voisinage (UV)
n°14 de Ali Mendjeli  (Cons-
tantine) a été organisé, jeudi
après-midi, pour rapprocher
les jeunes de ce quartier qui
s’affrontent, sporadique-
ment, depuis plusieurs mois.
   Cette joute amicale initiée
par la Sûreté de la wilaya de
Constantine, dans un esprit
d’apaisement, s’est déroulée

A. E. A.

Les malvoyants de la wi-
laya sont dans tous leurs

états contre le service ‘Oph-
talmologie’ du CHU Benba-
dis de Constantine, dont la
fermeture depuis près de
deux ans les prive de la car-
te d’handicapés visuels que
délivre la direction de l’Ac-
tion sociale (DAS) avec tous
les avantages qu’elle procu-
re, à l’instar de l’aide finan-
cière et des prises en charge
en matière sociale, rembour-
sement des médicaments,
transport, etc.
   En effet, selon des mal-
voyants rencontrés dans les
couloirs de la DAS, venus
protester et relancer cette
dernière pour leur trouver
une solution, « nous souf-
frons doublement à cause de
notre cécité, d’abord, et de
la société qui ne pardonne
pas et dans laquelle certains
n’hésitent pas à nous signi-
fier que nous n’y avons pas
de place. Sinon, comment
peut-on justifier la fermetu-
re du service d’ophtalmolo-
gie de l’hôpital, depuis près
de deux années, sans expli-
cation, aucune, et apparem-
ment sans perspective de re-
prise. Sachant que pour la
catégorie d’handicapés vi-

La galère des malvoyants
suels que nous sommes, il
représente l’adresse incon-
tournable et obligée pour
toute consultation au vu de
notre état d’indigence ».
Et pire encore, dira l’un
d’eux, « je viens déposer
mon dossier pour me faire
une carte de malvoyant et
bénéficier, ainsi, des avanta-
ges auxquels elle donne ac-
cès et à commencer par la
prime, qui varie selon le de-
gré ou taux de cécité et on
m’a dit qu’ils ne peuvent pas
me la faire. Non pas parce
que le dossier est incomplet
ou tout autre raison du
même ordre, mais à cause
du service d’ophtalmologie
du CHU qui est fermé et qui
est le seul à déterminer mon
taux d’handicap visuel, opé-
ration cardinale pour l’octroi
de la carte de la DAS ».
Questionné sur ce sujet, le
chargé de Communication à
la direction de l’Action socia-
le, M. Rahailia, reconnaît
« la situation pénible » des
citoyens de la wilaya, souf-
frant de ce handicap et la
« déplore », mais auxquels
la DAS ne peut pas délivrer,
pour le moment la carte
d’handicapés visuels. Et
d’expliquer, dans ce sillage,
que selon la réglementation
en vigueur « il n y’a que la

Commission de wilaya, qui
est habilitée à fixer, en l’oc-
currence, le taux de cécité de
la personne handicapée,
dont le service d’ophtalmo-
logie du CHU est membre et
qui détermine le fameux
taux en question ».
   Et cela, ajoutera-t-il,
« aussi bien pour les ci-
toyens dont les cartes sont en
fin de validité et qu’il est im-
possible  de renouveler, in-
diquant, à ce propos, que
près de 4.300 handicapés
visuels sont enregistrés à
l’administration de la Solida-
rité, qui seront dans le même
cas, sitôt leurs cartes parve-
nues à terme échu. « La
même opération n’est, éga-
lement plus faisable pour
toute inscription de nouvel-
le demande de carte », dira-
t-il. Et de souligner, que la
DAS consciente du problè-
me à fait « appel à des oph-
talmologues privés », mais
pour des raisons sonnantes
et trébuchantes, ils ont refu-
sé catégoriquement. « En
désespoir de cause, nous
avons contacté la direction
de la Santé, à l’effet de trou-
ver une solution, mais là,
également, sans grand suc-
cès, puisque le problème
demeure toujours pen-
dant », conclura-t-il.

Gendarmerie nationale

Criminalité en hausse et accidents
de la route en baisse

c’est l’action préventive et
anticipative, consistant à al-
ler, directement, dans ses
milieux de prédilection, au
moyen de descentes réguliè-
res. Et le conférencier d’ajou-
ter, que parallèlement, sont
menées des investigations
poussées pour arriver aux
réseaux, car ce qui nous in-
téresse ce sont ces réseaux.
Ainsi, 1.967 suspects ont été
arrêtés, en 2014, dont 715,
placés en détention préven-
tive, 10 mis sous contrôle ju-
diciaire et 1.232 en liberté
provisoire, contre 1.934 sus-
pects, arrêtés en 2013, avec
783 écroués, 18 sous con-
trôle judiciaire et 1.109 en
liberté provisoire. Et d’indi-
quer que sur l’ensemble de
ces arrestations, la catégo-
rie de jeunes, âgés entre 19
et 26 ans représente près de
25 %. Pour ce qui concerne
les accidents de la route, il a
été enregistré une baisse de
plus de 7%, en 2014, tou-
jours par rapport à l’année
précédente. Et de noter que
702 accidents ont été enre-

gistrés, en 2013, alors qu’en
2014, 651 accidents l’ont
été, avec une réduction de
3 décès et  49 blessés et ce,
malgré l’existence d’une
circulation intense dans les
axes de la wilaya, et un parc
de véhicules estimé à près
de 200.000.
   Et de faire état de prévi-
sions faites par ses services
ayant trait à une réduction,
encore, plus substantielle,
soit de 20%, pour l’année en
cours 2015, « grâce à un
renforcement envisagé des
contrôles sur les routes ».
Enfin le conférencier a réaf-
firmé que son groupement
est prêt à sécuriser les visi-
teurs de la manifestation :
«  Constantine, capitale de
la Culture arabe » à partir du
mois d’avril prochain, en
coordination avec les grou-
pements des wilayas limitro-
phes et la mobilisation des
moyens humains et maté-
riels, y compris l’utilisation
d’hélicoptères pour assurer le
maximum de sécurité aux
personnes et à leurs biens.

Ali Mendjeli
Une rencontre de futsal pour réconcilier

les jeunes de l’UV 14
dans une salle de la zone in-
dustrielle ‘Palma’ dans une
ambiance conviviale, ponc-
tuée par des scènes de com-
plicité entre joueurs et sup-
porters, tranchant nettement
avec les rancoeurs qui ont,
longtemps,  marqué les rap-
ports entre jeunes issus des
bidonvilles de ‘Fedj Errih’ et
‘Oued  El Had’ dont les fa-
milles ont été relogées, à
l’UV 14, a-t-on constaté.
L’équipe d’Oued El Had, en

tenue bleue et celle de Fedj
Errih vêtue de  noir, ont of-
fert un spectacle de belle fac-
ture, de l’avis des dizaines de
spectateurs venus assister à
ce match de rapprochement
entre les jeunes de l’UV 14.
Les formations en présence
étaient en fait composées,
chacune, de jeunes des deux
quartiers qui se quittèrent sur
le score de 3 buts à 1 pour
l’équipe  ‘bleue’. Mais cela,
c’est juste pour l’anecdote.

Didouche-Mourad

Des rumeurs
et des assurances

riverains. Le premier lieu cité
a été, rappelons-le, fermé
après les protestations véhé-
mentes de la population de
la cité Boussouf de Constan-
tine, située sur l’axe de la
décharge, qui s’était plainte
des gênes considérables et
des maladies provoquées par
la fumée dégagée par les dé-
chets brûlés et qui se répand,
poussée par le vent, dans les
habitations. Hier, ce fut au
tour des citoyens de la ville
de Didouche-Mourad située
au nord de Constantine, sur
la route Skikda-Annaba, de
monter au créneau pour pro-
clamer leur refus de l’idée
d’implanter une décharge sur
le territoire de leur commu-
ne, « comme nous l’avons
entendu dire ces derniers
jours », ont-ils précisé.  En
effet, des militants d’associa-
tions de la société civile im-
plantées dans cette ville nous
ont appelés hier pour nous
faire savoir qu’ils rejettent en
bloc une telle éventualité. « 
Nous avons entendu que le
président de l’APC aurait
souscrit aux vœux de certai-
nes autorités au niveau de la
wilaya, qu’il aurait même si-
gné un engagement pour
accueillir une décharge sur le
territoire de notre commune
pour recevoir les déchets mé-
nagers et les déchets solides
dégagés par plusieurs com-
munes alentour. Il parait
même, ont-ils poursuivi,
qu’un terrain a été retenu
pour ce sinistre projet. Aussi,
si ces informations inquiétan-
tes se confirment, ont-ils
averti, nous combattrons ce
projet de toutes nos forces.
La population de Didouche-

Mourad qui a souffert depuis
plusieurs années des rejets de
la cimenterie de Hamma-
Bouziane, dont plusieurs
souffrent toujours de nom-
breuses maladies chroniques,
ne peuvent supporter de
souffrir encore des inconvé-
nients d’une décharge publi-
que qui viendrait s’implanter
dans leurs murs », nous ont
affirmé sans ambages les re-
présentants de ces associa-
tions civiles. En ajoutant en-
core qu’ils vont manifester
dans les jours qui viennent
pour dire aux autorités leur
opposition complète à un tel
projet. Contacté à ce propos,
le président de l’APC de Di-
douche-Mourad, M. Bou-
cheham Tahar, a tenu à in-
firmer de telles informations
qui sont, selon ses dires, dé-
nuées de tout fondement. « Il
n’y aura sur le territoire de la
commune de Didouche-
Mourad que sa propre dé-
charge actuelle, qui est
d’ailleurs une décharge sau-
vage », a répondu le maire.
Et d’ajouter qu’il en sera ain-
si en attendant, comme pré-
vu, l’entrée en fonction du
centre d’enfouissement tech-
nique en construction à Zi-
ghoud-Youcef et qui est con-
çu pour recevoir le dépôt des
déchets des quatre commu-
nes de Béni-Hamidène, Di-
douche-Mourad, Hamma-
Bouziane et Zighoud-Youcef.
« Il n’y a jamais eu de choix
de terrain chez nous et je ré-
pète qu’il n’a jamais été
question de cela. Aussi, pour
ma part, je rejetterai toute
proposition ou projet allant
dans ce sens », a déclaré en
conclusion M. Boucheham.

Problème de transport
pour les étudiants de médecine

à des études en médecine»,
lance notre interlocuteur. Un
autre, aisé sur le plan maté-
riel, avouera qu’il «refuse, à
cause surtout des risques
d’accidents, d’acheter un vé-
hicule et le mettre à la dispo-
sition de son fils», qui ne
manque pas d’insister à cha-
que occasion sur sa deman-
de, qualifiée d’«exigence du
parcours» entre le CHUC et
la faculté de médecine. Et les
complaintes ne s’arrêtent pas
à ce stade des «bizarreries»,
selon l’expression des parents
indignés. «Les bus de trans-
port assurant la liaison entre
le CHUC et la faculté de mé-
decine au ‘’Chalet des pins’’
existent bien, figurez-vous,
mais ils assurent le transport
exclusivement pour les filles».
«Qu’est-ce que c’est que cet-
te ségrégation ?», «Qui a dé-
cidé d’imposer l’interdiction
de la mixité dans les bus de
transport des étudiants sur
cette ligne en particulier ?».
Tant d’interrogations, em-
preintes d’exaspération, ex-
primées par les parents des

étudiants concernés. A l’ex-
ception de cette ligne liant le
CHUC à la faculté de méde-
cine, tous les bus de transport
des étudiants ne font aucune
distinction entre étudiants et
étudiantes, tous y trouvent
place naturellement et sans
accroc, fait-on remarquer à
ce sujet. Cependant, après
explication d’un cadre de la
Direction des oeuvres univer-
sitaires (DOU), il s’avère qu’il
y a amalgame concernant
«l’interdiction de la mixité
dans les bus», parce qu’en
réalité, nous a-t-on indiqué,
«les bus en question sont af-
fectés pour le transport des
étudiantes de la résidence
universitaire Nahas Nabil,
une résidence pour filles qui
recommande des bus stricte-
ment pour ses locataires».
Mais, malgré cette précision,
le problème de transport des
étudiants en médecine, sur le
trajet CHUC – faculté de mé-
decine, demeure entier. Une
ligne, vraisemblablement,
ignorée dans le cahier des
charges des transporteurs.
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Horaires des prières pour Oran et ses environs
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BOUZIANI Fadel, Hay Sada 70 ans
BENTAHAR Kadour, Mediouni 90 ans
MAIDA Benali, 62 ans Yaghmoracen
MAKHLOUF Melha, St Pierre 80 ans
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Il nous est demandé d’être posi
tifs, de participer au bien être de
tous. De ne pas participer à la
fracturation de notre société.

Ainsi soit-il ! et puisque qu’une par-
tie du gahachi est d’accord avec une
autre partie du ghachi français et ma-
ricani. Alors faisons pareil. Disons
qu’il ne faut pas s’allier aux fashis-
tes. Inutile d’inshister, les gens sa-
ges du Sud et disons non à la gazas-
trophe au Sud. Même si deux thèses
existent l’une pour et l’autre contre,
dib hlal, dib dib hram, laissons tom-
ber. Essorons les nappes de pétrole
qui restent et... après arrêtons cette
debza qui risque de loin nous mener.
Débattons d’abord de la nécessité de
cette nouvelle manne de ses bienfaits
ou du contraire ou mallapri, prenons
la décision. Car c’est une affaire de
spécialistes. C’ar ce n’est plus une
affaire de trou. Pour le pétrole noir
qui nous a permit de colmater les
fractures de la décennie noire, un seul

quune petite quantité de ce produit
qui fait jaser les verts et les pas mûrs.
Il faux donc trouer forer, utiliser des
quantités non-négligeables d’eau dou-
ce..... Ma hlou... Notre desert ressem-
blera à du beghrir... des trous des
pompes et des rejets nocifs. Atten-
tion ne me prenez pas au mot. Je ne
suis ni spécialiste ni chiantifique. Je
tente de oarler comme les verts du
mouvement assauciatiffe. L’assaut-
shishite n’est pas mon domaine. Com-
me n’est pas mon domaine l’anima-
tion des « cartiers ». Car Quartier
s’écrit avec un « C ». Comme la gran-
de marque de montre que porte dans
leur tête ceux qui me repprochent
d’avoir utiliser « le mot stigmatisa-
tion » dans un de mes billet. Cette
association qui se prend pour la po-
lice en me demandant de décliner
mon identité. En m’envoyant un com-
muniqué digne de la Pravda. En Utili-
sant de esses, des dès et des hache.
J’en garde un très bon souvenir.

Par El-Guellil

trou permettait l’extraction de mil-
lions de barils pendant des ans. Et
d’enrichir des millions de barons
toute leur vie. Ce n’est pas le cas de
ce shiste. Foré ne peut petre explité

Esses des haches ?

J.Boukraâ

Des compteurs électriques
qui prennent feu sans rai-

sons apparentes dans plusieurs
cités à Oran, constituent un
phénomène récurrent qui pré-
occupe sérieusement aussi
bien la Sonelgaz que les abon-
nés, inquiets surtout pour leur
sécurité. Une vingtaine d’in-
cendies causés par des comp-
teurs électriques ont été enre-
gistrés en 2014, alors que cet-
te année pas moins de trois cas
ont été signalés. Ces incendies
sont déclenchés dans la cage
de regroupement des comp-
teurs électriques. Des situa-
tions où parfois l’on frise la ca-
tastrophe. Le dernier sinistré
remonte à la journée de lundi
dernier à la cité El Wiaam 300-
Logements à Bir El-Djir. Une
femme a été victime de frac-
tures et sept autres âgées en-
tre 20 et 50 ans, ont été as-
phyxiées par la fumée qui s’est
dégagée de cet incendie, qui
s’est déclaré après un court-cir-
cuit qui a pris départ dans une
niche de compteurs électriques
avant de se propager. Pour les
dégâts matériels, 20 compteurs
électriques ont été calcinés. La
cause principale de ces incen-
dies est souvent un court-circuit
au niveau d’un compteur élec-
trique. Et comme ces comp-
teurs sont regroupés depuis dé-
but l’année 2000 au niveau du
rez-de-chaussée des bâtiments,
chaque court-circuit causé au
niveau d’un compteur se pro-
page aux autres et mène à un
incendie, les gaines en plasti-
que prenant feu ainsi que la
boiserie. Il arrive parfois même
que des dégâts matériels soient
occasionnés aux biens des ha-
bitants du rez-de-chaussée des
bâtiments, lieu de regroupe-
ment des armoires des comp-
teurs électriques, mitoyennes à
leurs appartements. Selon la so-
nelgaz, la décision de placer les
compteurs regroupés au niveau
du rez-de-chaussée des immeu-
bles obéit à plusieurs facteurs.
D’abord par souci de sécurité
de ces ouvrages électriques, à
savoir les compteurs puis pour
combattre le vol d’énergie.
Avec ce système, le relevé des
compteurs se fait aussi d’une
manière efficace. Au sujet des
sinistres occasionnés par des
courts-circuits au niveau des
compteurs regroupés, la char-
gée de communication de la
Sonelgaz Oran, qui s’est expri-
mée jeudi sur les ondes de la
radio locale a souligné qu’au ni-
veau des colonnes montantes
où sont placées les gaines tech-
niques, les citoyens mettent
toutes sortes d’objets. La vraie

J. Boukraa

Les fortes pluies enregistrées durant
les dernières, 48 heures à Oran ont
été à l’origine d’une douzaine d’ac-

cidents qui ont fait deux morts et plu-
sieurs blessés. Des inondations et des
dégâts ont été enregistrés sur le vieux
bâti. Plus de 140 interventions ont été
enregistrées par les éléments de la pro-
tection civile durant cette période.Les
fortes pluies enregistrées durant les der-
nières, 48 heures à Oran ont été à l’ori-
gine d’une douzaine d’accidents qui ont
fait deux morts et plusieurs blessés. Se-
lon la même source, l’accident est surve-
nu à la cité Plateaux, où une Clio et une
206 se sont percutés. Sur le tronçon rou-
tier entre Es -Sénia et Ain El beida, un
homme a été mortellement percuté par
une voiture alors qu’il tentait de traver-
ser. L’accident s’est produit dans la soi-
rée de jeudi. Les autres accidents se sont
produits à Mers El Kebir, El Kerma, Mis-
serghine et Sidi El Houari .En outre, les
vents violents enregistrés, la nuit de mer-
credi à jeudi, ont causé la chute d’un
grand palmier à l’intérieur de l’école pri-

Rachid Boutlélis

Tôt dans la matinée d’avant-hier, une
collégienne grelottant de froid sous les

fortes averses, au bord de la route reliant
la petite localité de La Madrague au villa-
ge de Cap Falcon, a été, fort heureuse-
ment, prise en charge in extrémis par un
automobiliste, parent de l’un de ses ca-
marades de classe. « Elle a frôlé l’hypo-
thermie. Elle a été sauvée de justesse. Son
cas n’est pas isolé parmi les collégiens et
les lycéens domiciliés dans cette zone de
la daïra d’Aïn El Turck, qui sont durement
confrontés à l’absence de transport assu-
rant la navette entre leur domicile et le
lieu de leur établissement scolaire. Et dire
que cela se passe dans la capitale de
l’ouest et de surcroit en 2015. C’est im-
pardonnable et c’est encore plus scanda-
leux ! » Se sont insurgé des parents de
collégiens du CEM nouveau, sis dans la
localité de St Germain, sur le territoire de
la daïra d’Ain El Turck, fréquentée par cet-
te malheureuse collégienne, selon nos in-
terlocuteurs, devant l’absence de transport
scolaire, cette collégienne, à l’instar de 150
autres de ses camarades dudit CEM et de
150 autres lycéens du lycée Akid Athman
de Hai Bensmir, qui demeurent tous dans
le village de Cap Falcon et ses petites loca-
lités mitoyennes, à savoir La Madrague et
Les Coralès, vivent un véritable calvaire,
notamment en cette période hivernale,
avec l’épineux problème de l’absence de
transport pour gagner leur établissements
respectifs. Ces collégiens et ses lycéens
sont ainsi dans l’obligation de solliciter les
services des taxieurs clandestins, qui as-
surent la navette entre ledit village et la
commune d’Aïn El Turck. Qu’il vente, qu’il

À propos de la découverte
d’un corps sans vie

    Suite à l’article paru sur votre journal, signalant le dé-
cès en date du mercredi 21 janvier de notre adhérent, un
brigadier de police en retraite à la suite d’une chute mor-
telle au niveau du siège de notre association. Nous tenons
à préciser que notre collègue est décédé effectivement à
l’entrée même du dit siège, mais le décès est dû à un arrêt
cardiaque, confirmé par des médecins.

Association des retraités de la Sûreté nationale

De plus en plus d’incendies causés
par les compteurs électriques

Un phénomène
inquiétant qui prend

de l’ampleur
cause de ces incendies est que
certains habitants utilisent les
armoires des colonnes montan-
tes comme débarras pour tou-
tes sortes d’objets inflammables
comme, les tapis, les bidons de
plastique, des meubles, des
chiffons... Le risque de propa-
gation rapide d’un incendie,
une fois déclenché est plus im-
portant. Les infiltrations d’eau
à l’intérieur des gaines techni-
ques, à cause du manque d’en-
tretien et de maintenance des
réseaux d’assainissement et
d’AEP cause aussi des courts-
circuits au niveau des comp-
teurs dont les armoires sont
mitoyennes ». De son côté un
autre cadre de la sonlegaz a
souligné que « certains citoyens
disposent de disjoncteurs de
mauvaise qualité au niveau de
leur appartement. Avec une
forte consommation, les dis-
joncteurs chauffent et causent
des cours circuit ». En somme,
le problème des incendies au
niveau des bâtiments est sur-
tout dû à ces mauvaises prati-
ques y compris le piratage. Si
le citoyen venait à en prendre
conscience, le nombre d’acci-
dents diminuerait considérable-
ment pour ne pas dire dispa-
raîtrait. D’autre part selon des
habitants, ces incendies se-
raient dus à la qualité suspecte
des matériaux, notamment les
connecteurs électriques utilisés
par les sous-traitants pour la
réalisation de l’installation des
colonnes montantes. Une hy-
pothèse rejetée par les respon-
sables de la Sonelgaz. Selon la
chargée de communication les
matériaux et les câbles sont
contrôlés régulièrement, par
une brigade spécialisée. « Des
caméras infra-rouge sont utili-
sées pour détecter les endroits
ou les câbles sont détériorés.
Ces derniers sont remplacés à
chaque fois ». En effet, le re-
cours de la Sonelgaz au regrou-
pement des compteurs électri-
ques des immeubles, s’il a per-
mis de limiter le phénomène de
vol du courant électrique par
certains «abonnés», représente
en même temps un réel risque
pour les occupants de ces ha-
bitations collectives. Aussi,
voyant en ce regroupement de
compteurs un facteur aggra-
vant de ces accidents, les ci-
toyens souhaitent le retour à
l’ancien système ou, les comp-
teurs étaient placés au niveau
de chaque étage, soit deux ou
trois lorsque le bâtiment abri-
te trois logements par étage,
afin que, si incendie il y a, ce
dernier sera circonscrit à un
seul étage. De la sorte, les dé-
gâts seront moindres et l’inter-
vention plus efficace.

Plus de 140 interventions de la protection civile

Deux morts et plusieurs blessés
à cause des intempéries

maire Mostefa Benyessâad à El Hamri.
Situé prés du stade Ahmed Zabana, cet-
te école et depuis plusieurs années trans-
formées en centre de transit pour prés
de 26 familles sinistrés. Le palmier a chu-
té sur des escaliers, qui se sont effrités.
Heureusement, aucun blessé n’est à dé-
plorer. Par ailleurs, une femme a été bles-
sée dans un incendie à Sidi el Bachir.
Les flammes se sont propagées dans le
domicile à cause d’un court-circuit, se-
lon la protection civile. Âgée de 30 ans,
la victime a été brûlée au deuxième de-
gré dans plusieurs parties du corps. Des
infiltrations des eaux de pluie ont égale-
ment été signalées dans quelques admi-
nistrations comme le siège d’un opérateur
téléphonique à Hai El Makkari. Plusieurs
routes et artères ainsi que des ronds-points
ont été inondés par les eaux, créant ainsi
des bouchons interminables. Chose qui a
augmenté les risques d’accidents, notam-
ment au rond-point USTO, la cité Djamel
et celui d’El Bahia. Comme à son habitu-
de, Oran a pataugé, dans la gadoue sous
les pluies qui se sont abattues sur la ville
et ont provoqué de nombreux désagré-
ments aux habitants. Des axes routiers

ont été fermés à l’instar de ceux du quar-
tier Petit Lac, certaines partie du centre-
ville, Bir El Djir, El Manzeh, Hai essbah
et même des tronçons du boulevard pé-
riphérique. A Es-Sénia et notamment à
Hai Kara 1 et 2, les routes étaient quasi-
ment impraticables. Des habitations ont
été inondées à cause des infiltrations des
eaux pluviales au niveau de Sidi chah-
mi, El Braya , Oued Tlelat Es-Sénia,
Boutlelis , Hai Zabana, Misserghine ,
Bouyakour, Sidi El Bachir, El Barki ,
Kouchet El Djir, les Planteurs entre autres
. Et encore une fois les pluies ont de nou-
veau mis à nu toutes les tares du réseau
d’évacuation des eaux pluviales de la
ville d’Oran. Nombre de citoyens dans
certains quartiers se sont retroussé les
manches pour déboucher des avaloirs
totalement obstrués. Plusieurs équipes de
la commune ont œuvré, pendant de lon-
gues heures a déboucher les avaloires
pour rétablir la circulation qui restait dif-
ficile, voire bloquée au niveau de certains
points de la ville. La protection civile, a
mobilisé tous les moyens d’interventions
à travers l’ensemble des unités pour pa-
rer à toute éventualité.

Absence de transport scolaire entre Cap Falcon et Aïn El Turck
L’interminable calvaire des collégiens

pleuve où sous un soleil de plomb, ces
malheureux adolescents poireautent sou-
vent plus d’une heure au bord de la route
avant de pouvoir prendre un taxi, qui les
transportent jusqu’à leur CEM ou leur ly-
cée. La grande majorité d’entre eux do-
miciliés dans les localités La Madrague et
les Coralès, subissent de plein fouet l’in-
nommable en cette période de pluies et de
froid. En effet, très souvent sous de fortes
averses, ils doivent parcourir une distance
de prés de trois kilomètres à pied pour se
rendre au village de Cap Falcon où ils ont
plus de chance de prendre un taxi clan-
destin. « Je ne sais pas comment qualifier
ce grave problème. Doit-on solliciter l’in-
tervention du président de la République
pour le résoudre ? C’est plus qu’aberrant.
Nous avons cependant pris certaines dis-
positions en faveur des retardataires de-

meurant à Cap Falcon et ses alentours » a
expliqué le directeur du CEM en question.
Selon des élus de l’APC d’Aïn El Turck
contactés à ce sujet, le manque de moyen
de la commune est à l’origine de ce mal-
heureux état de fait. « Le seul véhicule qui
était affecté pour ce besoin est en panne
depuis des mois. À l’issue des délibérations,
qui se sont tenues avant la rentrée scolai-
re, nous avons sollicité une aide auprès de
la wilaya pour l’acquisition de minibus, qui
seront utilisés pour le transport scolaire.
Aucune suite ne nous été donnée à ce jour
» ont affirmé nos interlocuteurs. Toujours
est-il que les parents d’élèves interpellent
en urgence le wali pour intercéder en fa-
veur de ces dizaines de lycéens et de col-
légiens, qui s’apprêtent à se présenter aux
examens du deuxième semestre dans des
conditions les plus déplorables.
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Rachid Boutlélis

Les éléments de la police judiciai
re relevant de la sûreté de daïra

d’Aïn El Turck ont réussi, en fin de
semaine, à mettre hors d’état de nui-
re un trio de repris de justice domici-
liés dans la commune de Zemoura,
sur le territoire de la wilaya de Reli-
zane, où ils traînent leur réputation
d’individus extrêmement violents.
Selon des sources policières, leur ar-
restation mouvementée a été opérée
tôt dans la matinée du mardi, aux en-
virons de 5 heures 30, dans la locali-
té de Bouiseville. Le pare-brise brisé
de leur véhicule, une Renault Clio, a
attiré l’attention de la patrouille de
police de la PJ, effectuant une ronde
dans ce secteur, qui a décidé de con-
trôler ses trois occupants. Ces derniers,
qui étaient sous l’effet de l’alcool et des
psychotropes, ont eu une réaction aus-
si soudaine que violente.
  Il fallut aux policiers user de beaucoup
de promptitude et de prudence pour
parvenir à maîtriser ce dangereux trio
de malfrats dont l’un d’eux est un si-
déen (selon les résultats de l’ausculta-
tion du médecin légiste). La fouille du
coffre de la Renault a suscité la stupé-
faction.  Les policiers ont découvert un
jeune homme nu comme un ver,
bâillonné, pieds et poings liés. Des ec-
chymoses et autres traces de tortures sur
son corps indiquaient que le malheu-
reux a subi les pires sévices. Nos sour-
ces indiquent que les malfrats s’apprê-
taient à l’abandonner quelque part
dans un endroit discret.
  La victime a été en fait kidnap-
pée deux jours  auparavant  du
bourg de Sidi El Bachir, à la sortie
Est d’Oran, son lieu de résidence,
pour être séquestrée et torturée de
la manière la plus bestiale, qui est le

Mokhtaria Bensaâd

Pour remédier à cette situa
tion, les membres de l’as
semblée populaire com-

munale, réunis ce jeudi en ses-
sion ordinaire, la 6ème de l’année
2014, ont décidé de faire de l’an-
née 2015, l’année des recouvre-
ments des loyers non payés pour
les locaux à usage commercial
et la taxe de séjour imposée aux
hôtels et qui ne rentrent pas dans
les caisses de l’APC.
   Le seul moyen pour récupé-
rer cet argent est le recours à la
justice et au recouvrement for-
cé. Le maire d’Oran a insisté
pour que les procédures judiciai-
res soient entamées dans les plus
brefs délais à l’encontre des com-
merçants défaillants.
  Le recensement minutieux des
biens communaux a permis de
révéler que la commune dispo-
se d’un riche patrimoine produc-
tif de revenus, malheureusement
mal exploité. Sur la base du som-
mier de consistance, la commu-
ne dispose de 1.434 logements,
127 locaux à usage commercial,
21 garderies, 12 stades, 2 four-
rières canines, un marché à bes-
tiaux, 32 marchés de détail, un
abattoir, 19 salles de cinéma, un
centre équestre, 10 salles de fê-
tes, 2 grands parkings, 2 hôtels
et deux centres de vacances. La
commune possède aussi un im-

J. Boukraâ

Les habitants des aggloméra
tions et des villages de la

commune de Tafraoui montent
au créneau pour dénoncer, se-
lon leurs propos, la dégradation
de leur cadre de vie. Absence de
raccordement au réseau d’assai-
nissement et perturbation d’ali-
mentation en eau potable, per-
turbations fréquentes dans la
collecte des ordures ménagères,
éclairage public défectueux, rou-
tes impraticables. Tel est le quo-
tidien des habitants des localités
de Tafraoui, Kehaïlia, Gradia El
Fouaga, Gradia Ethata, Hamou
Ali, Sidi Ghalem…
   La vie dans ces localités est
devenue quasiment insupporta-
ble pour nombre de riverains.
«Nous avons été contraints de
recourir aux fosses septiques qui
constituent une menace sérieu-
se et pour la santé des habitants
et pour la stabilité du sol. Le
même problème se pose pour le
raccordement au réseau AEP au
niveau de plusieurs endroits. Le
ramassage des ordures ménagè-
res est effectué de manière anar-
chique», affirment des habitants
qui se sont déplacés au siège de

T.Lakhal

Oran s’étend de plus en plus vers
les trois points cardinaux que

sont l’est, l’ouest et le sud. De nou-
velles agglomérations ont vu le jour
en un laps de temps très court dans
la vie d’une cité. Et les exemples sont
nombreux avec l’apparition de véri-
tables agglomérations périphériques,
il n’y pas si longtemps, que de sim-
ples points de chute.
  Les années 90, à l’instar des gran-
des villes, Oran a subi un exode de
population massif. Une population
poussée par diverses raisons à inves-
tir la ville, où les chances de réussir
sont beaucoup plus grandes.
  El Hassi, ce quartier, ou plus préci-
sément Haï Benarba, est devenu, en
l’espace de quelques années, un
quartier des plus peuplés de la ville
d’Oran. Avec la légalisation des ac-
tes de propriété des habitations, le
terrain à construire est devenu aussi
cher que n’importe quel autre quar-
tier de la ville même si beaucoup res-
te à faire en matière de bitumage des
voies de circulation et de l’assainis-
sement en tout genre.
  Pour les sociologues et les plus aver-
tis, ce quartier demeure un exemple-
type de ce que sera Oran de demain
et de son extension naturelle. Ce
quartier est devenu un grand centre
de commerce en tout genre. L’élec-
troménager, matériel et engins agri-
coles, matériaux de construction, en
gros ou en détail, attirent une clien-
tèle de tous les horizons même des
villes avoisinantes. Pour l’électromé-
nager, la réputation de ce point de
vente concurrence sérieusement Mo-

Auteurs de kidnappings, de séquestrations
et de tortures

Une bande de malfrats mise
hors d’état de nuire

à Aïn El Turck
naturel de ces trois individus. L’un
d’eux a été trouvé en possession
d’une carte mémoire d’un téléphone
mobile, qui a été utilisée pour l’enre-
gistrement d’une scène de torture
d’une atrocité inimaginable subie par
une deuxième victime, demeurant
dans la commune de Zemoura.
  Cette dernière, qui a été convoquée
par la police dans le cadre de cette
macabre affaire, a déclaré avoir été
invitée par ce trio diabolique pour
une beuverie à Aïn El Turck où elle
est finalement tombée dans un guet-
apens. Selon les résultats préliminai-
res de l’enquête de la police judiciai-
re, ces repris de justice, âgés entre 28
et 32 ans, qui traînent de lourds an-
técédents judiciaires dans le crime
organisé à Relizane et à Oran, exer-
çaient ainsi des pressions sur les
membres des bandes rivales pour les
soumettre à un chantage.
   Notons qu’en fouillant leur véhicu-
le, les policiers ont également mis la
main sur sept comprimés hallucino-
gènes de marque ecstasy, un arsenal
d’armes blanches et une importante
somme d’argent provenant vraisem-
blablement du chantage et du racket.
Ils ont été présentés jeudi devant le
magistrat instructeur sous les princi-
paux chefs d’accusation de kidnap-
pings, séquestrations, atteintes aux
mœurs, détention de psychotropes et
d’armes prohibées, d’association de
malfaiteurs et de coups et blessures
volontaires. Au terme de leur audi-
tion, les prévenus ont été placés en
détention provisoire et une enquê-
te judiciaire a été ouverte pour dé-
terminer l’ampleur de leurs méfaits.
Cette scabreuse affaire sera inscri-
te ultérieurement sur le calendrier
du tribunal criminel siégeant au ni-
veau de la cour d’Oran.

Chteïbo et El Hassi

Des villes… dans la ville
hammadia, cette autre ville qui s’est
spécialisée dans la vente de ce genre
de produit, ou Mdina J’dida carré-
ment.  L’extension de la ligne du tram,
l’ouverture de certaines antennes ad-
ministratives et infrastructures socio-
médicales et éducatives ont fait de
cette bourgade une cité d’habitation
et pas seulement de recasement com-
me elle le fut dans le temps.
  Fin des années 80 le terrain à bâtir
à Chteïbo valait les 5.000 dinars le
100 m2,  et 25 années plus tard, le
terrain ou la maison construite vaut
son pesant d’or tant les prix sont ina-
bordables. Dans ce quartier qui s’est
spécialisé dans la vente de la pièce
détachée et la boiserie, le terrain à
bâtir reste introuvable. Au nombre de
100.000 habitants, cette ville dans la
ville a connu un développement
substantiel, même toujours en retard
les infrastructures, assainissement,
raccordement et autres réalisations
suivent ce rythme effréné de l’accrois-
sement de la population. Oran-cen-
tre n’est plus vraiment le centre. A
l’est le long du Millenium, une nou-
velle ville est née avec son petit cen-
tre, ses boulevards et ses commerces,
dans sa périphérie Belgaïd et ses in-
nombrables projets d’habitation.
  Même au niveau des chefs-lieux de
commune, des quartiers en entier
naissent pour déclasser les anciens
centres. L’activité se fait désormais
dans la périphérie. Reste que le dé-
coupage administratif est à revoir
pour donner plus de poids à ces bour-
gades. Une autonomie administrati-
ve à travers la création de nouveaux
secteurs qui reflètent réellement le
poids de la population.

Recouvrement des taxes des biens de la commune

L’APC va recourir à la justice
pour récupérer son argent

portant patrimoine non pro-
ductif de revenus composé,
entre autres, de 188 écoles, 9
mosquées, 16 centres de san-
té, 158 jardins publics, etc.
L’autre problème relevé lors de
cette session est les autorisa-
tions de voirie délivrées aux
entreprises et notamment la
Seor et la Sonelgaz pour effec-
tuer des travaux sans la réfec-
tion de la chaussée une fois les
réparat ions achevées.  Les
membres de l’assemblées ont
suggéré pour que l’attribution
de ces autorisations soit con-
trôlée avec obligation aux en-
treprises de remettre en état les
chaussées après intervention.
  La révision du PDAU a été
également au menu de cette

rencontre. Cette révision va
concerner le groupement
d’Oran, à savoir les communes
d’Oran, Bir El Djir, Sidi Cha-
mi, Es-Sénia et El Karma. Se-
lon l’ingénieur qui a présenté ce
PDAU, plusieurs orientations
dans ce plan de développement
et d’aménagement urbain n’ont
pas été respectées, les POS n’ont
pas été achevés, des terrains pro-
posés pour les aménagements
ont été transférés vers la promo-
tion immobilière. C’est pourquoi
il est nécessaire de revoir ce
plan en tenant compte de toutes
ces carences avec l’élaboration
d’un plan d’action et de sauve-
garde du patrimoine de cette vil-
le qui a des potentialités pour
devenir une métropole.

Tafraoui

Des localités laissées en marge
du développement

notre rédaction. Conséquence
de cette situation, les ordures
s’amassent à longueur de jour-
née dans chaque coin, provo-
quant de graves désagréments
aux riverains. Concernant le ré-
seau routier, il est quasiment
impraticable. C’est surtout par
temps pluvieux qu’ils souffrent
le plus. Les routes se transfor-
ment en étangs et leurs enfants
ne peuvent se rendre à l’école.
Il suffit de quelques gouttes de
pluie pour transformer toute la
zone en un vrai bourbier. «Pour
sortir, il faut mettre des bottes en
plastique. Les automobilistes se
plaignent aussi des crevasses,
des trous et des nids-de-poule»,
dira un riverain. «Nos préoccu-
pations ont été à maintes fois
présentées aux élus qui nous ont
promis de régler nos problèmes,
mais à ce jour rien n’a été fait.
Nos craintes ne cessent d’aug-
menter surtout avec ces risques
d’inondation», ajoute-t-il.
  Durant l’été et toujours selon
ces mêmes riverains, «l’air de-
vient irrespirable et suffocant tel-
lement il est chargé en particu-
les de poussière, et en hiver nous
pataugeons dans la boue, d’où
l’urgence d’un goudronnage des

différentes artères que compte la
localité». «Une prise en charge
réelle et efficiente des problèmes
des habitants de la cité semble
plus qu’urgente»,  selon le même
interlocuteur. Les familles rési-
dantes dans ces villages ne ca-
chent pas leur colère quant à
leurs conditions de vie déplora-
bles. Autant de tares qui pous-
sent les habitants à perdre pa-
tience. Le gaz de ville figure aussi
parmi les revendications des
habitants. Dans ce cadre, une
étude technique relative au rac-
cordement de la commune de
Tafraoui au gaz de ville a été
achevée. Selon la direction de
l’énergie et des mines, les tra-
vaux seront lancés en 2015.
   Cette opération est très atten-
due par les riverains qui se plai-
gnent de la cherté de la bonbon-
ne de gaz butane, qui atteint des
fois les 400 dinars, alors qu’ils
sont contraints d’utiliser plu-
sieurs bouteilles de gaz par mois,
aussi bien pour la cuisson que
pour le chauffage. On apprend
aussi qu’une enveloppe budgé-
taire de 39 millions de dinars a
été débloquée pour le réseau
d’assainissement dans la locali-
té de Soualmia.

Malgré
l’augmentation
du budget de la

commune d’Oran
durant l’année

2014, les
revenus de l’APC

restent faibles
par rapport aux

aspirations
de la ville. 
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u gré de ces débats s’est dessiné un consensus
sur le fait que la sortie de la zone euro d’un pays
pourrait – comme la chute de Lehman Bro-
thers en 2008 – déclencher un marasme plus

profond encore. La Suisse fait aujourd’hui la preuve de
certains des risques potentiels soulevés par la sortie de la
zone euro d’un pays excédentaire.
   En septembre 2011, la Suisse arrimait sa devise à l’euro
pour freiner l’envolée du Franc Suisse à la suite de la crise
financière globale de 2008. Le pays est donc temporaire-
ment devenu un membre additionnel de l’union moné-
taire européenne. Mais le 15 janvier dernier, de manière
totalement inattendue, la Banque Nationale Suisse (BNS),
a décidé de ne plus étalonner sa monnaie à l’euro.
   Il est évident que sortir d’une réelle union monétaire est
bien plus complexe et juridiquement plus subtile que de
mettre fin à un arrangement de change temporaire ; les
effets d’une telle décision seraient d’une toute autre am-
pleur. Néanmoins, la décision suisse met tout de même
en lumière certaines incertitudes sur ce que pourrait pro-
voquer la sortie effective d’un pays.

La BNS n’a pas été obligée d’en arriver là par une en
volée spéculative quelconque. Aucune crise financiè-

re ne menace et, en théorie, le directoire de la BNS aurait
pu maintenir le taux de change et indéfiniment continuer
d’acheter des actifs étrangers. Mais sa décision d’accu-
muler d’importantes réserves de changes (actifs en euro)
suscitait de plus en plus de critiques en Suisse.
   Les conservateurs, en particulier, n’appréciaient guère
le risque auquel la BNS était exposée. Craignant que les
obligations des gouvernements de la zone euro ne soient
pas sûres, ils ont fait entendre leur voix pour exiger que la
banque achète des réserves en or, obtenant même un ré-
férendum sur le sujet. Si l’initiative visant à déterminer
une part fixe de réserves en or n’a pas abouti, la perspec-
tive de facilités quantitatives majeures par la Banque Cen-
trale Européenne, tout comme la récente chute de l’euro
par rapport au dollar ont accentué les pressions politiques
en faveur de l’abandon du taux fixe.

Depuis l’éruption de la crise de la dette souveraine européenne en 2009, chacun se demande ce qu’il adviendrait
si un pays quittait la zone euro. Dans un premier temps, le débat s’est concentré sur les pays en crise – la Grèce, ou
même le Portugal, l’Espagne, ou l’Italie-avant de se tourner de manière plus hypothétique vers les pays fortement
excédentaires comme la Finlande ou l’Allemagne.

PRINCETON –

Faire sens du choc suisse

  Les économistes sont parfaitement capables de modéli-
ser les attaques financières, mais peu d’études ont été pro-
duites pour comprendre à quel degré de pression politi-
que la situation devient insoutenable et oblige alors la
banque centrale à céder. La BNS, par exemple, quelques
jours à peine avant l’annonce de sa décision, avait pour-
tant réitéré son engagement envers la fixité de la devise
suisse. En conséquence, les marchés seront enclins à re-
mettre en doute les déclarations des banques centrales
concernant les mesures futures envisagées, et il sera beau-
coup plus difficile de produire des orientations fondées
sur des analyses prospectives (un instrument pourtant très
important dans les périodes de sortie de crise).

Il existe un précédent historique à cette victoire de la
pression politique, et à cette décision de la Suisse. À la

fin des années soixante, la Bundesbank a du acheter des
avoirs en dollars pour freiner la hausse du mark allemand
et préserver l’intégrité de la fixité de son taux de change.
Les débats en Allemagne se sont alors focalisés sur les
risques que cela faisait peser sur le bilan de la Bundes-
bank, ainsi que sur les pressions inflationnistes induites
par la fixité de la monnaie. Certains conservateurs alle-
mands auraient à l’époque préféré acheter de l’or, mais la
Bundesbank s’était engagée envers la Réserve Fédérale à
ne pas infliger de pression baissière par l’échange de ses
réserves pour de l’or.
   En 1969, l’Allemagne a, de manière unilatérale, rééva-
lué sa monnaie. Mais cela n’a pas suffi à arrêter l’afflux de
devises étrangères et la Bundesbank a été obligée de con-
tinuer à intervenir. Elle a continué à baisser son taux d’in-
térêt mais l’afflux de devises étrangères s’est poursuivi.
En mai 1971, le gouvernement allemand – contre l’avis
de la Bundesbank – abandonnait son rattachement au
dollar et laissait flotter sa devise.

La politique a eu raison des engagements des banques
centrales. En trois mois, les répercussions ont détruit

l’intégralité du système monétaire international et le pré-
sident américain Richard Nixon désolidarisait le dollar de
l’étalon or. La crédibilité de l’ensemble du système ban-
caire central et de ses engagements s’est écroulée, désta-
bilisant la politique monétaire internationale. Le mark al-
lemand s’est apprécié, compliquant considérablement la
vie des exportateurs allemands.

  Aujourd’hui, les ramifications globales des décisions
d’une banque centrale majeure sont bien plus pronon-
cées qu’en 1971. Lorsque la Bundesbank agissait de
manière unilatérale, les banques allemandes n’étaient pas
très déployées à l’étranger. Mais la finance est aujourd’hui
globale, ce qui implique une grande vulnérabilité des bi-
lans au moindre sursaut de variation monétaire.
   Les grandes banques suisses se financent en francs suis-
ses, parce que tant de personnes partout veulent la sé-
curité que proposent les avoirs en francs. Puis elles
achètent des avoirs partout dans le monde, en d’autres
monnaies.  Lorsque le taux de change se modifie bru-
talement, les banques essuient des pertes énormes –
une version à grande échelle de la stratégie des naïfs
propriétaires hongrois qui empruntent en francs suis-
ses pour financer leurs prêts.
   La BNS avait averti à plusieurs reprises que ce bloca-
ge ne serait pas permanent, et même si elle avait imposé
un ratio de capital aux banques, la séparation d’avec l’euro
n’en a pas moins été un choc énorme. Les participations
des banques helvétiques ont chuté plus rapidement que
l’indice global suisse.

Les risques créés par la décision de la BNS – répercu
tés par le système financier – sont importants. Les ef-

fets négatifs pour l’économie suisse – avec la baisse de
compétitivité de ses industries exportatrices (y compris
le tourisme et l’industrie pharmaceutique) – suffiraient
à démontrer que l’abandon de l’arrimage à l’euro n’est
pas une bonne idée.
  Mais les conséquences ne se limiteront pas à la Suis-
se. Après s’être pendant des années demandé si la
sortie d’un petit pays financièrement faible comme la
Grèce pourrait fragiliser l’euro, les politiciens vont
devoir gérer le choc bien plus profond induit par la
sortie d’un petit pays financièrement fort qui n’est
même pas membre de l’Union Européenne.

Traduit de l’anglais par Frédérique Destribats
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n effet, les économistes n’ont pas réus-
si à prévoir la plupart des crises ma-
jeures du siècle dernier, y compris la
grave crise de 1920 à 1921, la double

récession coup sur coup en 1980 et 1982 ainsi
que, la pire de toutes, la Grande Dépression qui
a suivi l’effondrement du marché boursier en
1929. En recherchant dans les archives d’actua-
lités de l’année précédant le début de ces ré-
cessions, je n’ai trouvé pratiquement aucun
avertissement émanant d’économistes concer-
nant une grave crise à venir. Au contraire, les
journaux insistaient sur les points de vue des
dirigeants d’entreprises ou des politiciens, qui
avaient tendance à être très optimistes.
   La seule déclaration ressemblant le plus forte-
ment à un véritable avertissement est venue avant
la crise de 1980 - 1982. En 1979, le président de la
Réserve fédérale Paul A. Volcker avait fait savoir
au Comité économique mixte du Congrès améri-
cain que les Etats-Unis faisaient face à des « cir-
constances économiques désagréables » et avait
« besoin de décisions difficiles, de retenue, et
même de sacrifices ». La probabilité que la Fed
doive prendre des mesures drastiques pour lut-
ter contre l’inflation galopante, ainsi que les ef-
fets de la crise pétrolière de 1979, rendaient très
probable une grave récession.

Néanmoins, chaque fois qu’une crise était im-
minente au siècle dernier, le large consensus

parmi les économistes était que ce n’était pas le
cas. D’après ce que j’ai pu trouver, presque per-
sonne dans la profession – pas même des sommi-
tés comme John Maynard Keynes, Friedrich Hayek
ou Irving Fisher – n’avait fait de déclaration pu-
blique anticipant la Grande Dépression.
   Comme l’historien Douglas Irwin l’a documen-
té, une exception majeure a été l’économiste sué-
dois Gustav Cassel. Dans une série de conféren-
ces à l’Université de Columbia en 1928, Cassel a

A quoi servent les économistes ?

averti d’une « dépression prolongée et mondiale ».
Mais sa discussion plutôt technique (qui portait
sur l’économie monétaire et l’étalon-or) n’a forgé
aucun nouveau consensus parmi les économistes,
et les médias d’information n’ont communiqué
aucune idée claire de l’alarme.

Fait intéressant, les récits de l’époque ne révè-
lent que peu de signes de colère du public à

l’encontre des économistes après que la catastro-
phe ait frappé en 1929. Dès lors, pourquoi le fait
de ne pas avoir prédit la crise récente a-t-il eu des
conséquences tellement différentes pour la profes-
sion ? Pourquoi a-t-il attisé – à la différence des
échecs de prévision précédents – autant de mé-
fiance à l’égard des économistes?
   Une des raisons pourrait être l’impression
que de nombreux économistes faisaient la pro-
motion d’un air suffisant de « l’hypothèse des
marchés efficaces » – un point de vue qui sem-
blait exclure un effondrement des prix des ac-
tifs. Estimant que les marchés ont toujours rai-
son, ils ont rejeté les avertissements de quel-
ques simples mortels (y compris moi-même)
qui estimaient que les actions et les logements
étaient surévalués. Après que les deux marchés
se soient écrasés de manière spectaculaire, la
crédibilité de la profession a été touchée de
plein fouet.

   Mais cette critique est injuste. Nous ne blâ-
mons pas les médecins pour avoir omis de pré-
dire l’ensemble de nos maladies. Nos maladies
sont en grande partie aléatoires. Même si nos
médecins ne peuvent pas nous dire celles qui
nous affecteront l’année prochaine, ni éliminer
toute souffrance lorsque nous sommes mala-
des, nous sommes heureux de l’aide qu’ils peu-
vent fournir. De même, la plupart des écono-
mistes consacrent leurs efforts à des questions
très éloignées de l’établissement d’une perspec-
tive consensuelle sur le marché boursier ou le
taux de chômage. Et nous devrions être recon-
naissants qu’ils le fassent.

Dans son nouveau livre Trillion Dollar Econo-
mists, Robert Litan de la Brookings Institu-

tion estime que la profession de l’économie a « créé
des milliards de dollars de revenus et de richesse
pour les États-Unis et le reste du monde ». Cela
semble être une belle contribution pour une pro-
fession relativement petite, surtout si nous faisons
un peu d’arithmétique simple. Par exemple,
l’American Economic Association (dont je suis le
président élu) compte seulement 20 000 membres ;
s’ils ont créé, disons, 2 milliards de dollars de re-
venus et de richesse, cela fait environ 100 millions
de dollars par économiste.
   Une personne cynique pourrait demander,

« Si les économistes sont
si intelligents, pourquoi
ne sont-ils pas les per-
sonnes les plus riches du
monde ? ». La réponse
est simple : la plupart
des idées économiques
sont des biens publics
qui ne peuvent être brevetées ou détenues
d’une autre manière par leurs inventeurs. Jus-
te parce que la plupart des économistes ne sont
pas riches ne signifie pas qu’ils n’ont pas fait
beaucoup de gens riches.

La chose amusante à propos du livre de Litan
est qu’il détaille de nombreuses petites idées

intelligentes sur la façon de gérer une entreprise
ou de mieux gérer l’économie. Elles concernent les
domaines des mécanismes optimaux de tarifica-
tion et de commercialisation, de la réglementation
des monopoles, de la gestion des ressources natu-
relles, de la fourniture des biens publics et de la
finance. Aucune d’elles ne vaut ne serait-ce qu’un
milliards de dollars mais, pris ensemble, la con-
clusion de Litan est en effet plausible.
   Le livre Better Living through Economics,
édité en 2010 par John Siegfried, souligne l’im-
pact sur le monde réel de ces innovations : le
commerce des droits d’émissions, le crédit
d’impôt sur ??les revenus gagnés, les faibles
tarifs commerciaux, les programmes d’incita-
tion au travail, une politique monétaire plus
efficace, la vente aux enchères des licences de
spectre, la déréglementation du secteur des
transports, les algorithmes de report d’accep-
tation, une politique antitrust avisée, une ar-
mée entièrement bénévole et l’utilisation intel-
ligente des options par défaut pour promou-
voir l’épargne-retraite.

Les innovations décrites dans les livres de
Litan et de Siegfried montrent que la pro-

fession économique a produit une énorme
quantité de travaux extrêmement précieux, ca-
ractérisés par un effort sérieux pour fournir une
véritable preuve. Certes, la plupart des écono-
mistes ne parviennent pas à prévoir les crises
financières – tout comme les médecins ne par-
viennent pas à prédire la maladie. Mais, com-
me les médecins, ils ont rendu la vie manifes-
tement meilleure pour tout le monde.

Traduit de l’anglais par Timothée Demont

NEW HAVEN –   Depuis la crise financière mondiale et la récession de 2007-2009, la critique de la
profession économique s’est intensifiée. Le fait que pratiquement tous les économistes professionnels, à
l’exception de seulement quelques-uns, ne soient pas parvenus à prévoir l’épisode – dont les séquelles
nous font encore souffrir – a conduit certains à questionner l’utilité des économistes pour la société. S’ils
ont été incapables de prévoir quelque chose de si important pour le bien-être des gens, à quoi servent-ils ?
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tion de son livre 2000 Exubérance irrationnelle
vient d’être publiée.

’ai finalement comblé ce manque à plus
de 50 ans - trop vieux pour devenir vrai-
ment bon, mais suffisamment jeune
pour que le surf me réserve une dizaine
d’années de plaisir et me donne le senti-
ment de réussir. Durant cet été austral, je
suis de retour en Australie et joue à nou-

veau avec les vagues.

Lorsque je suis allé surfé aujourd’hui, j’ai
entendu parlé d’une cérémonie qui a eu

lieu au début de cet été austral - un adieu à
un surfer local mort à un âge avancé. Ses amis
surfeurs pagayaient assis sur leur planche tout
en formant un cercle au moment de disperser
ses cendres à la surface de l’océan. D’autres
amis et sa famille étaient présents et regar-
daient la scène, certains au bord du rivage,
d’autres du sommet d’une falaise. On m’a dit
qu’il avait été l’un des meilleurs surfeurs de la
région, mais c’était à une époque où l’argent
n’avait pas pénétré ce sport.

Je me suis alors demandé s’il a eu la malchan-
ce d’être né trop tôt pour prendre part au

c i rcui t  profess ionnel  du  sur f  devenu
aujourd’hui très lucratif ou au contraire s’il
a eu la chance de pratiquer le surf quand il
s’agissait davantage du plaisir de jouer avec
les vagues que de vedettariat.

L’homme, le surf et la vague

Il n’y a pas de protestation généralisée con-
tre l’influence corruptrice de l’argent. Il of-

fre des opportunités qui, bien utilisées, peu-
vent être très positives. Les surfeurs ont créé
des organisations en faveur de l’environne-
ment comme la Surfrider Foundation qui se
préoccupe des océans et SurfAid qui essaye
de faire bénéficier les populations déshéri-
tées des pays en développement du touris-
me centré sur le surf.
   Pourtant ,  l ’ espr i t  du  début  du sur f
(pensons à l ’harmonie entre la vague et
l’homme si bien décrite dans Morning of the
Earth, un film de 1971) détonne avec le tohu-
bohu commercial et l’effervescence qui rè-
gnent aujourd’hui dans le circuit profession-
nel du surf.

La compétition est inhérente au sport. Les
amateurs de tennis apprécient un revers

bien fait ; mais se contenter de regarder des
joueurs s’échauffer sur un court deviendrait ra-
pidement ennuyeux s’il n’y avait un match à
la clé. On peut en dire autant du foot : sans
match avec un vainqueur et un vaincu, qui irait
voir des gens taper dans un ballon sur un sta-
de ? Les joueurs qui s’adonnent à ces sports ne
pourraient faire étalage de toute leur habileté
sans la stimulation de la compétition.

En ce qui concerne le surf, ce n’est pas la
même chose. Il permet de se mesurer à des

défis à la fois physiques et mentaux, mais ces
défis sont intrinsèques au surf lui-même, ils

ne sont pas basés sur la compétition avec des
concurrents. En ce sens, le surf se rapproche
de la marche à pied, de l’escalade ou du ski
plutôt que du tennis ou du foot : le sentiment
de beauté lié au fait de se trouver dans un
cadre naturel splendide joue un rôle impor-
tant dans son attrait ; il y a la satisfaction de
la réussite dans cette confrontation avec une
vague et le plaisir d’un exercice physique
vigoureux sans la monotonie qu’il y a à cou-
rir sur un tapis roulant ou à faire des lon-
gueurs de piscine.

Faire du surf un sport de compétition sup-
pose de mettre au point des critères d’éva-

luation, par exemple les capacités et la techni-
que qu’il y faut. Il n’y a rien de répréhensible à
une compétition de surf dans laquelle les con-
currents doivent effectuer les manœuvres les
plus délicates sur une vague - de même qu’il
n’y a rien de répréhensible à une compéti-
tion de plongeon de 10 mètres dans laquelle
les concurrents doivent effectuer les figures
les plus difficiles.

Mais quand on transforme le surf en sport
de compétition, un loisir ouvert à des

millions de gens se transforme en un sport fait
pour être regardé, généralement sur un écran.
Il serait dommage que la focalisation étroite sur
la compétition restreigne le plaisir et le bon-
heur que l’on peut éprouver à la beauté et à
l’harmonie de la rencontre avec une vague sans
esprit de compétition.

   Beaucoup de mes grands moments de surf
tiennent davantage à la splendeur et à la
puissance des vagues qu’à mes capacités à les
chevaucher. Lors de mon moment véritable-
ment magique dans la pratique du surf, je
n’étais pas sur une vague, je pagayais vers
l’endroit où les vagues se brisaient. C’était à
Byron Bay, le lieu le plus à l’est de l’Austra-
lie. Le soleil brillait, la mer était bleue et
j’avais conscience de l’immensité liquide de
l’Océan pacifique qui s’étend sur des milliers
de kilomètres jusqu’à la côte chilienne.

Une vague, forme d’énergie issue de cette
vaste étendue d’eau, s’approcha d’une li-

gne de rochers submergés et se dressa face à
moi tel un mur vert, avant de commencer à se
briser. Un dauphin bondit alors devant l’écu-
me de la vague, tout son corps hors de l’eau.

Ce fut un moment sublime, mais pas vrai-
ment inhabituel. Comme beaucoup d’autres

passionnés de surf le savent, nous sommes le seul
animal qui joue au tennis ou au foot, mais pas le
seul animal à jouer avec les vagues.

Traduit de l’anglais par
Patrice Horovitz

pppppar Peter Singerar Peter Singerar Peter Singerar Peter Singerar Peter Singer

Professeur de bioéthique
à l’université de Princeton. *

* Il enseigne aussi à l’université de Melbourne.
Il a écrit plusieurs livres, dont Animal Libera-
tion, Practical Ethics, One World et The Life
You Can Save.

j

MELBOURNE – Pour moi comme pour la plupart des Australiens, les vacances d’été sont synonymes de
mer. Depuis ma plus tendre enfance je nage et je joue avec les vagues pour finalement faire du bodyboard,
même si je n’ai pas saisi l’occasion d’apprendre à tenir debout sur une planche de surf.
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ourtant, même si le secteur de la
santé est plus efficace qu’aupara-

vant, il est aussi plus complexe et
plus coûteux. Des populations

vieillissantes et plus nombreuses
créent des tensions accrues dans les ré-

seaux de santé qui croulent déjà sous le poids
des maladies chroniques comme le cancer et le
diabète. L’organisme à but non lucratif The Insti-
tute of Medicine  estime qu’aux États-Unis seule-
ment, près de 750 milliards $ par an – environ 30 %
des dépenses totales de santé – sont « gaspillés en
services superflus, en frais d’administration exces-
sifs, en fraude et en autres inefficacités ». Pour faire
en sorte que les prestations de santé demeurent

Le continuum des soins de santé
DAVOS – Le secteur de la santé a grandement évolué ces dernières décennies. Les bienfaits des activités
de recherche et développement nous ont émerveillés par de nouveaux traitements, des diagnostics
de plus en plus précis et de vastes connaissances qui progressent à grands pas. De nouvelles
spécialisations médicales et des prestataires se sont mis à proliférer, alors que les autorités publiques
et les assureurs sont devenus des joueurs prédominants. Et les patients se sont transformés en
consommateurs activistes qui prennent en main leur santé ; toujours prêts à chercher les meilleurs
traitements, quitte à devoir aller à l’étranger pour se faire soigner.

abordables et largement accessibles aux géné-
rations futures, il faut revoir de fond en com-
ble les modes de prestation et de gestion.

Il est essentiel que la prestation des soins de
santé se branche à l’informatique en réseau. Les

professionnels de la santé doivent pouvoir com-
muniquer sans effort pour échanger des données
pertinentes avec des collègues du monde entier.
Des appareils et des systèmes médicaux dans les
hôpitaux devraient pouvoir relier des sources
multiples de données. Une nouvelle génération de
technologies destinées aux consommateurs, com-
me des appareils de contrôle de santé portables
sur le corps, permettrait d’avertir systématique-
ment les médecins de problèmes médicaux poten-
tiels avant qu’ils ne deviennent plus graves. Même
si de telles innovations ont encore des détails à
régler comme l’interopérabilité des systèmes et les
exigences de protection de la confidentialité des
dossiers des patients, l’intégration de l’Internet
dans le secteur des transports et le secteur bancai-
re montre qu’il est tout à fait possible de le faire.
   En fait, la prestation de soins de santé assis-

tée par l’électronique est déjà en train de deve-
nir une réalité. Philips, par exemple, a mis au
point une technologie permettant aux médecins
de transmettre à des collègues du monde en-
tier les résultats d’une biopsie pour le cancer
de la prostate. Autrefois, les biopsies ne pou-
vaient être transmises que physiquement, ce
qui ne facilitait pas l’établissement d’un dia-
gnostic précis du type de cancer de la prostate.
En conséquence, les chirurgiens et les patients op-
taient peut-être pour une chirurgie invasive de
prévention. De nos jours, des équipes de méde-
cins dans le monde entier disposent d’un instru-
ment de plus, facilitant le travail collaboratif pour
établir des diagnostics plus précis et des traite-
ments adaptés aux différents patients.

Toute l’expérience des patients en sera trans-
formée, grâce à une meilleure prévention,

à des diagnostics plus rapides, à des séjours
raccourcis à l’hôpital et à une vie autonome
plus longue que la normale. Lorsque les pa-
tients reviennent à l’hôpital, ils apporteront des
données utiles, saisies par des appareils porta-

bles, de l’évolution de leurs signes vitaux. Ils
peuvent continuer à suivre eux-mêmes leur état
de santé à mesure du progrès des traitements
et leurs données peuvent être versées au dos-
sier médical pour dresser un bilan de santé à
long terme, au lieu de se contenter d’un ins-
tantané épisodique le jour de la consultation
du médecin. Grâce à un accès continu à des
conseils professionnels et à de l’assistance mé-
dicale, les patients disposeront de plus de
moyens pour prendre en main leur propre bien-
être physique.

Les dossiers médicaux informatisés donnent
également accès aux traitements qui peu-

vent sauver des vies pour un plus grand nom-
bre de patients, particulièrement dans des pays
en développement et en région rurale. En In-
donésie, où le taux de mortalité infantile est
l’un des plus élevés du monde, les sages fem-
mes des zones rurales de Medan recueillent des
données médicales sur des femmes enceintes à
l’aide d’une application mobile. Les données
sont analysées par des obstétriciens et des gy-
nécologistes situés ailleurs, permettant de dé-
tecter et de traiter plus tôt les maladies de fem-
mes à risque élevé. En Ouganda, les sages fem-
mes des centres médicaux des villages trans-
mettent des échographies à des spécialistes à
distance, doublant presque le nombre d’accou-
chements pouvant être surveillé par du person-
nel doté de compétences médicales.

Plus généralement, les technologies d’infor-
matisation du dossier médical feront con-

verger la prestation professionnelle de soins de
santé vers les marchés de consommation. Ceci
créera un continuum qui débute par l’impor-
tance accordée à un mode de vie sain et à la
prévention, qui donne les moyens aux consom-
mateurs de prendre en main leur propre santé
et facilite l’amélioration du bien-être général
des citoyens d’un pays. Le continuum passera
ensuite au diagnostic final et aux traitements
minimalement invasifs, dont la qualité et les
coûts ont été adaptés et finalement, vers la con-
valescence et les soins à domicile, transférant
les soins médicaux le plus tôt possible dans des
lieux plus confortables et économiques ailleurs
qu’en milieu hospitalier.

Il est essentiel que les gouvernements, les as-
sureurs, les professionnels de la santé, les pa-

tients et les prestataires de soins agissent de
concert pour faire en sorte que la transition vers
ce continuum de santé se fasse sans heurts, afin
d’obtenir un accès élargi, de meilleurs résul-
tats et une plus grande productivité. Ensem-
ble, nous avons l’occasion d’améliorer les vies
de milliards de personnes, de rendre la société
plus en santé, de réduire les coûts et de stimu-
ler la croissance économique.

Traduit de l’anglais par
Pierre Castegnier

PPPPPar Frar Frar Frar Frar Frans vans vans vans vans van Han Han Han Han Houtenoutenoutenoutenouten

Président-directeur général
de Royal Philips.

p

Se préparer aux aléas inconnus

es récents attentats terroristes à Paris
en sont un exemple, touchant non seu-
lement les familles et les amis des vic-
times, mais aussi la France tout entiè-
re. Les répercussions se font sentir
dans le monde entier et elles continue-

ront de le faire – bien au-delà des frontières de
l’Europe – dans des domaines comme la poli-
tique publique, la scène électorale, la liberté de
presse et bien d’autres.

Les attentats sont arrivés au moment où les
gens ont coutume de chercher un sens à

l’année qui vient – pour prévoir les risques qui
nous attendent, les occasions à saisir et les dé-
fis à relever. Mais qu’en est-il des risques à long
terme ? Des événements comme les attentats de
Paris montrent à quel point il est difficile de
les prévoir ? Ou bien les attentats ont-ils expo-
sé précisément le type de risque que les pro-

jections à long terme devraient avoir décelé ?

Le Forum économique mondial vient de pu-
blier son rapport des « Risques mondiaux

2015 » qui tente de prédire et jauger les plus
grands dangers auxquels le monde est confron-
té au cours des derniers dix ans. L’accent du
FEM est mis en plein sur le plan macro. Par
exemple, « la plus grande menace envers la sta-
bilité du monde dans la prochaine décennie
provient du risque de conflit international ».
Et la menace de guerre est succédée par une
pléthore de risques et tendances sociales, en-
vironnementaux, géopolitiques, technologi-
ques et économiques.

Mais tous ces risques se feront sentir sur
un plan organisationnel et ultimement,

individuel. C’est pourquoi nous passons tout
ce temps en salle de conférence ou autour de
la table de cuisine à tenter de les atténuer. Et
pourtant, nous savons également que le ryth-
me du changement est plus rapide que jamais
et que les États, les entreprises et les ména-
ges ont de plus en plus de difficultés à suivre
la cadence. Sous tous ces efforts de détection,
de quantification et de réduction des risques
réside la vérité indéniable et intemporelle

que la seule chose d’immuable est le changement.

Pour Héraclite, le changement était le prin-
cipe fondamental de la vie. Machiavel nom-

mait ce principe fortuna : les événements qui
nous façonnent et déterminent notre bien-être
et qui sont indépendants de nos raisonnements
et de notre volonté. Même si nous tentons de
nous préparer au changement, nous ne pou-
vons jamais prédire la nature et le moment pré-
cis où il se produira.

En outre, de tous les risques que nous pou-
vons prévoir lorsqu’on le peut, ce sont ceux

qui ne peuvent préparer qui peuvent faire le
plus de dommages. C’est pourquoi, en paral-
lèle le repérage, la quantification et la réduc-
tion des risques, nous devons adhérer à l’idée
que ce ne sont pas tous les changements que
l’on peut facilement prévoir pour s’y préparer.
Ceci veut dire que nous devons inculquer aux
familles aux entreprises et aux États la résilien-
ce et leur donner les moyens d’agir concrète-
ment en temps de crise, minimisant ainsi les
répercussions potentiellement dangereuses de
changements inattendus.
   Cette philosophie permettra également de
maximiser les avantages qu’ils peuvent ame-

ner. Car après tout, sans imprévus, la plupart
des activités humaines seraient infructueuses
et l’innovation serait inutile.

Des horreurs comme le massacre de Char-
lie Hebdo à Paris sont toujours possibles,

et elles semblent plus fréquentes que jamais.
Elles bouleversent notre vision du monde et
nous font douter de nous-mêmes.
   C’est dans de tels moments que nous faisons
preuve de notre capacité – ou de notre incapa-
cité – à confronter l’inexplicable, l’imprévisi-
ble et l’insondable. Parallèlement, de tels mo-
ments sont là pour nous rappeler que les géné-
rations futures ne nous jugeront pas ultime-
ment sur ce que nous avons accumulé– soit au
niveau individuel, organisationnel ou étatique
– mais par l’influence que nous avons eue sur
ceux qui nous entourent et dans quelle mesure
leurs besoins ont été comblés.

En ces temps périlleux, les dangers, le mo-
ment où ils se déclarent et leurs retombées

peuvent avoir des effets paralysants, et ce qui
importe ne se cantonne pas à nos réalisations,
mais comment nous y parvenons. Dans ce gen-
re d’époque, la valeur que nous créons ne peut
se mesurer exclusivement en termes monétai-
res. Il est plus important d’aider nos collègues,
nos conjoints, nos enfants et nos concitoyens à
devenir plus forts, plus en moyens et plus rési-
lients. Le principal risque sera peut-être cette an-
née – et dans la prochaine décennie – serait de
perdre de vue cette vérité fondamentale.

Traduit de l’anglais par
Pierre Castegnier

PPPPPar Lucy  Par Lucy  Par Lucy  Par Lucy  Par Lucy  P. Marcus. Marcus. Marcus. Marcus. Marcus

Présidente de Marcus Venture Consulting.

l

LONDRES – Nous vivons une époque pleine de dangers. Dès que nous sommes sur le
point de retrouver nos repères, un événement ou un autre pour nous ébranler à nouveau.
Les actes et les événements sont souvent étroitement liés et ce qui arrive sur un plan
– frappant des personnes, des États, des secteurs économiques et des sociétés de toute
taille – peut avoir des répercussions sur d’autres.
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MÉTÉO
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BÉCHAR

CHLEF
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MASCARA

TLEMCEN

MOSTAGANEM

ORAN

Plutôt ensoleillé
Max.16-Min.3

Peu nuageux
Max.17-Min.5

Ensoeillé
Max.14-Min.1

Ensoeillé
Max.14-Min.1

Plutôt ensoleillé
Max.7 - Min.-3

Plutôt ensoleillé
Max.14-Min.3

Ensoleillé
Max.17-Min.3

Pluie
Max.13-Min.6

Pluie
Max.6 - Min.1

Pluie
Max.12 - Min.7

TRAIN

ALGÉRIEALGÉRIE
FERRIES

DÉPART     ARRIVÉE

ORAN / ALICANTE
Lun 26 - 18h00 Mar 27 - 07h00
Ven 30 - 18h00 Sam 31 - 07h00
---------------------------------------------
Lun 02 - 18h00 Mar 03 - 07h00
Ven 06 - 18h00 Sam 07 - 07h00

ALICANTE / ORAN
Mar 27 - 19h00 Mer 28 - 07h00
---------------------------------------------
Mar 03 - 19h00 Mer 04 - 07h00
Sam 07 - 19h00 Dim 08 - 07h00

ORAN / MARSEILLE
Mar 27 - 19h00 Mer 28 - 07h00
---------------------------------------------
Dim 08 - 12h00 Lun 09 - 14h00
Ven 20 - 12h00 Sam 21 - 14h00

MARSEILLE / ORAN
Ven 30 - 12h00 Sam 31 -14h00
---------------------------------------------
Mar 10 - 12h00 Mer 11 - 14h00
Lun 23 - 12h00 Mar 24 - 14h00

Départ Arrivée
ORAN - ALGER

06h25 11h29
08h00 12h30
12h30 17h39
15h00 19h30

ALGER - ORAN
06h25 11h29
08h00 12h30
12h30 17h39
15h00 19h30

ORAN -  MAGHNIA
07h30 11h05
12h50 16h22
16h00 19h42

MAGHNIA - ORAN
04h45 08h09
08h50 12h22
14h05 17h26

ORAN - RELIZANE

17h15 18h47
RELIZANE - ORAN

05h25 07h17
ORAN - BECHAR

20h30 05h46
BECHAR - ORAN

20h00 05h00
ORAN - CHLEF (AUTORAIL)

16h15 18h22
CHLEF - ORAN (AUTORAIL)

06h50 09h11
ORAN - TÉMOUCHENT

08h10 09h11
17h02 18h03

TÉMOUCHENT - ORAN

06h15 07h14
15h05 16h05

ORAN - SBA

17h00 18h22
SBA - ORAN

05h40 06h58

Musiques actuelles
 BLIND DIGITAL CITIZEN

     Dimanche 25 janvier à 18h à l’IF d'Annaba
     Mercredi 28 janvier à 18h00

au Conservatoire Municipal Ahmed Wahby
     Jeudi 29 janvier à 19h30 à l'IFd'Alger

Nouvelle scène française. La musique de Blind Digi-
tal Citizen semble vouloir se déployer sans limites...

———————————————————
Art de la scène

Musique classique
et percussions africaines

     Jeudi 05 fevrier à 18h00 au Conservatoire
Municipal Ahmed Wahby
- Virginie Robilliard et Thomas Gueï
Un spectacle unique qui lie les sons voluptueux du vio-
lon aux rythmes fougueux des percussions africaines.

THÉÂTRE RÉGIONAL D’ORAN

     Samedi 24 janvier à 16h au TRO
«Ana Nel Aab»

Auteur et mise en scène : Mohamed Mihoubi
(Ass/Amel)

———————————————————
     Mardi 27 janvier à 15h au TRO

«Ma assghara Meni»
Auteur : Cheggag Safia

Mise en scène : Cheggag Safia
 et Boualem  Abdelhafid   (TRO)

———————————————————
     Mercredi 28 janvier  à 10h au TRO

Journée d’étude
des traducteurs

La chambre régionale des traducteurs
———————————————————

     Vendredi 30 janvier à 10h au TRO
«El Assad Ouel Hattaba»

Auteur : Mourad Senouci
Mise en scène : Samir Bouanani   (TRO)

Au éditions
Dar El Gharb
Recueil
d’Abdlekader
Mekaouche

Vient de paraître :

«MON VOYAGE
AVEC L’AGE»

COURRIER EXPRESS
KAZI - TOUR

Alger : 021.49.70.84/0770.91.38.05
Oran: 041.58.77.56/0770.61.65.31

Mostaganem:045.21.96.92/0770948973
Tlemcen: 043.26.10.28/0770.87.96.36

El-Eulma : 0772.96.28.68
Sétif : 0770.97.62.02

TRANSPORTEUR SAFIR
Oran - Alger: 061.20.20.45
 Constantine: 072.45.78.62

El Eulma: 072.90.40.89
El Eulma - Sétif: 071.43.61.49

ANDERSON NATIONAL EXPRESS
Groupage marchandises

Oran :070.32.59.29 / 070.94.69.31
070.92.87.28 - Alger:021.51.33.44

Fax: 021.51.47.27

AIR ALGÉRIE

VOL           DEP/ARR
----------------- Samedi -----------------
Paris-Orly - Oran 16h15/ 17h40
Marseille - Oran 17h45 / 18h25
Toulouse - Oran 18h05 /18h40
Lyon- Oran 12h30/ 13h35
Oran - Paris-Orly 18h45/ 22h05
Oran - Lyon 19h45/ 22h40
Oran - Marseille 19h25/ 22h00
Oran - Toulouse 14h35/ 17h05

Tunis/ Oran       Oran / Tunis
Arrivée Départ

Lundi / Jeudi
09h45 10h30

----------------- SAMEDI -----------------
Vol Départ
Oran - Alger 07h00
Oran - Alger 11h20
Oran - Alger 15h10
Oran - Alger 18h00
Oran - Alger 22h30
Oran - Béchar 09h00
Oran - Annaba 15h30
Alger - Oran 07h00
Alger - Oran 09h30
Alger - Oran 13h20
Alger - Oran 16h00
Alger - Oran 20h30
Béchar - Oran 11h40
Annaba - Oran 18h10

--------------- DIMANCHE ----------------
Vol Départ

Oran - Alger 07h00
Oran - Alger 13h10
Oran - Alger 15h55
Oran - Alger 19h05
Oran - Alger 21h15
Oran - Adrar 09h00
Oran - Constantine 15h30
Oran - Tindouf 21h45
Alger - Oran 06h50
Alger - Oran 11h20
Alger - Oran 14h05
Alger - Oran 15h15
Alger - Oran 17h15
Alger - Oran 20h30
Adrar - Oran 12h05
Constantine - Oran 17h50
Tindouf (j+1) - Oran 00h45

INTERNATIONAL
---------------SAMEDI--------------
Vol Départ
Oran - Paris-Orly 08h00
Oran - Toulouse 08h50
Oran - Marseille 09h00
Oran - Paris-CDG 14h00
Oran - Lille 14h50
Oran - Alicante 15h15
Oran - Istambul 20h00
Vol Arrivée
Paris-Orly - Oran 14h10
Toulouse - Oran 12h50
Marseille - Oran 13h35
Paris-CDG - Oran 20h10
Lille - Oran 21h10
Alicante - Oran 18h15
Istambul(j+1) - Oran 04h30
------------ Dimanche ----------
Vol Départ

Oran - Paris-Orly 08h00
Oran - Barcelone 08h25
Oran - Toulouse 08h50
Oran - Marseille 09h00
Oran - Lyon 13h30
Oran - (Paris-CDG) 14h00
Oran - Alicante 15h15
Oran - Djeddah 17h40
Vol Arrivée

Paris-Orly - Oran 14h10
Barcelone - Oran 12h05
Toulouse - Oran 12h50
Marseille - Oran 18h05
Lyon - Oran 19h00
Paris (CDG) - Oran 20h10
Alicante - Oran 18h45
Djeddah(j+1) - Oran 07h05

Janvier /FévrierJanvier /Février
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Bencherki Otsmane

La direction des Services agrico
les, en collaboration avec la
Chambre de l’Agriculture a or-

ganisé, jeudi dernier, une rencontre à
la Maison de la Culture de Chlef, à
laquelle une centaine d’agriculteurs
ont pris part. Selon les organisateurs,
« l’objectif de cette journée d’infor-
mation et de sensibilisation est de per-
mettre aux agriculteurs  de mieux
s’imprégner des modalités d’accès
aux différents crédits octroyés par les
banques, des aides de l’Etat, mais
également d’être à l’écoute des pré-
occupations des fellahs ». Il faut dire
qu’avec la chute des cours du pétrole
les pouvoirs publics ont pris conscien-
ce de l’importance d’assurer l’auto-
suffisance alimentaire des popula-
tions, notamment à travers une agri-
culture moderne, tournée vers les
nouvelles technologies aptes à don-
ner des rendements significatifs. Dans
son allocution d’ouverture, le direc-
teur de l’Agriculture a indiqué que «
si hier l’équation était simple car no-
tre pays vendait ses hydrocarbures lui
permettant de se procurer tout de ce
dont ont besoin les concitoyens sur
le marché mondial, aujourd’hui, la si-
tuation est toute autre et nous impo-
se de revoir toutes nos importations
y compris celle dites stratégiques, de
ce fait, il est impératif de produire
notre propre alimentation pour ne pas
dépendre de l’extérieur».

Bencherki Otsmane

Les villageois des communes de Ta
lassa et de Mossadek, dans la daï-

ra d’Abou-Hassan, à une soixantai-
ne de kilomètres au nord-ouest du
chef-lieu de la wilaya de Chlef, récla-
ment le bitumage du chemin commu-
nal qui relie les deux villages. D’une
longueur de 15 km, ce tronçon de
route n’a pas connu de travaux de
réfection ou de bitumage depuis une
quinzaine d’années, selon les habi-
tants. Conséquence diront-ils cette

Bentouba Said

Cinq cent cinquante sacs de farine
de 50 kg, soit 27,5 tonnes, 6000

litres de carburant et  deux camions
Chaman ont été saisis, ce mercredi à
12h. La saisie a été effectuée lors d’une
opération combinée menée par les élé-
ments de la  douane   relevant de l’ins-
pection divisionnaire de la wilaya
d’Adrar et   les éléments de  l’ANP  à
Timiaouine  plus précisement à 05 km
de la frontière malienne a-t-on appris

Mohamed Bensafi

Assurés de la passivité des passants
et de la peur des autres, trois indi-

vidus ont fait irruption en toute quié-
tude au lycée Ibn El Haytem de Béni-
Saf. La scène a eu lieu le 13 janvier
dernier, un peu avant 08h du matin.
Les détrousseurs, à bord d’un véhicu-
le léger de marque Kia Picanto, ont
foncé à l’intérieur d’une courette de
l’établissement d’enseignement secon-
daire, sis Plage du Puits. L’un d’eux
était muni d’une épée (arme blanche),
a indiqué le communiqué de la poli-

Hadj  Mostefaoui

La gestion des eaux, en
milieu urbain, qui était
autrefois confiée aux col-

lectivités locales vient d’être
transférée directement à l’algé-
rienne des eaux. En passant le
flambeau à son véritable pro-
priétaire , la commune vient de
se débarrasser d’un lourd far-
deau qui lui pesait énormé-
ment sur le dos   conséquence
directe d’un déficit en  enca-
drement  technique et profes-
sionnel qualifié , laxisme aussi
dans le  recouvrement des
créances et des factures im-
payées qui s’amoncellent à lon-
gueur d’année  sur le bureau
d’un maire le plus souvent
complaisant qui ferme  l’œil en
matière de recouvrement des
créances des abonnés  de sa
commune , une véritable man-
ne financière qui était gérée par
les collectivités locales , selon
l’humeur du jour des élus lo-
caux  communaux donnant
lieu à un manque à gagner in-
commensurable pour les recet-
tes communales et le seul ga-
gnant dans cette situation
n’était autre que l’abonné au
réseau de distribution qui ne
payait pas un rond toute l’an-

EL-BAYADH
L’algérienne des eaux

se redéploie
née. La Direction générale de
l’algérienne des eaux, vient
cette fois ci, selon  Mr Badred-
dine ARIBI,  directeur de l’an-
tenne locale d’El-Bayadh, de
prendre  le taureau par les cor-
nes en procédant au transfert
de cette gestion financière et
physique, dans une première
phase, de 06 communes qui
comptent pas  moins de 12.000
abonnés. En d’ autres termes ,
cela signifie que  les commu-
nes viennent de laisser filer
entre leurs doigts une véritable
source d’autofinancement qui
leur  assurait des rentrées finan-
cières  en monnaie sonnante et
trébuchante  Cette opération
de transfert entre dans le cadre
d’une vaste entreprise de mise
à niveau de l’ADE qui compte
ainsi la généraliser progressive-
ment à travers tout le territoire
de la wilaya  et l’on escompte
du coté de cette antenne assu-
rer quelque 40 postes de tra-
vail avec notamment l’ouver-
ture de mini antennes de l’ADE
au niveau de chacune de ces
six communes reconquises ,en
attendant  qu’’elle soit définiti-
vement menée à terme , dans
le courant de cette année 2015,
pour le reste des 15 chefs lieux
de communes restants .

M. S  Laradji

Le commandant du Groupe
ment de la Gendarmerie na-

tionale de la wilaya de Naâma,
le lieutenant- colonel Jemili Ab-
derrezak, a présenté, mercredi,
devant un parterre de journalis-
tes et correspondants de presse
locaux, le bilan des activités de
son secteur pour le compte de
l’année 2014, mettant, d’emblée,
en exergue un net recul de la cri-
minalité, en comparaison à l’an-
née 2013. Ainsi, en matière de
contrebande, l’année 2014  n’a
enregistré que 02 affaires liées au
trafic de cheptel tandis que le
nombre d’affaires traitées en
2013 est de l’ordre de 11 ayant
conduit à l’arrestation de 08 con-
trebandiers et la saisie de 430
têtes d’ovins.
   Concernant le trafic de drogue,
le bilan fait état de 13 affaires trai-
tées à l’issue desquelles  33 per-
sonnes ont été arrêtées et
8.015kg de kif saisis outre 360
comprimés de psychotropes, une
nette diminution par rapport à
l’année 2013, souligne l’interve-
nant, qui a enregistré 31 affaires
avec  la saisie de 17.611 kg de
kif. Cette sensible baisse de ce
type de trafic s’explique, selon
l’intervenant par l’efficacité de la
nouvelle stratégie de lutte mise en
place par le corps de la Gendar-
merie nationale, en 2014, dans
le cadre de la lutte contre ce fléau
qui porte atteinte à l’Economie
nationale et la Santé publique .»
En effet , grâce au plan d’action
et la mobilisation des éléments de
la Gendarmerie nationale de
Naâma, dira l’intervenant, plu-
sieurs réseaux de trafic de dro-
gue ont été démantelés  dont le
dernier, en janvier 2014, ayant
permis l’arrestation de 08 narco-
trafiquants dont 05 Marocains qui
s’apprêtaient à introduire, dans
le territoire de la wilaya, pas
moins de 04 q de kif, avec com-

NAÂMA
8.015 kg de kif saisis

en 2014
me moyen de transport des bau-
dets, une nouvelle stratégie utili-
sée par les contrebandiers, expli-
que l’intervenant, pour tromper
la vigilances des garde-frontières.
   Le bilan des activités de la po-
lice judiciaire du groupement de
Naâma fait état de 521 affaires,
traitées en 2014, contre 554, en
2013, lesquelles se sont soldées
par l’interpellation de 520 per-
sonnes, au total.
   Les affaires traitées sont liées,
généralement, à la contrebande
et autres délits de vols et atteinte
aux  biens  et aux personnes ain-
si que l’émigration clandestine
qui , dans le cadre de ce bilan, a
vu le nombre de ses affaires at-
teindre 21 cas, alors qu’il n’était
que de l’ordre de 19, en 2013.
Dans le domaine de la préven-
tion routière, le bilan de l’année
2014 fait ressortir que les acci-
dents de  la circulation ont con-
nu une diminution de 04, 25 %
par rapport à l’année 2013 (156
contre 197 en 2013). Cette dimi-
nution trouve son explication
dans la mise en application stric-
te de la loi contre les contreve-
nants, la multiplication des
points de contrôle, à travers  les
routes à grande circulation, sans
pour autant exclure l’apport du
radar pour dissuader les usagers
de la vitesse. Selon les statisti-
ques, parvenues dans le bilan,
sur les 156 accidents enregis-
trés, 132 sont à mettre à l’actif
des conducteurs qui en sont,
directement, responsables, soit
pour excès de vitesse, dépasse-
ments dangereux ou refus de
céder la priorité. Le volet infor-
mation et sensibilisation des ci-
toyens n’est pas en reste du bilan
présenté aux journalistes. Le pre-
mier responsable du secteur a fait
état de 112 émissions présentées
à travers les ondes de la radio
locale, 56 autres au profit des po-
pulations scolaires et 1009 desti-
nées aux usagers de la route.

CHLEF
Une agriculture au point mort

   Il faut noter que, contrairement, aux
années 70 où la majorité des fellahs
était analphabètes, aujourd’hui on y
trouve des dirigeants d’exploitations
agricoles très cultivés, maîtrisant, par-
faitement, leur domaine respectif (cé-
réaliculteurs, éleveurs, maraîchers
apiculteurs, etc …). Toutefois, lors des
débats qui se sont instaurés à l’issue
de cette journée, les participants, dans
presque leur totalité, ont fait part de
la cherté des engrais, des semences,
de l’électricité et autres entrants ;
autant de facteurs qui ne militent pas
pour un développement durable du
secteur de l’Agriculture. Un gros pro-
priétaire dira : « la balle est dans le

camp du gouvernement car si pour
l’instant le pétrole et le gaz, sont les
seules sources des rentes du pays, il
faut savoir et c’est une évidence, que
tôt ou tard ces ressources se tariront
et seul l’Agriculture permettra de
nourrir les millions d’Algériens, à l’ho-
rizon 2030 et de ce fait, nous inter-
pellons le ministère de tutelle à pren-
dre en compte  nos doléances, notam-
ment, en simplifiant les modalités et
les mécanismes d’accès aux crédits
bancaires d’une part et soutenir les
prix à la consommation de l’électrici-
té, l’eau, les semences, les engrais et
l’alimentation des cheptels ovins-bo-
vins et volaille, d’autre part.»

ABOU-HASSAN
Les habitants de Mossadek et Talassa

déplorent l’état des routes
route est devenue impraticable et ra-
res sont les automobilistes qui s’y
aventurent de part les nids-de- poule,
des crevasses existants et de la gadoue
qui refait surface à la moindre ondée.
Face à cela, les habitants de ces deux
localités, ont clairement affiché leur in-
compréhension. Benaouda,, un habi-
tant du village de Mossadek, dira : «
Comment se fait-il que les autres vil-
lages ont pu bénéficier de travaux de
goudronnage et pas notre localité et
de s’interroger « qu’attendent les pou-
voirs publics pour y entamer les tra-

vaux, peut-être une petite émeute
sera-t-elle le facteur déclencheur pour
que ces derniers réagissent ? ».
   Cependant contacté par nos soins
M. Mâamar Torki président de l’APC
de Mossadek nous a dévoilé que le
projet de bitumage de la portion qui
se trouve sur le territoire de sa com-
mune d’une loguer de 6 km a été re-
tenu et d’ici quelques jours les travaux
vont démarrer, quant aux 11 km res-
tants il avoue qu’ils ne sont pas de
son ressort, mais plutôt de celui des
élus de la commune de Talassa.

TIMIAOUINE
27.5 tonnes de farine et 6.000 litres

de carburant interceptés
de source sécuritaire. En effet, les élé-
ments de la brigade mixte ont repéré
les traces des camions dans une pis-
te connue comme chemin des con-
trebandiers. Arrivant prés des ca-
mions, les éléments de la brigade mixte
ont pris les dispositions nécessaires
dans ces situations.
   La marchandise et le carburant
étaient à bords des deux camions et
destinées à traverser la frontière. En
se  rendant compte qu’ils étaient re-
pérés, les contrebandiers ont abandon-

né les deux camions, avec la marchan-
dise  près de la frontière avant de pren-
dre la fuite vers le Mali. Les deux ca-
mions sont immatriculés à Adrar et
Alger sans documents à bord. Cette
quantité importante de farine et de car-
burant était acheminée vers le nord du
Mali, selon notre source. II est à noter
que cette importante saisie vient juste
quelques heures avant une autre opé-
ration de saisie de 320 sacs de semou-
le de 25 kg  soit 08 tonnes et 600 litres
de carburant par la même brigade.

BÉNI-SAF
Deux individus derrière les troubles

dans un lycée, arrêtés
ce. Des lycéens, qui étaient déjà là, ont
eu la peur de leur vie. Fort heureuse-
ment un employé de l’établissement a
eu la diligence d’appeler le 17 (ligne
de Police de secours) lequel a aussitôt
informé une brigade de la BMPJ qui
se trouvait justement dans les parages.
Les 03 individus avaient pris un temps
d’avance sur les policiers pour pren-
dre la fuite. Une course-poursuite était
alors engagée. Le chauffeur (K.Y, ori-
ginaire de la wilaya d’Alger sera arrê-
té sur la sortie Est de la ville après avoir
perdu le contrôle de son véhicule qui
s’était renversé dans un virage. Ses

deux complices ont réussi à s’évapo-
rer en cours de route. Les investiga-
tions menées par la PJ de la sûreté de
daïra de Béni-Saf ont permis d’identi-
fier puis d’arrêter S.M.A. (25 ans et
originaire de la commune de Béni-
Saf). Ce dernier faisait l’objet d’un
mandat d’amener pour avoir été im-
pliqué dans plusieurs affaires. K.Y et
S-M.A ont été présentés, en fin de se-
maine, devant le procureur de la Ré-
publique, près le tribunal,  lequel a
ordonné leur placement sous mandat
de dépôt. Le troisième mis en cause
reste en fuite et activement recherché.
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Comment
ils ont joué
M’Bolhi: N’a pas a été sollicité
durant toute la rencontre. Il a
quelque part une responsabilité
sur le but au vu du placement
de l’attaquant adverse.
Mandi: Il a essayé de bloquer
les attaques adverses avec l’aide
de Taïder. Mandi n’a pas pris trop
de risques en première période.
Une grosse débauche d’énergie
mais aussi quelques erreurs de
jugement devant Ayew.
Ghoulam: Nous a paru mal à
l’aise, même s’il s’est ressaisi en
seconde période. Le sociétaire
de Naples a travaillé mais sur le
plan offensif, il n’a pas, comme
à l’accoutumée, créé le surnom-
bre sur son flanc gauche.
Medjani: S’il a donné de l’as-
surance défensive sur les bal-
les aériennes, il s’est, en revan-
che, illustré par ses relances
mal soignées. Il a une grande
responsabilité sur le but gha-
néen qui met les Verts dans une
position inconfortable.
Bougherra: Par son expé-
rience, Bouguerra a été utile
dans le placement et son tra-
vail de couverture. Il a anni-
hilé de nombreuses incursions
adverses. Mais il était trop loin
pour assurer la couverture sur
le but ghanéen.
Taïder: Son incorporation,
pour des raisons tactiques, a sta-
bilisé l’entre-jeu algérien. Appli-
qué, il a été précieux dans la
conservation de la balle et la
construction au milieu. Taïder
s’est bien dépensé et tenu le rôle
qu’on lui a assigné.
Bentaleb: Placé sur le flanc
gauche, il a contribué sur le
plan défensif avec le même
impact offensif qu’on lui con-
naît. Présent physiquement,
Bentaleb a émergé du lot mais
a raté deux buts tout faits no-
tamment celui de la 65’.
Lacen: Il a travaillé dans l’om-
bre en tenant presque un rôle de
sentinelle dans l’entre-jeu et juste
devant la défense des Verts.
Epuisé physiquement, il a été
remplacé par Mahrez à la
70’pour donner plus de punch
à l’attaque des Verts.
Feghouli: Totalement absent
en première mi-temps, Feghou-
li est passé à côté de son sujet.
Pertes de balles inutiles, le
joueur de Valence n’a rien
montré lors de ce match.
Brahimi: Le joueur de Porto n’a
pas été tranchant en raison.
Peut-être de la stratégie adoptée
par Gourcuff.
Belfodil: A gêné la défense ad-
verse, mais il a provoqué de
nombreux coups francs au profit
du Ghana faisant ainsi perdre
quelques balles à son équipe. Il
a cédé sa place à Slimani à la 55’.
Slimani: I l n’a pas donné le
plus escompté sur le plan offen-
sif qu’on attendait de lui durant
les 38 minutes qu’il a jouées.
Mahrez: A joué 23 minutes, il a
essayé de garder la balle mais
sans être  tranchant sauf une fois
où sa frappe a manqué le cadre.
Kadir: Il a remplacé Brahimi à
la 86’, il ne peut être jugé vu son
laps de temps assez court.

M. Zeggai

Un scénario
catastrophe

Adjal Lahouari

Contre toute attente, l’équipe na-
tionale  s’est inclinée. Perdre un
match, c’est dans l’ordre des cho-
ses en football mais, ce qui est ra-
geant, c’est ce flottement à soixan-
te secondes du coup de sifflet final
de l’arbitre qui a coûté ce but, sy-
nonyme  de défaite. L’autre facteur
décisif  l’obligeant à revoir l’orga-
nisation de départ du onze rentrant
n’est autre que les Ghanéens sont
plus techniques et plus expérimen-
tés que les Bafana Bafana. Enfin, il
devait tenir compte de la présence
du buteur des Black Stars, Gyan,
un pion essentiel sur l’échiquier de
Grant et d’ailleurs unique auteur de
ce fameux but qui fait mal. Il se dit
que le sélectionneur breton s’est
évertué à brouiller les cartes afin de
mettre le maximum d’atouts de son
côté. Si, et contrairement à ses ha-
bitudes, Gourcuff a décidé de titu-
lariser le trio défensif, Lacen-Ben-
taleb-Taïder, c’est pour faire écran
devant une défense guère rassuran-
te lors du premier match, misant sur
la densité dans cette zone aux atta-
ques adversaires et à la rapidité des
partenaires d’André Ayew. Juste-
ment, Gourcuff a attendu jusqu’au
dernier moment pour trancher en-
tre Bougherra et Cadamuro. Le
premier, leader, a été aligné et a jus-
tifié sa titularisation par sa sûreté et
sa bonne relance. Pour ce qui est
de Bentaleb, il a évolué sur le côté
gauche. Et, comme Ghoulam, Bra-
himi, et par moments Belfodil, en
faisaient de même, l’essentiel des
actions se sont déroulées sur le cou-
loir gauche.  Nous avons assisté à
une première période hachée par
les nombreuses fautes commises
par les Ghanéens, alors que Belfo-
dil a été ciblé par l’arbitre malien
Coulibaly, avec huit coups de sif-
flet dont un seul pour hors-jeu !
Gourcuff  avait prévu de prendre
des dispositions, sachant que les
Ghanéens, battus lors de l’entame
du tournoi par le Sénégal, devai-
ent, en principe, jouer l’attaque
dans ce match capital. Or, les Gha-
néens ont fait preuve de pruden-
ce,  utilisant la manière forte. Ce
n’est qu’en seconde période que les
coéquipiers de Ayew se sont mon-
trés plus entreprenants.  Gourcuff
avait demandé à ses attaquants de
mettre en difficulté l’axe central
ghanéen, le maillon faible selon lui.
Or, ni Belfodil, ni Feghouli et pas
plus Slimani n’ont mis en difficulté
cette défense qui, par moments,
n’était composée que par deux élé-
ments. Alors, qu’est-ce qui n’a pas
marché hier ? On mettra en exer-
gue la lenteur de la relance à partir
de la défense et les combinaisons
latérales du milieu. Ensuite, les
mauvaises trajectoires des centres
en retrait facilement captés par le
gardien adverse. Et comment ne
pas souligner l’absence de tirs des
attaquants algériens, un exercice
fondamental qui figure pourtant
dans la formation de tout footbal-
leur digne de ce nom ?  Cette  fois
encore, Gourcuff devra  apporter
des rectifications notables, dans le
placement de certains joueurs et
leur réaction face à des situations
ponctuelles, à l’instar de cette pas-
sivité collective sur le but des Gha-
néens, tout heureux de cette «of-
frande» à laquelle ils ne s’atten-
daient plus.

M. A.

L’Algérie a concédé une défai-
te surprise dans le temps ad-
 ditionnel sur un contre qui

a permis au centre-avant Asamoah
Gyan de relancer son équipe dans
la  course à la qualification au se-
cond tour. Ce scénario, personne
ne l’attendait tant les Verts avaient
l’emprise sur les débats avec une
défense vigilante qui ne laissa rien
passer où le capitaine Madjid Bou-
gherra a tiré son épingle du jeu,
mais il a suffi d’un moment de dé-
concentration pour que le rusé
Gyan, transparent jusque-là, se
joue de Medjani d’un coup de rein
pour tromper la vigilance de
M’Bolhi qui ne fut que rarement
sollicité. En somme, les Verts se
sont mis dans une situation diffici-
le et tout autre résultat que la vic-
toire face au Sénégal lors du troi-
sième et dernier match du groupe

M. Benboua

C’est une défaite amère qu’a
essuyée la sélection nationa-

le, hier à Mongomo en fin de
match, face au Ghana, pour le
compte de la deuxième journée
(Groupe C) de la CAN 2015.
Alors qu’on s’attendait à voir les
coéquipiers de Bougherra arra-
cher un précieux point en prévi-
sion de la qualification au second
tour, ces derniers se sont compli-
qués l’existence en cédant les trois
points à leur adversaire du jour,
qui reprend ainsi confiance et se
remet à y croire après sa défaite
face au Sénégal. Les hommes de
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Les Algériens piégés

est synonyme d’élimination. Donc,
à présent, la balle se trouve dans
le camp des joueurs qui nous doi-
vent une revanche.
 Pour en revenir à cette opposi-
tion, on attendait énormément
des deux postulants au sacre fi-
nal, mais, finalement, la monta-
gne a accouché d’une souris où
l’enjeu l’a emporté sur le jeu. L’en-
traîneur national Christian Gour-
cuff, pourtant un adepte du 4-2-
4, a surpris tout le monde en ren-
forçant son entrejeu avec trois
milieux de terrain Taïder, Benta-
leb et Lahcen et ce, pour contre-
carrer la vivacité des Ghanéens
qui comptaient énormément sur
leur centre-avant et capitaine
Gyan Asamoah pour surprendre
la défense algérienne. Mais, ce fut
peine perdue, puisque le capitai-
ne d’équipe des Black Stars fut
muselé par le tandem Bouguer-
ra-Medjani en première période.

Bien en place sur le terrain et ap-
pliquant les consignes du staff
technique, les Verts ont posé
beaucoup de problèmes aux ca-
marades d’André Ayew. Si en dé-
fense et au milieu les Verts ont ré-
pondu présents, par contre, l’at-
taque, à l’image de Belfodil, fut
absente où la seule occasion fran-
che des Verts dans le premier half
fut l’œuvre de Bentaleb. En se-
conde période, on assista à un lé-
ger mieux en attaque, mais sans
concrétisation au tableau d’affi-
chage même si de nouveau ce fut
Bentaleb qui rata d’un cheveu
l’ouverture du score en croisant
trop son tir. Malgré les change-
ments opérés par Gourcuff pour
donner plus de tonus à l’attaque,
les Verts se feront piéger dans le
temps additionnel. Ils ont certes
perdu une bataille mais pas la
guerre. Comme quoi l’espoir fait
toujours vivre.

Gourcuff devaient obligatoire-
ment éviter la défaite pour ne pas
se mettre une pression supplé-
mentaire lors de la dernière jour-
née. Hélas, sur une action anodi-
ne, il faut le dire, et un manque
de concentration flagrant de Me-
djani, les Ghanéens réaliseront le
«hold-up» parfait. Si les change-
ments effectués par le technicien
français ont quelque peu instauré
de l’équilibre, cette fois, à l’équi-
pe et une certaine satisfaction,
notamment au milieu de terrain,
le résultat en revanche aura été
très décevant et risque de porter
un vrai coup au moral des
joueurs. Désormais, l’équation est

simple pour l’Algérie: gagner le
prochain match face au Sénégal
avec le plus grand nombre de buts
possibles pour assurer la qualifi-
cation. Même le match nul serait
préjudiciable pour l’EN et qualifie-
rait directement le Ghana, sauf si
ce dernier venait à perdre son der-
nier match devant l’Afrique du
Sud, ce qui n’est pas évident. C’est
dire que les hommes de Christian
Gourcuff auront à disputer le
match le plus dur et le plus stres-
sant le 27 janvier prochain sur le
nouveau stade de Malabo, face
aux Lions de la Téranga (19h00),
où seule la victoire compte. Sinon,
c’est la grande désillusion !

L’EN condamnée
à l’exploit face au Sénégal

K. M.

Le sélectionner national, Chris-
tian Gourcuff, a fait preuve

d’un grand courage et d’un
professionnalisme irréprocha-
ble. Malgré le décès de sa mère
dont l’enterrement est prévu
aujourd’hui à Lorient (France),
Gourcuff a préféré rester en Gui-

Après le décès de sa mère
Gourcuff : courage, engagement

et professionnalisme
née équatoriale aux côtés des
joueurs afin de poursuivre sa mis-
sion à la tête de l’équipe et la coa-
cher lors des matches de la CAN.
Il s’agit d’un engagement indéfec-
tible de la part d’un entraineur qui
a décidé de ne pas quitter la Gui-
née équatoriale, et ce jusqu’à la
fin du tournoi. Le président de la
FAF l’a autorisé à se rendre à l’en-

terrement de sa mère, mais Gour-
cuff a refusé de laisser tomber les
joueurs et l’équipe nationale. Il
s’est montré, somme toute, réa-
liste bien qu’il s’agisse de sa mère
laquelle souffrait d’une longue
maladie. Le geste de Gourcuff a
été hautement apprécié par l’en-
semble des membres de la délé-
gation algérienne.

P
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Menée au score par la Zam-
bie, la Tunisie a redressé
la barre in extremis pour

obtenir son premier succès à la
CAN-2015 (2-1) et s’emparer ain-
si de la tête du groupe B, jeudi à
Ebebiyin. Si le contenu laisse tou-
jours à désirer, les Tunisiens ont
au moins effectué une belle opé-
ration sur le plan comptable. Avec
4 points en deux matches et deux
longueurs d’avance sur la RD
Congo et le Cap Vert, qui se sont
neutralisés (0-0), ils semblent bien
partis pour se hisser en quarts de
finale avant l’ultime étape du pre-
mier tour, lundi face à la RDC.
Mais les «Aigles de Carthage» re-
viennent de très loin. Au bord du
gouffre après l’ouverture du sco-
re d’Emmanuel Mayuka (60e), ils
ont été sauvés de justesse de la
noyade par Ahmed Akaichi (70e)
et Yassine Chikhaoui (89e). Après
son entame laborieuse face au
Cap Vert (1-1), la Tunisie avait
peut-être besoin de ce déclic pour
lancer son tournoi. Mais cette vic-
toire est encore en trompe- l’œil
et ne peut décemment satisfaire
le sélectionneur belge Georges
Leekens , pourtant tout heureux
de bénéficier d’un tirage au sort
extrêmement favorable. On at-
tend autre chose d’une équipe qui
a bouclé invaincue la phase qua-
lificative et abordé la compétition
avec le statut de seconde nation
africaine au classement FIFA
(22e). Si la Zambie est en très
mauvaise posture et risque de
quitter prématurément la CAN
comme en 2013, tout reste pos-
sible pour la RD Congo et le tou-
jours surprenant Cap Vert, qui
avait atteint le Top 8 à la surprise
générale il y a deux ans. Seule
ombre au tableau pour la RDC:
la blessure de son capitaine et mi-
lieu de terrain Youssouf Mulum-
bu, touché à la cuisse et sorti sur
une civière dès la 20e minute. La
CAN était plutôt partie sur de
bonnes bases; elle a plongé avec
cet affrontement entre Requins

Les groupes B et D ont ceci de
commun que la première

journée a débouché sur un statu
quo total, les huit nations s’étant
retournées dos à dos en marquant
un but. Les explications des uns
et des autres sont allées bon train
quant à ces scores nuls qui n’ont,
semble-t-il, satisfait personne, et
tout particulièrement les Came-
rounais et les Ivoiriens, considé-
rés comme les favoris de leur
groupe. Aujourd’hui, ces derniers
affronteront respectivement la
Guinée et le Mali. Est-ce à dire
que les Eléphants vont,  enfin, tra-
duire sur le terrain les intéressan-
tes potentialités que tout le mon-
de leur reconnaît ? Ce serait al-
ler trop vite en besogne, dans la
mesure où les partenaires du ca-
pitaine Yahia Touré ne sont pas
parvenus à battre mardi la Gui-
née, un adversaire en principe à
leur portée. En outre, leur fer de
lance, Gervinho, suspendu pour

CAN 2017
Le pays

organisateur
connu le 8 avril

Le nom du pays  organisateur de
la Coupe d’Afrique des nations

2017 sera dévoilé le 8 avril, au len-
demain de l’assemblée générale de
la Confédération africaine de football
au Caire, a annoncé jeudi la CAF.
Quatre candidats restent en lice pour
la tenue de la Coupe d’Afrique en
2017, qui a été retirée à la Libye en
raison de la situation sécuritaire dans
le pays: l’Algérie, l’Egypte, le Gabon
et le Ghana.  La CAF a déjà choisi
les pays hôtes pour les CAN-2019
(Cameroun), 2021  (Côte d’Ivoire) et
2023 (Guinée).

Présidence de la FIFA
L’agent de

joueurs Mino
Raiola envisage
de présenter sa

candidature

Le Néerlandais Mino Raiola,
agent de   joueurs tels Zlatan

Ibrahimovic, Mario Balotelli ou Paul
Pogba, «envisage   sérieusement» de
présenter sa candidature à la prési-
dence de la Fifa «pour  s’opposer à
une réélection de Sepp Blatter», a-
t-il annoncé au quotidien Het Volks-
krant hier . «Quand je pense que
Blatter pourrait être réélu, ça me
rend malade»,  explique Raiola qui
milite pour «davantage de démocra-
tie et de transparence» au  sein de
la Fédération internationale de foot-
ball.  Le Néerlandais assure s’être
entretenu avec les dirigeants d’une
vingtaine   de fédérations nationa-
les. Pour pouvoir déposer sa candi-
dature, il devra être   soutenu par
cinq d’entre elles. Le dépôt des can-
didatures doit s’effectuer  avant le
29 janvier. L’élection aura lieu le 29
mai prochain. Le Suisse Sepp Blat-
ter est candidat à sa succession.  Les
Français Jérôme Champagne et
David Ginola ainsi que le prince jor-
danien  Ali bin Al Hussein sont les
autres candidats déclarés.

Championnats
européens

Espagne - 20e journée
Aujourd’hui

(16h00) Cordoue - Real Madrid
(18h00) Elche - FC Barcelone
(20h00) Atletico Madrid - Rayo

Vallecano
(22h00) Real Sociedad - Eibar

Villarreal - Levante
Dimanche

(12h00) La Corogne - Grenade
(17h00) Athletic Bilbao - Malaga
(19h00) Espanyol - Almeria

(21h00) Valence - Séville
Lundi  (20h45)

Getafe - Celta Vigo

France - 22e journée
Aujourd’hui   (20h00)

Bastia - Bordeaux
Evian-Thonon - Toulouse

Guingamp - Lorient
Montpellier - Nantes

(17h00) Lille - Monaco
 Dimanche

(14h00) Lyon - Metz
(17h00) Reims - Lens

Rennes - Caen
(21h00) Saint-Etienne - Paris SG

Italie - 20e journée
Aujourd’hui

(18h00) Cagliari - Sassuolo
(20h45) Lazio - AC Milan

Dimanche  (15h00)
Hellas Vérone - Atalanta

Inter Milan - Torino
Juventus - Chievo Vérone

Parme - Cesena
Sampdoria - Palerme

(20h45) Fiorentina - AS Rome
Lundi

(19h00) Empoli - Udinese
(21h00) Naples - Genoa

Cambridge, le Petit Poucet de
4e division, a hérité de l’ogre

Manchester United hier  en ouver-
ture des seizièmes de finale de la
Coupe d’Angleterre, dont le tira-
ge au sort a épargné  les autres
cadors anglais.
   Ses autres rivaux du cham-
pionnat sont également logés à
la même enseigne,   puisqu’il n’y
a que deux affrontements entre
équipes de Premier League,
Southampton-Crystal Palace et
Tottenham-Leicester. Chelsea,
Manchester City, Arsenal ou Li-
verpool semblent à l’abri, avec
une  mention spéciale pour les
«Blues» qui reçoivent Bradford,
en 3e division.  Les autres sont
tous opposés à des équipe de
l’antichambre de l’élite:  Middles-
brough pour Manchester City, qui
ne doit pas laisser le doute   s’ins-
taller après sa défaite (2-0) con-
tre Arsenal et avant son déplace-
ment à   Chelsea, Brighton juste-
ment pour les «Gunners», et Bol-
ton pour les «Reds».  Les joueurs

Groupe D
A quitte ou double

deux matches, manquera à l’ap-
pel. Cette absence ne sera pas
facilement comblée au regard de
l’apport habituel du buteur de
l’AS Rome. En outre, les Maliens
ont laissé une bonne impression
face au Cameroun. Justement,
ce dernier aura à en découdre
avec le Sily national, qui a don-
né déjà une bonne réplique aux
Ivoiriens par leur style collectif,
imaginatif et rapide. Et comme
les Lions Indomptables ne sont
plus ce qu’ils étaient si l’on se
réfère à leur premier match, nous
sommes tentés de dire que ce
débat s’annonce très équilibré et
que la décision se jouera sans
doute sur un détail, un exploit ou
une faute d’un joueur.

A. L.

Au j o u r d ’ h u i
17h00 : .... Côte d’Ivoire-Mali
20h00 : ...Cameroun-Guinée

Coupe d’Angleterre
Deux belles affiches

au menu

d’Arsène Wenger, qui retrouvent
de l’allant, peuvent même   em-
magasiner une inédite quatrième
victoire de rang cette saison.
   Liverpool et Chelsea, qui se
sont neutralisés mardi à Anfield
en   demi-finale de l’autre coupe
nationale (1-1), essaieront eux
d’entretenir leur forme face res-
pectivement à Bolton (D2) et Bra-
dford (D3). Ce sont finalement
peut-être les champions d’Angle-
terre en titre, les  «Citizens», qui
se retrouvent face à l’adversité la
plus délicate à gérer  puisque Mid-
dlesbrough, dans la foulée d’une
seule défaite lors de ses 14 der-
niers matches, est revenu à un
petit point du leader de la 2e di-
vision. Enfin, l’affrontement en-
tre Preston North End et Sheffield
United, également toujours mo-
bilisé en Coupe de la Ligue après
sa courte défaite en demi-finale
aller mardi contre Tottenham (1-
0), promet la présence en 8e (14-
15  février) d’au moins un repré-
sentant du 3e niveau.

Aujourd ’hui   (15h00)
Southampton ............................. - ......................... Crystal Palace
Chelsea ...................................... - ......................... Bradford (D3)
Derby County (D2) .................... - .................... Chesterfield (D3)
Preston North End (D3) ............. - .............. Sheffield United (D3)
Birmingham (D2) ....................... - ....................................... WBA
Cardiff (D2) ................................ - .......................... Reading (D2)
Tottenham .................................. - ................................. Leicester
Sunderland ................................ - ........................... Fulham (D2)
Manchester City ......................... - ................ Middlesbrough (D2)
(13h45) Blackburn (D2) ............. - ................................. Swansea
(18h30) Liverpool ...................... - ............................ Bolton (D2)

D i m a n c h e
(15h00)Bristol (D3) .................... - ............................... West Ham
(16h00) Aston Villa .................... - ................. Bournemouth (D2)
(17h00) Brighton (D2) ............... - ................................... Arsenal

Lundi :  (21h00)
Rochdale (D3) ............................ - ...................................... Stoke

CAN 2015 - Groupe B

La Tunisie vire
en tête

bleus et Léopards, avare en sen-
sations. La chenille ininterrom-
pue de dizaines de personnes
dans le public, dansant dans les
travées du stade, l’ambiance mu-
sicale établie par les supporters
congolais et le ballet des mousti-
ques dans la nuit d’Ebebiyin ont
tout juste sauvé les spectateurs de
l’ennui total. Car sur le terrain, il
n’y eut aucune occasion nette à
se mettre sous la dent du moins
jusqu’aux dernières minutes: un
corner cap-verdien à la 85e mi-
nute et un double arrêt de Kidia-
ba repoussant la tête de Varela et
la reprise de Barros, les deux à
bout portant (85e), puis un duel
gagné par le même gardien con-
golais face à Heldon Ramos
(87e). C’est peu ! Les deux équi-
pes, appliquées, s’efforçaient
pourtant de construire, mais
c’était le type de match où les dé-
fenses ont pris le pas sur les atta-
ques, avec mention spéciale pour
les deux portiers, sérieux dans
leurs interventions, quoique peu
difficiles hormis les deux de Ki-
diaba précitées. Un match peut-
être contaminé par un excès de
prudence, aussi, entre les deux
outsiders du groupe qui apparaît
comme le moins relevé du tour-
noi. Les îliens se montraient un
peu plus entreprenants offensive-
ment, mais très brouillons à la fi-
nition, entre frappes non cadrées
et sur le gardien. Mendes et Julio
Tavares n’ont guère brillé devant,
pas plus que Fortes entré en jeu,
tous muselés par la charnière
Mongongu-Mpela. Les Congo-
lais, eux, ont déploré tôt dans la
partie la perte sur blessure de l’an-
cien Parisien Mulumbu, leur ca-
pitaine et organisateur (22e). As-
surément un coup dur au moral.
Mbokani est resté isolé sur le front
de l’attaque et les solutions adja-
centes, les Bolasie et Kage, ont
échoué à prendre la relève. Ren-
dez-vous lundi pour les derniers
matches du groupe (Cap-Vert-
Zambie et RD Congo-Tunisie).



ANNONCES CLASSÉES
Le Quotidien d'Oran
Samedi 24 janvier 201518

A vendre un bel F3. Acté. 4ème éta-
ge à Maraval les Oliviers - Possibilité
Promesse  de  ven te  -  Té l  :
0550.20.50.69

Loue : Appartement grand standing
vue sur mer. Bel Air - Magasin 40 m²
Rue Mirauchaux  - Villa avec garage
400 m² à louer  Bel  Ai r  -  N° Tél  :
0542.82.86.80

A.V. F2 Aïn Baïda 1er étg. - A.V. F4
(R)  A ïn  Ba ïda  avec  ga rage  -
0594.25.11.63 - 0792.29.19.99

A vendre F3 au 3ème étage, amé-
nagé, 70 m², pas loin de la plage, si-
tué côté Complexe Eden - Aïn Turck -
Tél : 0558.93.28.78

Vends F3 - 73 m² - Aménagé - Tél.
In te rne t  -  Ak id  Lo t f i  -  Té l  N°
0555.08.92.46

Loue F3 dans un immeuble privé,
3ème étage à ORAN à côté de la RTA.
Spacieux et propre, pour un couple -
un An minimum. Prix 35.000 DA - Con-
tactez 0772.10.62.43

Mets en locat ion Appart type F3
(avec en plus Gd hall). Sup. 122 m²,
situé sur Gd boulevard à ORAN-Est -
Cont.: 0672.52.50.85

Loue un bel appartement F3 au RDC
à Yasmine ORAN (dans une cité cal-
me) - refait à neuf - avec une entrée
individuel le - Prix 3,5 U - Curieux
s'abstenir - Tél : 0542.75.89.12

AÏN EL TURCK (Paradis-plage) -
Loue plusieurs appartements équipés,
toutes commodités, à 35.000 DA par
mois toute charge comprise (Parking
- Internet) (Location uniquement pour
fami l l e )  -  0550 .56 .27 .41  -
0557.49.48.06

Vends F3 - 90 m² - 1er étage, im-
meuble de 7 locataires - Acte + L.F. -
Gdes pièces et cuisine -Yaghmoracen
à 50 m du magasin de jouets Pinoc-
chio - Libre - Const. récente - Tél :
0559.745.739

Vends appartement Duplex. 2 sa-
lons, 3 chambres, cuisine, salle de
bain, WC - avec une grande terrasse
- le tout 210 m² - à Bir El Djir très bel-
le résidence privée de 3 étages - Tél:
0552.52.44.33

A louer appartement F3 - 4ème éta-
ge MARAVAL Les Glycines, immeuble
ca lme  e t  bon  vo is inage  -  Té l  :
0776.45.48.05 - Pas de courtier S.V.P.

A vendre Appart F4 - Acté - 100 m² -
4ème et dernier étage (USTO - HLM)
- Tél : 0558.64.45.79

Vends 2 appartements mitoyens F4
+ F2 - bien aménagés - situés au rez-
de-chaussée avec un bon voisinage
à Cité Mimosas à côté du magasin
Chiali - Tél : 0696.82.35.09

Vaste Appart : 16 Av. Loubet - 223
m², 7 Pces. Refait à neuf. Magnifiques
cheminées. 5ème étage vue sur mer.
Imm.  bon  é ta t .  30  MDA -  Té l  :
0660.37.07.83

A louer  F3  +  te r rasse .  Avenue
d 'Ou jda .  Eckmüh l .  ORAN -  Té l  :
0792.93.32.39 - 0779.41.19.87

A louer Appart 3 Pces - cuisine - S.
de B. et Toilettes - 4ème étage. Bt Dar
El Hayat - Ville Nouvelle - ORAN - Tél
: 0771.22.74.75

A vendre F3 - 2 Faç. - 9ème étg.
avec 2 ascenseurs. B. ensoleillé. B.
voisinage. Immeuble fermé, cité clô-
turé Hay Yasmine (à côté Dar Essa-
lam)  B i r  E l  D j i r  -  ORAN -  Mob  :
0550.57.68.88 - H.B. - Courtier et in-
termédiaire s'abstenir

A vendre ou à louer plusieurs appar-
tements neufs F3 standing, dans im-
meuble de 5 étages avec ascenseur,
près de la gare de trains à ORAN -
Plateau -  Pr ix après vis i te – Tél :
0661.20.04.04

A vendre une bel appartement F3
acté - 5ème étage et dernier avec li-
gne téléphonique + internet - parking
sécurisé, endroit calme. Akid Lotfi -
Tél : 0772.43.97.18

H. Marié Je Ch. location F3 à Sé-
nia, Mediouni, Maraval ou environs -
accepte paiement 6 mois d'avance -
prix ne dépasse pas 22000,00 DA  -
Tél : 0661.31.54.93

A louer F4 Haï El Yasmine 2ème + A
louer F3 Haï el Akid Lotfi 2ème étage
- 0551.43.72.68 - 0550.53.94.88

AV. Appart F3 à Seddikia 2ème éta-
ge et dernier vis-à-vis au rond-point
et la résidence présidentielle - Porta-
ble 0554.25.70.61

Vends un joli studio à Bel Air, acté,
32 m², bien aménagé, 8ème étage
avec ascenseur - Tél : 0552.95.10.39
- 0555.91.85.92

Vds villa 2 façades (911 m²) bien
située à Courbet (ORAN) - Courtiers
et intermédiaires s'abstenir - Tél :
0771.30.90.66

A.V. belle villa 6 Pces + C + 2 SB +
cour + jardin. Garage 05 V. Ttes Com-
mod. Quartier Résid. Bon Vois. 300 m²
à Bouisseville A. El Turck à 300 m de
la plage - Prix après visite - Curieux
s'abst. SVP - Tél : 0770.33.62.28 -
0661.25.00.56

Vends M.M. Sup. 260 m². 11 m de
façade sur un terrain de 160 m² (ven-
te  ensemb le )  -  P.D .  600  -  Té l  :
0782.31.28.67 - 0791.16.92.86 - Vil-
lage Khedaïmia - Oued-Tlélat - W.
D'ORAN

Vends / Loue villa. Actée. R +2 - Hall
+ cuisine avec séjours + 4 chambres
+ 2 salons à manger + salle de bain +
2 WC + jardin + garage - N° 88 Cité
Akid Lotfi. La FORA. Bir El Djir - Tél :
0770.18.66.78

CHOUPOT - ORAN : Vds villa style
colonial. 304 m². Quartier résidentiel,
calme - Actée + Livret Foncier - R+1 -
Garage  -  Ja rd in  -  De lya  -  Té l  :
0559.74.30.09 - 0770.90.02.40

Vends à ORAN : Villa R+2 - Surf. 341
m². Actée avec G. P. 2 V. + J. + dépôt
- bien située - ou Echange contre plus
petit en R+1 + Cplt à l'Est d'Oran -
Tél : 0796.59.61.42

A vendre villa 220 m². R+1. Actée +
L.F. - Finie 100 % - 05 Ch. - 2 salons
- 2 halls - 2 WC + 1 SDB - Gaz - Eau
H.24 - Cour - Terrasse - Garage 2 V.
Bâche d'eau - Puits - Cité 130 Loge-
ments  S id i  Chami .  ORAN -  Té l  :
0770.30.13.76

Vends M.M. - R+1 - 160 m². Actée.
Doub le  façade .  Composée  de  2
grands salons, 5 chambres, cuisine,
2 sanitaires + SDB,  cours, bâche
d'eau - sise à " MAHDIA " - TLELAT à
prox im i té  l ' au to rou te  -  Té l  :
0772.08.85.16

Vds villa 126 m². RDC + 2 étages +
garage + cour. RDC : Cuis. - 1 Gd Sal.
- WC + garage + cour + Pt Jardin -
1er : 3 Pces, salon - 2ème : cuisine +
SDB + 2 Pces + terrasse - à SENIA à
côté 23 Octobre - Tél : 0778.82.39.11

Vends au plus offrant : Maison de
300 m². Toutes commodités - Actée -
à Cité Cdt Chéri f  Yahia - SENIA -
ORAN - Mobile : 0699.92.56.51

Particulier Vend : Haouch à SENIA
200 Logts. Acté - 5 x 18 m. T. bien si-
tué. Fini - Prix 1350 Nég. - 01 Maga-
sin à Yaghmoracen côté Université et
Tribunal. 450 U Nég. - Non intéressé
e t  cu r ieux  SVP s 'abs ten i r  -
041.21.36.69

Vends villa R+2. Deux façades. Sup.
362 m². 3 magasins. ES-SENIA - Con-
vient toutes activités commerciales ou
Habitation – Tél : 0699.61.50.61

A vendre Maison de maître R+1 - 500
m². 17 m façade, actée, à Misserghi-
ne  Ha ï  Benzerd jeb  -  Abdou  :
0540.30.31.14

TLEMCEN : Villa à Bouhanak 200
m², 2 salons + 3 P + Gde cuisine com
+ SDB + GGE + N1 : 3 P + cusine +
SDB +  Ha l l  +  Sa lon  -Té l  :
0541.72.30.98

A vendre une carcasse sup. 219,60
m². R+2. Située à Coop. Borj Amar Haï
El Othmania - Tél : 0658.14.92.96

Vends villa 350 m² à la cité Point du
Jour, villa N° 10. Rue E - Contacter
ces  numéros  :  0661 .28 .14 .60  -
0779.30.10.60 - curieux s'abstenir

Vends villa 260 m² (R+1) actée + li-
vret foncier, quartier résidentiel (La
LOFA)  -  p r i x  après  v is i te  -  Té l  :
0555.42.13.97

A vendre carcasse de 132 m². Bâtie
100 m² R+1 étudiée pour 3 Apparts F4
de 100 m² double façade - 150 m² Aïn
Turck Bâti 120 m² rez-de-chaussée -
Tél : 0550.62.64.81

Vente d'une Maison de 250 m² bâtie
187 m² : 3 chambres, 2 garages, cour
et un puits à Benfréha + F3 de 75 m²
2 façades 5ème étage à  Arzew -
0554.07.00.78 et 0550.43.81.60

A vendre Maison de maître à Gdyel
en R+2. Actée. Surf. 120 m², toutes
commodités, escalier en granite, fe-
nêtre en Mischler, chauffage central -
P.O. 17 U - Tél: 0673.39.85.19

Société de Menuiserie Aluminium à
Es-Senia recrute (Un/Une) Gestion-
naire de stock (avec ou sans expé-
rience), ayant un diplôme supérieur ou
équivalent, maîtrise de la langue fran-
çaise et l'outil informatique - Envoyez
vos CV par Fax : 041.61.43.43 Ou e-
mail : je.recrute@hotmail.com

Société de Menuiserie Aluminium à
Es-Senia recrute une Assistante (avec
ou sans expérience) ayant un diplô-
me supérieur, maîtrise de la langue
française et l'outil informatique - En-
voyez vos CV par Fax : 041.61.43.43
Ou e-mail : je.recrute@hotmail.com

Société de Menuiserie Aluminium
sise à Es-Senia recrute un Chauffeur,
catégorie (B) - Envoyez vos CV par
Fax  :  041 .61 .43 .43  Ou  e -ma i l :
je.recrute@hotmail.com

ORAN - Recrute Opérateur machi-
ne à gobelets Thermorfeuse - Tél :
0555.04.13.66

Sté TLEMCEN : Recrute son R. Com-
mercial. Conditions exigées : Rési-
dant (e) à Tlemcen. Maîtrise la ges-
tion commerciale et l'outil informati-
que (Excel  /  Word) -  Expérimenté
dans le domaine - Salaire motivant -
Transmettre CV au Fax : 043.27.70.82

ETS WALID de Détergent cherche
Vendeuse  de  l i v ra i son  -
0770.43.83.31

Vends : Lot de terrain sup. 140 m².
Désistement. 60 m² Bâti. 6 m de Fa-
çade. P.D. 300 - Vil la Khedaïmia à
l 'entrée de OUED TLELAT " Route
d 'A rzew "  18  Km d 'Oran  -  Té l  :
0782.31.28.67

A vendre Lot de terrain sup. 375 m²
à ZEMMORA - W. RELIZANE - 02 fa-
çades - Clôturé. Portail. Electricité.
Gaz. Eau. Assainissement.  Arbres
fruitiers - Milieu urbain - Acte Not. -
Tél : 0772.40.90.72

Cherche Ferme à louer à proximité
du port d'ORAN - 0561.87.25.78

Vends Ferme agricole - Actée - de
35 Hectares à 15 Km de SIDI BEL
ABBES - 0557.00.27.97

A vendre Terrain - Acté - au Rocher
- ORAN - 200 m². 20 m x10 m - Con-
tacter le : 0559.39.40.62

TLEMCEN : Vds Terres 7 Ha avec 2
hangars au bord de la route Zenata
vers Henaya - Bien situées - Courtier
s'abstenir - Tél : 0771.21.33.45

Vends Terrain 1.540 m². Commune
de MARSA BEN M'HIDI à 30 m du Bd
de la route entre Chaïb Rasso et Mer-
r ica sur la droi te en descendant -
5.000 DA le m² - Tél : 0790.91.14.42

TLEMCEN : Vends Lot de terrain -
Acté - de 130 m² situé à Habak - Tél :
0560.21.76.28

Vends Terrain 155 m² à Sidi Maârouf
4  Km W.  d ’ORAN –  Té l  :
0550.94.02.92 - de 10 H à 18 H

URGENT - A.V. Lot terrain - Acté -
150 m² - à la fin du Boulevard Mille-
nium vers le 4ème Périphérique - Prix
12 M/m² - Tél: 0555.26.97.32

A vendre Deux Terrains : 332 m². 16
m de façade et 166 m². 8 m de façade
-  V iab i l i sés  -  à  Be lga ïd  -  Té l  :
0560.05.18.89

Vente d'un Lot de terrain à TLEM-
CEN - Acté et bien situé. 2 façades -
et d'un Local à ORAN El-Yasmine -
0698.55.11.41

Vends  Te r ra ins  u rban isab les  :
34.000 m² 3 Faç. Hassi Bounif + 1.800
m² C.V. Plateau + 525 m² Gambetta +
20.000 m² Sid El Bachir + 10 Hecta-
res Oued Tlélat + 18 Hectares Misser-
ghine - AG. BENSAÏD - 0552.58.43.72
/  041 .29 .26 .03  -
cabinetbensaid@gmail.com

Clinique cherche
01 Optométriste  01 Secrétaire de direction  01 Gestionnaire (Homme)

Fax N° : 041.46.19.92

Loue F3 Zitoune 1er étage 3 U /
Loue Studio Miramar 5ème étage 2 U
- Tél : 0555.48.73.78 - 0791.82.73.30

A.V. : F3 - 92 m² - 4ème et dernier
étage avec Ascenseur. Cité des Mé-
decins Bir El Djir - Tél : 0558.20.32.99
- 0773.78.34.05

Vds F3 - Rénové à neuf - 3ème éta-
ge Passage Bd Amir AEK - ORAN -
Tél: 0550.59.01.57

Vends appartement F3 aménagé F4
à USTO. 1er étage - Acté - P.D. 12,5 -
SVP intermédiaire ou courtier s'abs-
tenir - Tél: 0553.62.76.30

Vends Appart (Niveau Vil la) dans
une villa - 1er étage - 207 m² à Mara-
val (Actée + Livret foncier) - Tél :
0542.20.26.85

Cherche pour ses clients sérieux Lo-
cation Apparts et Villas à ORAN et
env i rons  -  041 .29 .26 .03  /
041 .29 .26 .02  /
cabinetbensaid@gmail.com

A louer bel Appart F3 - 82 m² - 5ème
et dernier étage Cité 542 Logts Mille-
nium - Bir El Djir - Prix 30 000 DA/
mois + 20 000,00 (Cautionnement) -
Tél : 0771.27.07.00

Vds Gd F4 - 130 m² - Acté - 3ème
étage. Téléphone - Eau H.24 - Inter-
net - Bon Voisi. près Nouv. Marché -
Mosquée, Ecole… Cité C.P.I.A. 260
Log ts  A ïn  E l  Tu rck  -  Té l  :
0775.23.69.33 - 0658.12.11.03

A louer très grand F3 près du Rond-
point Pépinière dans une cité fermée,
au 4ème étage, à côté de toutes les
commodités (Terminus ETO,…) - Dis-
pon ib le  imméd ia temen t  -  Té l  :
0556.58.26.08 / 0560.09.65.13

Vends Duplex F5 de 141 m² avec 2
parkings et 1 cellier à la Résidence
Ryad ORAN (Promotion Hasnaoui) -
Cité clôturée, sécurisée, Tél, TV Sa-
tellite et Internet - Tél : 0552.30.19.37

Vends appartement F3. Acté. 2ème
étage quartier Plateau. Libre de sui-
te. Bien ensolei l lé. Bon voisinage.
Prix après visite - Ni courtier, ni in-
te rméd ia i re ,  n i  agence  -  Té l  :
0778.30.25.71

Mets en location Apparts F2 et F3
équipés, bien aménagés, s i tués à
Paradis-plage Aïn El-Turck. Corniche
orana ise  -  Té l :  041 .44 .59 .15  -
0777.01.34.14

A vendre F2 meublé, 3ème étage,
Rés idence  Le  Prog rès  en  face
l 'Hôpital Pédiatrique de Canastel -
ORAN - Tél : 0793.26.98.70 - Visite
après 17 h

ORAN C.-Ville - Pour court séjour (9
jours, 1 Sem., 2, 3, 1 mois) : Loue Pls
F2 ouverts, modernes (Loft - Top -
Meublé) résidence neuve Ht Stand. +
Parc Auto - Tél : 0553.95.30.08

A vendre F3 Bd Adda Benaouda -
ORAN - Retapé à neuf - 80 m² - Ac-
cepte Promesse de Vente -  Vis i te
après 17 H - Tél: 0696.55.02.15

Location des Apparts meublés et
équipés et toutes commodités. Gara-
ge. Eau H24 - dans un quartier très
calme, résidentiel. Trouville - Aïn El
Turck - ORAN - Tél : 0795.36.68.72

Loue Studio 2ème étage avec cou-
loir, SDB et garage de voiture - meu-
blé ou sans - avec 2 voisins - au Rond-
po in t  des  Pomp ie rs  Choupo t  -
0551.39.05.07

Vends F3 (Désistement) 1er étage.
3 façades - Refait à neuf - Toutes com-
modités (Eau - Gaz - Chauffage et
Chauffe-bain) - à GDYEL - ORAN -
Tél: 0549.53.40.61

Vds Appart F5 au 4ème étage Cité
Yaghmoracen. Bien ensoleillé - à côté
de  Chahrazad  -  Bon  vo is inage  -
Chau f fage  cen t ra l  -  Té l  :
0778.50.67.46 - 0555.48.73.88 - Le
prix après visite - Accepte Promesse
de vente

A vendre F3. RDC. 3 façades - Acté
-  Marava l  -  ORAN -  Té l  :
0790.51.10.78

Vente Appart à Mobilart T4 + Appart
Front de Mer F3 luxe 100 m² avec ga-
rage ,  vue  su r  mer  -  Té l  :
0550.30.12.41

Loue à ORAN : Appart 2 PC, toilet-
tes, usage Bureau rue parallèle Rue
Mirauchaux. 1er étage Immeuble pro-
pre et calme - Tél : 0552.46.03.42

Vends F5. 117 m². 2ème étage. Acté.
Refait entièrement à neuf et bien si-
tué à Akid Lotfi. Prix après visite - En
plus vends garage 18 m². Acté à l'en-
trée de l'immeuble - Prix après visite
- Tél : 0781.18.35.68 - 0782.16.92.46

TLEMCEN : Vends à BIROUANA 6
appar tements  avec  garage -  Té l .
0561.23.58.50

Vends à H. Bounif / ORAN : 1) M.M.
- R+2 - RDC : local 250 m², jardin et
puits - 1er : F5 Cuis., SDB + terrasse
- 2ème : F2 - 2) M.M. côté Castors.
PD 200 M. R+2. RDC : 3 locaux. 1er :
F4 SDB. 2ème : F5 - Px Ap. Vis. -
0772.70.70.21

Vend à SIDI BEL ABBES belle villa
170 m² à Makam Echahid en face vil-
la Hasnaoui -  R+1 -  Grand salon.
Grande cuisine - Etage : 3 chambres
+ ter rasse -  Contactez-nous au :
0555.87.25.68

Vends villa à Point du Jour - R+2 -
Super f i c ie  375  m²  -  Té l  :
0555.46.64.77

Vends villa 300 m² - R+2 - 3 locaux
commerciaux + garage - Avec toutes
commodités - Centre-ville - N° Tél :
0661.16.21.50

Vends à ORAN Protin : Villa RDC -
315 m² - 15 m façade. Sans vis-à-vis
- 5 Pces + C. + SDB (Hammam) + hall
+ bâche d'eau. Garage 2 V. + couret-
te + jardin - Tél : 0554.33.42.25

A.V. Villa N.C. - R+3 - 207 m² avec
sous-sol à 40 m de Gd Bd Belgaïd
Coop. Panorama. Endroit commercial.
S/Sol 207 m² / R. Ch. 170 m² / 1er F5,
167 m² + terrasse / 2ème F5 167 m² /
3ème F3  80  m²  +  te r rasse  -
0561.69.87.75 - Prix après visite

Vends 2 Carcasses mitoyennes 200
m² chacune 1 F. Belgaïd - AG. ESSA-
LEM - 041.42.03.93 - 0770.35.12.91 -
0771.69.87.27

Vds petite villa 120 m². Actée. Haï
Belgaïd ou Echange contre 2 Apparts
- RDC: Salon - SDB - WC - Cuisine +
garage + Pte cour - 1er : 4 Chambres
- WC - SDB - 2ème : Gd salon + 2
terrasses - 0664.42.43.47

 Vends Maison de Maître en carcas-
se R+1 - 500 m² - à 50 m de l'avenue
principale de GDYEL / ORAN - Tél.
0770.94.39.30

 A vendre : Maison 120 m². Actée. 2
façades. RDC + 1er étage. Nouvelle
construction à Senia - ORAN - Tél.
0795.27.96.09

Vds villa sise à St-Charles. ORAN.
Sup. 368 m². Double façade (angle).
RDC : Jardin - Garage (2 Voit.) - 2 Sa-
lons - 1 Chambre - Cour - Cuisine -
1er étage : 4 Chambres - SDB - Gde
terrasse - 0793.98.36.55

A.V. : Maison de Maître avec café-
téria en activité sur rue très commer-
çan te  à  De lmon te  –  Té l  :
0551.46.04.46

Vends à Oujlida - TLEMCEN : Mai-
son individuelle 120 m² - Libre de sui-
te  -  Té l  :  0556 .09 .11 .83  -
0554.78.50.11

Vends Immeuble (villa) Bir El Djir
côté Canastel. 260 m². RDC Gd gara-
ge 200 m² + 3  étages indépendants,
dans chaque étage F6 Gd standing
240 m² - Tél. 0664.74.30.75

Société privée / ORAN recrute Se-
crétaire de direction / Diplôme univer-
sitaire en lettres françaises - Trans-
met t re  CV ma i l  :
recrutepro2014@gmail.com

ETS WALID de Détergent cherche
Vendeuse  de  l i v ra i son  -
0770.43.83.31

Important laboratoire multinational
des Produits Parapharmaceutiques
recrute des Délégués médicaux et
Animatrices pour : Oran - Bel Abbès -
Tlemcen - Contactez le 0770.27.65.17

Agence de Voyages à ORAN recru-
te Agents Polyvalents - Envoyer CV
à: emploi.agence31@gmail.com

Ets de Meubles recrute : Poseurs de
meubles pour Montage et Démontage
- Vendeurs (euses) - Salaire motivant
e t  avan tages  -  Con tac tez  l e
0560.97.68.55

Complexe Sporti f  recrute Femme
Manager Mainte, munie d'une voiture
et avoir le savoir-faire pour ramener
des Conventions et qui soit très pré-
sentable - Tél : 0553.86.83.36

Atelier cherche des Couturiers et Fi-
n i t i on  à  ORAN -  Merc i   -  Té l  :
0770.33.92.95

Entreprise privée à ORAN recrute
des Chaudronniers et Soudeurs qua-
l i f i és  -  Nous  con tac te r  au  :
0697.308.748

Garage du  Centena i re  cherche
Agent de sécurité ayant permis de
conduire - âge ne dépasse pas 45 ans
- travaillant service quart - Envoyer
CV détaillé : 26 Rue Mohamed Khe-
misti - Oran

Ets à Oran recrute Prof. informati-
que  -  comptab i l i t é  -  marke t ing  -
Veuillez contacter Tél : 0560.95.84.22

Société sise à Hassi Ameur recrute
un Contrôleur de Gestion., Expérien-
ce exigée dans le domaine - Envoyez
vos  CV à  l ' ad resse  su ivan te  :
societerecru@gmail.com

EURL BITUMELK - Oran - E-mail
(eurl-bitumelk@hotmail.fr) cherche :
Ingénieur ou Technicien Supérieur en
Travaux Publics - Chauffeurs Semi-re-
morque - Chauffeurs PL - Electromé-
canicien - Electricien Auto

Société de Taxi 7/7 a Oran recher-
che Chauffeurs de Taxi diplômés H ou
F - Tél : 0560.099.222

Agence de publicité et imprimerie
Eurl Planète Publicité cherche un (e)
Infographe - Sécurité d'emploi et sa-
laire selon compétence - Envoyez CV
: inforecrutealgerie@gmail.com

Sté en Agroalimentaire à Es-Sénia -
Oran  rec ru te  des  Chau f feu rs  de
Transport du Personnel. Exp. exigée
dans le domaine min 03 ans. Permis
de conduire catégorie " D " - Envoyer
CV  avec  pho to  au  :
recrutement.prod@yahoo.fr - Fax :
041.51.06.12

Société privée à ORAN recrute :
Aide Comptable maîtrise logiciel PC
COMPTA, maîtrise les déclarations de
G50 et apte pour les déplacements
(Impôts - Banques…) - Envoyer CV
avec  pho to  au  :
recrute0015@gmail.com

Société privée à ORAN recrute : As-
sistante Direction maîtrise l'outil infor-
matique parfaitement et gérer les sou-
missions et la facturation et le recou-
vrement - expérience exigée - En-
voyer  CV avec  pho to  au  :
recrute0015@gmail.com

Société privée de matériels médi-
caux à ORAN recrute : Commercial (e)
apte pour les déplacements et maîtri-
se informatique - expérience exigée -
Envoyer  CV avec  pho to  au  :
recrute0015@gmail.com

Homme âgé de 26 ans cherche em-
ploi en tant que Chauffeur, ayant ex-
périence dans le domaine - Appeler
au: 0771.75.30.46

ARZEW - Pizzeria London cherche
un personnel qualifié : des Pizzaio-
los - des Plaquistes - avec possibilité
d'hébergement - Tél : 0552.47.26.55

Cherche Secrétaire pour bureau
maîtrise parfaitement le français et
l'outil informatique - Envoyer CV par
mail : agence_lcv@yahoo.fr

EL HAYET SCHOOL : Recrute Cui-
sinier diplômé (Cuisine collective) -
Veuillez vous présenter munis d'un
CV à l'adresse suivante : 03, Rue Ibn
Tofeil - Place Fontanelle - Gambetta -
ORAN.

Le magasin Mon Salon à Canastel
cherche : Vendeuses - Vendeurs -
Comptable - Gestionnaire de stock -
Té l  :  0561 .93 .75 .05   -
mobler.algeria@gmail.com

Société privée spécialisée en Plas-
turgie recrute 01 Mécanicien indus-
triel, bénéficiant de l'expérience de 03
ans à 05 ans, ayant le niveau univer-
sitaire - Contacter le N° 0696.237.459
/ 0797.292.022

Salon de coiffure à Canastel cher-
che : Coiffeuses - Esthéticiennes et
Apprenties - Tél : 0770.48.47.18

STE - BMC vous chauffeur de taxi
bénéficiez d’une voiture à crédit uni-
quement avec un apport de 300.000
DA vous devenez le patron de votre
vo i tu re  –  Té l  :  041 .53 .41 .63  –
Adr.  :  Avenue  d ’A rco le  face  PTT
(Gambetta)

Agence de Tourisme et de Voyages
recrute : 03 Agents de Billetterie - 01
Infographe - 01 Comptable - Envoyez
CV par  ema i l  :
recrutementagence572@yahoo.fr

Sté à ORAN recrute : Un Comptable
Financier expérience de plus de 5
ans, à jour dans le nouveau système
SCF / IFRS, certification des bilans et
de la gestion comptable en général -
sérieux et dynamique - Faxer au :
041.74.23.44 / 45

Entreprise d’importation recrute 01
Gestionnaires de stock - Niveau uni-
versitaire. Expérience minimum 02
ans. Maîtrise parfaite de l’outil infor-
matique. Résidant sur l’axe Oran - Aïn
E l  Turck  -  Envoyer  CV à  :
recrutementaet@gmail.com

Sté à ORAN recrute pour le compte d’un
Groupe français Téléconseiller maîtrise
parfaite de la langue française et outil in-
formatique - Envoyer CV à :
recrutement@marketel-algerie.com

A vendre 2 Apparts. Actés : F4 mo-
difié en F3 et F3 même palier - en-
semble ou séparément - Les Aman-
diers - Pas d’intermédiaire SVP – Tél :
0550.71.87.16 - 0697.10.82.67
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Vends Villa
- Sup. 200 m² - 170 m² Bâtie R+2 -

Finie à 80% -
RDC : 2 grands garages - 1er étage :

3 pièces, cuisine, SDB, WC -
2ème étage : Grand salon + 3 pièces,

cuisine, SDB + WC -
à EL MOHGOUN près de l'hôpital -

Prix après visite -
Tél : 0661.84.51.63

Société à la recherche de :
CHEFS DE QUART

DES MECANICIENS AUTOMOBILE
Conditions de recrutement :
 Diplôme dans la filière.
 Expérience 05 ans minimum.
 Résider à Oran.
 Disponibilité immédiate.
Les candidats répondant aux conditions sont

priés d'envoyer leur CV avec photo au numéro de
Fax suivant : 0983.20.00.74

ou à l'adresse émail :
nousrecrutonsoran@gmail.com

Société de Négoce de Matière Première
Plastique sise à Misserghine

Recrute
* Une Assistante Responsable Logistique*
* Une Assistante Commerciale *
 Diplôme universitaire.
 Expérience exigée.

- Connaissance du français et de l'anglais.
Nous contacter au : 0770 89 45 98
Ou envoyer CV au : 041 19 14 14 /

e-mail: ch-tracom@yahoo.fr

Recrute pour - Entreprise d'Importation,

besoins sites Alger / Oran / Constantine / Ouargla:

Commerciaux  Permis / Véhicule apprécié.

Administration des Ventes.

Audit / Rédaction de Procédures.

Communication Marketing.

Comptable / Aide Comptable.

Contrôle de Gestion / Gestion de Trésorerie.

Gestion de Projet : Industrie / Certification.

Gardien / Chauffeurs Léger / Lourd

Envoyer CV : dzrecrute.1371@outlook.com

DÉCÈS
C'est avec une immense douleur que les familles
BENAROUSSI et BOUDERBALA vous font part

du décès de leur très cher et regretté
BENAROUSSI AEK

Père du Cadastre Algérien.
Que Dieu ait son âme et l'accueille

dans Son Vaste Paradis.
« A Dieu nous appartenons et à Lui nous retournons »

PENSÉE
Ça fait 17 ans

que tu es parti

le 24 Janvier

1998

Mr AKIZI HADJ
MOHAMED
dit «HADJ BENAÏCHA».
En ce jour de recueillement,

quelle que soit la grandeur

de mon émotion et de mon

déchirement, je tiens à saluer

pieusement ta mémoire - Tu

es toujours dans mon cœur.

Ton fils MADANI

REMERCIEMENTS

La famille BENANTAR

remercie toute personne ayant

compati à sa douleur lors

du décès de son cher

«BENANTAR HACEN»

survenu le 18/01/2015

et inhumé le jour même.

PENSÉE
A la mémoire notre
chère regrettée
mère et grand-
mère

TALEB Baya.
Cela fait quinze
années jour pour
jour, le 23 Janvier
2000, tu nous as quittés à jamais.
Malgré la cruauté de la mort,
 avec sa tristesse et son désespoir,
tu continueras à vivre dans nos
cœurs et nos pensées. En ce triste
et douloureux souvenir, ton fils,
tes petits-fils et tes petites-filles
demandent à tous ceux qui t'ont
connue d'avoir une pieuse pensée
en ta mémoire.
  Que Dieu Le Tout-Puissant
t'accorde Sa Sainte Miséricorde
et t'accueille en Son Vaste Paradis.

Ton fils SAÏDI Rachid

PENSÉE
BOUAYED Sidi Mohamed

Décédé le 20-01-1995 - 20

ans que tu nous as quittés

dans la douleur et la tristesse.

Malgré le vide immense que

tu as laissé, tu resteras

toujours dans nos cœurs.

Puisse Dieu t'accueillir en Son

Vaste Paradis et t'accorder

Sa Miséricorde Eternelle.

Ton épouse et tes enfants :

Souad - Zoheir et Amine

ALLAH YARHAMEK

CONDOLÉANCES
Suite au décès de la Mère
de Mr TERKI HASSAÏNE
Abdelkhalek, nous nous

joignons, BENNEGUEOUCH
M'hamed, AÏT OURDJA
Smaïl, MAACHOU Reda

et ABOURA Wassila,
à sa peine et présentons

nos condoléances
à lui et à sa famille.

Que Dieu, Le Tout-Puissant,
l'accueille dans Son Vaste

Paradis et lui accorde
Sa Miséricorde.

«A Dieu nous appartenons
et à Lui nous retournons».

PENSÉE
SENHADJI
ZOUBIDA dite
«RAHMA BENT
CHACHA»
Depuis le 24
0Janvier 2012,
3 ans de cela que
tu n'es plus parmi nous, chère
et adorable mère. En cette
circonstance mémorable, les
familles DJEBBAR et SENHADJI au
complet, demandent à tous ceux qui
t'ont connue et appréciée, d'avoir
une pieuse pensée en ta mémoire
et prier Dieu, Le Tout-Puissant, de
t'accorder Sa Sainte Miséricorde et
t'accueillir en Son Vaste Paradis.
«IN CHAA ALLAH - AMINE»

Ton cher fils DJEBBAR Abou-Bèkr

PENSÉE
HADADI YACINE.

Les familles HADADI, HADADINE,
RAHMOUNE, TOUALBI,

BENAABDESSALAM, SALAM,
Dr NHILI, ZITOUNI, SADAT et pour,

ceux qui t'ont connu, apprécié et
aimé, le 23-01-14 restera une date
très douloureuse qui nous rappelle
le départ vers l'Eternel de notre fils

et frère. Tu nous manques
beaucoup, ta bonté, ta générosité.
Merci de nous avoir laissé ton fils
Faouzi Mounir tout à ton visage.
Ta mère, tes frères Abdesslam,

Mohamed, tes sœurs Faïza,
Nedjma, Assia ta femme, tes tantes
et tes oncles et leurs enfants sont

également là pour lui. Dors en paix.
ALLAH YARHAMAK.

CONDOLÉANCES
GHOUALI
Norédine,
recteur de
l'Université
de Tlemcen,
les corps
enseignant et
administratif présentent leurs
sincères condoléances
à Monsieur KERROUM
Boumédiene, Doyen de la
Faculté des Lettres, suite
au décès de son frère

KERROUM Ali
et l'assurent de leur profonde
compassion.

PENSÉE
CHIALI Nouri
Mourad fils
de Mustapha
CHIALI
Il y a déjà six
ans, par un
jour d'hiver comme tu les
aimais tant, tu nous as quittés
dignement, discrètement,
sans faire de bruit, comme
tu as toujours vécu.
A tous ceux qui l'ont connu
et aimé, et ils sont nombreux,
ayez une pieuse pensée
 pour lui.

Sa femme, ses enfants,
ses petits-enfants

DÉCÈS ET REMERCIEMENTS
La famille EL MEDDAH, parents, proches et alliés

ont la douleur de faire part de la perte de
EL MEDDAH Moufid,

décédé Jeudi 22 Janvier 2015 et enterré hier Vendredi
au cimetière de Aïn Beïda.

Ils remercient tous ceux qui ont compati à leur douleur
et leur témoignent leur profonde reconnaissance.

Domicile mortuaire : 1, Bd Marceau - ORAN.

A vendre :  1) Terrain résident iel
307,30 m² à la Caisserie - Delmonte -
Savignon - 2) Terrain promotionnel
411 m² à Froment Coste - Bel Air - A
con tac te r  :  0560 .31 .19 .44  /
0561.71.64.78

Lot de Terrain - Acté - 220 m². Fa-
çade 12 m (Eau - Gaz - Regard…) -
Rue bitumée - Pépinière (Rond-point)
Mostakbal 3 - ORAN - P.F. : 12,5 le
m² - Tél : 0667.49.05.55

V. : Terrain 92 m². Faç. 6,4 m. Bien
situé. Chaussée goudronnée. Viabili-
sé - Maison sur terrain 858 m² Dble
Faç. Route goudronnée, puits, terrain
arboré 700 m², pour Projet Clinique,
Ecole privée… 200 Logts Es-Senia -
Tél : 0553.14.42.46

A.V. Terrain Agricole 1,5 Hectare à
Boutlélis - Aïn Kerma - Acté + Livret
foncier - Tél : 0554.97.62.17

Particulier vend terrain nu. 200 m².
Coop. Panorama route de Belgaïd.
Très bon voisinage - Intermédiaire
s'abstenir - 0550.48.89.04

A vendre Lot de terrain. Acté. 750
m² - en face Dispensaire de Aïn El
Turck  e t  en  face  CREPS -  Té l  :
0795.18.63.67

A vendre Lot de terrain 3.000 m²
avec Acte et Livret foncier. Zone In-
dustrielle AÏN L'HEDJAR - SAÏDA -
0560.03.73.57

Vends Terrain de 168 m² à Aïn Turck
(ORAN) - Acté avec Livret foncier -
Bien situé sans vis-à-vis - Viabilisé -
Eau  -  E lec t r i c i t é  e t  Gaz  –  Té l  :
0792.20.71.45

A.V. : Petite Ferme de 35 Hectares
à M’NATSIA environs de BOUFATIS -
Concess ion  (Ac te )  -  Té l  :
0551.46.04.46

Vds Terrain à bâtir entre 135 m² à
300 m². Viabilisé avec Acte + L/F à
SENIA Kara 2 sur Route Nationale
vers MESSERGHINE – 0550.66.85.99
- 0553.11.26.28

Local à louer à usage de Bureaux.
Bien équipé de 45 m² à Monplaisant
Rue des Bibans Max Marchand - Tél.
0794.60.90.37 - 0797.36.34.87

ORAN. Vends ou Loue local (50 m²)
+ soupente sis au centre-ville doté de
2 lignes Tél./Fixe avec toutes commo-
dités - Mob : 0773.18.80.36

Vends local 15 m² côté consulat
d'Espagne mitoyen avec le restaurant
Santa Clara - très bien aménagé +
ac te  Fonds  e t  Murs  -  Té l  :
0798 .71 .43 .17  /  0556 .39 .46 .59  /
0033.681.074.519

Vds local 65 m² acté avec sanitai-
res 6 m de façade, bien situé au cen-
tre-ville d'Oran (Monte-Carlo) - Tél :
0555.88.36.61

Loue à Bir El Djir Local comm. 50
m² sur Bd près de l'Hôp. Pédiatrique
de Canastel face Sonelgaz et Casnos
pour Bureaux - Ag. Voyages… Tél :
0552.29.70.70

Loue Boulangerie - Pâtisserie à 500
mètres de l 'université de l 'USTO -
Très bien équipée. Bien aménagée et
spacieuse - Tél : 0560.24.75.02

Location Locaux : 140 m² Rue  Khemisti
+ 200 m² Rue L. Ben M'hidi + 240 m² Bd la
Soummam + 200 m² Bd Emir AEK + 73 m²
Choupot + 20 m² Ville Nouvelle + 90 m²
côté Café Riche - AG. BENSAÏD -
041.29.26.03 / 0552.58.43.72 -
www.immobiliervensaid.com

Vends ou Echange : Magasin bien
aménagé en Pizzeria. Sup. 45 m² avec
Matériel et toute  commodité : 100,
Rue de Mostaganem - ORAN - Tél :
0557.12.38.39 - 0553.51.49.00

Local à louer pour stockage d'une
superficie de 140 m² et d'une hauteur
de 4,20 m, équipé d'une pièce + cui-
sine + sanitaires, situé devant une
place à Haï Moustakbel 3 - BIR EL
DJIR - Tél : 0662.03.27.15

A vendre magasin sup. 32 m² Pla-
teau sur le Boulevard - Contacter :
0559.28.15.16 / 0549.69.82.23

A vendre local 48 m², 3 pièces, si-
tué en plein centre-ville, quartier Mi-
ramar. Conviendrait parfaitement pour
une Profession l ibérale ou pourrait
servir d'Habitation - Curieux s'abste-
nir - Tél : 0556.65.01.39Loue Local de 40 m² sur le Bd à

Oran. Peut convenir à une Pizzeria -
Vds Lot de terrain de 310 m² à Boufa-
tis - Vds villa à Maraval bien située.
Bon voisinage - Tél : 0555.01.24.48

Loue 5 locaux à usage de Bureaux
(Accepte ANSEJ et CNAC) Cité Point
du Jour - ORAN - Tél : 0550.17.48.48

Loue Salon de Coiffure et d'Esthéti-
que  "  Dames  "  -  Equ ipé  -  Té l  :
0558.43.77.86

Vds local commercial neuf de 83 m²
à Cité Bel Horizon, près du Rond-
point Pépinière. ORAN - 3 rideaux
Elect. - Acté - Mobile : 0699.92.56.51

Loue local de 150 m². Bien aména-
gé sur Bd du Millenium. ORAN - Avec
soupente - comptoir - toutes commo-
dités - Convient pour Professions li-
bérales ou autres act iv i tés -  Tél :
0697.84.31.41 - à partir de 15 H

Vds Magasin 230 m², bien aménagé
avec sanitaires, 4 rideaux - façade de
17,5 m - situé à Point du Jour derriè-
re Clinique Maternité - 0661.20.19.59
- 0669.56.85.70

A vendre local de 75 m² équipé de
toutes commodités sur Gd boulevard
TAFRAOUI - 0550.62.64.81

Vds 04 locaux + 02 garages (Station
Lavage) + cave - Sup. 720 m² - Prix
15,5 U/m² (Nég.) : Bd El Amir AEK.
Misserghine (ORAN) en plein centre
- Tél : 0770.89.88.54 - 0661.14.02.19

Loue local 120 m² à Kiffane - TLEM-
CEN - avec sanitaires. Toutes commo-
dités - Convient pour Profession libé-
rale ou tout autres activités - Tél :
0561.59.26.78

SIDI BEL ABBES : Vends 2 locaux
commerciaux mitoyens - Actés - en
p le in  bou leva rd .  Super f i c i e
29,5 m² chacun à la Cité les Palmiers
(Rocher) en face le Concessionnaire
C i t roën  -  Té l  :  0771 .73 .55 .72  -
0550.72.50.96

Agence de Location de Véhicule loue
pour une longue durée - Avec ou Sans
chauffeur : Caddy vitré (VOLKSWAGEN)
- i10 (HYUNDAI)) - Tél : 0558.96.22.85 -
0561.66.40.56

Vends : 1 Camion Toyota plateau BU 30
année 82. Neuf - 1 Camion Sonacome
K66 année 7. Neuf - 1 Benne Sersou 20
T. année 1988. Peu servi - 1 Bull Fiat Al-
lis FD 20. 1986. Peu servi - 1 Bétonnière
ENMTP 441. Neuve - Tél : 0794.69.78.62

A vendre CITROËN C3 - HDI - 2011 -
125.000 Km au Cpt - En bon état - 93 U.
- Tél : 0673.31.24.58

A Vdre Bateau ASCOA (France) type
Voil ier.  Moteur Diesel 8-10 CH In-
Bord. 5, 25 m x 2,15 m - Très bon état
- Visible à Marsat Ben M'hidi  - Tél :
0790.91.14.42

Vente Lot d'Aiguilles TEXTIMA Ori-
gine - Lot de Bouton Pression chro-
mé Tou tes  d imens ions  -  Té l :
0771.80.01.36

Vente Eplucheuse Pomme de terre
industrielle, avec plusieurs opérations
avec Moule - Tél : 0771.80.01.36

Vente : 2 Broyeurs - 1 Mélangeur -
1 Doseuse volumétrique - 1 Sertisseu-
se - 1 Table et 02 Chariots Inox - 1
Conditionneuse verticale et un Con-
voyeur en inox pour produits en pou-
dre avec une Sonde de démarrage
au tomat ique  -  Con tac tez  :
0661.17.44.20 - 0661.34.10.97

Vente Matériel pour Chambre froide
Positive 40 m3 - 1 Groupe Thermique
EC 2040 MTX + 1 Evaporateur LUC
650 E avec support - 1 Armoire de
commande  numér ique  -  Té l  :
0771.80.01.36

Vente 2 Comptoirs Mischler 2 m. Vi-
trés. Pour cosmétique - Comptoir en
bois avec tiroir pour quincaillerie cou-
verture Formica dure - très joli - Tél :
0771.80.01.36

Artisan Maçon à ORAN propose ses
services : Construction intérieure et
extérieure et Finition (coffrage, dalle
de  so l ,  f a ïence ,  BA13…)  -  Té l  :
0771.00.62.29

Particulier vend Matériel de Coiffu-
re et Esthétique - ORAN - Contactez
le : 0555.40.03.82

UniBeauté Ecole Professionnel le
lance les spécialités : Soin du visage
- Maquillage - Epilation à la cire - Ma-
nucure et Pédicure - Massage / Adr :
04, Rue Ezzaoui Mustapha - Gambet-
ta - Oran - 041.53.32.23

A vendre Broyeur aliment de bétail
de marque MIX SRL - Italie - Cap. Pro-
duction 12 Tonnes/Heure - Contactez
N° : 0555.69.66.69

WEST EQUIPEMENTS et S.A.V. met
à la disposition des Pressings et Blan-
chisseries, Consommable et Pièces
de rechange - Tél : 0556.16.27.42 et
0542.84.66.97 - Route de Hassi Bou-
nif - Garetta - ORAN

Institut Antar annonce inscriptions :
Formation Médicale Continue /  Pré-
paration Concours Résidanat / Délé-
gué Médical - Tél : 041.33.70.34 /
041.29.96.32 (Appeler les après-midi)
- site : ecolesantar.com

UniBeauté Ecole Professionnel le
lance les  spéc ia l i tés  :  Techn ique
de  Co i f f age ,  Ch ignons ,  Coupe ,
Co lo ra t i on ,  Pe rmanen te  e t
Défrisage - Tél : 041.53.32.23 / Adr:
04, Rue Ezzaoui Mustapha - Gambet-
ta - Oran

Vds Broyeur marque PREVIERO Ita-
lie. Puiss. 120 CV - Cap. Production
02 Tonnes / Heure pour Plastique -
PET - PEHD - PVC - Bloc Plastique -
Curieux courtier s'abstenir S.V.P. -
Tél: 0555.69.66.69

A vendre : Chambre à coucher :
70.000 DA (un grand lit + deux tables
de nuit + une coiffeuse) - Salon 5 pla-
ces avec Table : 40.000 DA - Salle à
manger : Table + 04 Chaises : 32.000
DA -  D 'o r ig ine  MALAIS IE  -  Té l  :
041.54.10.20

A vendre Machine Brodeuse 15 tê-
tes bonne occasion (2011) disponible
à ORAN - Tél : 0550.77.74.20

Entreprise Travaux Bâtiment T.C.E.
YAGOUBI Med Mankour vous propo-
se Etude et Réalisation de tous types
de Logement  ou Bât iment  -  Té l  :
0770.52.64.62

ETP AMENAGEMENT ET CONS-
TRUCTION - La Maçonnerie - Plom-
berie - Chauffage - B13 - Menuiserie
Bois - Soudure - Peinture (Décoration)
- 0561.29.36.06

A vendre Cisaille Guillotine marque
turque 260 x 6 mm. W. ORAN - Neuve
sous emballage – 0771.62.92.86

Loue Licence de café à ORAN – Tél.
f i xe  :  046 .92 .27 .05  –  P  :
0552.58.19.74 - (Mostefa)

Installation - Mise en marche et Ré-
vision Chaudières - Plomberie géné-
rale et Gaz – Tél : 0550.618.515 -
0551.665.770

SAC PLUS propose pour « ANSEJ –
CNAC »  Mach .  «  Moucho i r s ,
Serviettes, Gobelet » - « Condition-
neuse  »  –  036 .65 .33 .34 /35 /36  -
0555.62.34.91/92

SAC PLUS propose pour « ANSEJ –
CNAC »  Mach .  «  Impress ion  G.
Format  -  Gravure  Num.  su r
Bo is  »  -  036 .51 .47 .14  -
0555.62.34.93/94/95/96

SAC PLUS p ropose  pour
« ANSEJ – CNAC » Machines Trans-
formation « Plastique, Papier, Car-
ton » - 036.51.47.14 - 0555.62.34.97/
98/99

CONDOLEANCES

Le Président-directeur Général, les membres du Conseil

d'Administration et le collectif de la SPA ORAN-PRESSE

«Le Quotidien d'Oran» présentent leurs sincères condoléances

à leur collègue Mademoiselle HALIMI Souad suite du décès de sa

mère et l'assurent de leur profonde compassion.
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M. Benboua

Cinq jours après la reprise du
championnat de Ligue 1,
qui coïncidait avec la 16e

journée, les pensionnaires de l’éli-
te enchaîneront aujourd’hui avec la
dix-septième journée qui risque de
déboucher, eu égard au program-
me, sur un changement de décor
dans les deux extrémités du ta-
bleau. D’ailleurs, si l’on prend en
considération l’avantage du terrain,
on peut dire que le MCO, qui re-
çoit le CRB à Zabana, pourrait être
le grand bénéficiaire de ce round,
dans la mesure où ses prédéces-
seurs, l’ESS et le MOB, se produi-
ront en dehors de leurs bases. Les
gars de Cavalli, qui restent sur une
série de deux victoires en déplace-
ment, ambitionnent tout simple-
ment d’aligner un troisième succès
et de confirmer leur bonne santé.
Ce classico face au CRB est égale-
ment une belle opportunité pour
prétendre à la première place, en
cas d’échec du leader et de son
dauphin. Toutefois, le Chabab
d’Alain Michel, tenu en échec chez
lui, mardi dernier, n’effectuera cer-
tainement pas le déplacement à
Oran, la fleur au fusil. Toujours à
l’Ouest et à Sidi Bel-Abbès, cette
fois, l’USMBA croisera le fer avec
le champion d’Afrique, l’ESS, qui
s’accroche de toutes ses forces au
podium. Décevants mardi face à
l’ASMO, les gars de Boualem Cha-

M. Zeggai

Au vu du programme de ce
round et compte tenu de l’écart

très minime séparant les différen-
tes équipes, cette seizième journée
risque d’engendrer des change-
ments au classement. L’affiche de
ce round aura lieu à Béjaïa entre le
leader, l’USMB, et la JSMB. Les
Béjaouis sont tenus par l’obligation
de résultat pour se relancer dans la
course à l’accession en Ligue 1. Ce
ne sera pas une tâche aisée devant
une coriace formation de l’USMB
qui est sur une série de huit mat-
ches sans défaite. De son côté, le
dauphin, le RCR, évoluera pour la
seconde fois consécutive à domici-
le, cette fois, face à l’ASK qui reste
sur une défaite à domicile face au
CRBAF. La formation d’Aïn
Fakroun qui pointe à la troisième
place reçoit le CAB dans un match
piège. Les protégés de Latrèche
n’ont d’autre alternative que la vic-
toire pour demeurer sur le podium.

Vahid Halilhodzic, l’ex-entraîneur
de la sélection algérienne de foot-

ball, sollicité par la fédération égyp-
tienne pour prendre en mains la bar-
re technique de sa sélection, est tenu
de réviser à la baisse ses  exigences
financières, lors du dernier round de
négociations qu’il a entamées avec
les responsables de cette équipe, a
rapporté hier la presse locale. Ha-
lilhodzic avait exigé un salaire an-
nuel de deux millions d’euros, tan-
dis que la fédération égyptienne lui
a proposé 1.2 million, précise la
même source. Le technicien bos-
nien avait dirigé les Verts pendant
trois ans (2011-2014) et avec les-
quels il a disputé les huitièmes de
finale de la précédente Coupe  du
monde au Brésil. Son contrat a ex-
piré après cette compétition et il n’a
pas voulu le renouveler. Parti en Tur-
quie en juillet 2014, il n’est resté que
quelques mois à la barre technique
de Trabzonspor (Div, 1), avant qu’il
ne soit démis de ses fonctions pour
«insuffisance de résultats». La sélec-
tion égyptienne est actuellement sans
entraîneur après la démission de
Chawki Gharib intervenue suite à
l’élimination des «Pharaons» dans les
éliminatoires de la Coupe d’Afrique

La sélection algérienne de hand-
 ball peut créer des problèmes à

toute équipe européenne, a assuré
jeudi soir à Doha (Qatar) l’ancien  in-
ternational français, Jackson Richard-
son. «L’Algérie peut vraiment poser
des problèmes à toute équipe euro-
péenne avec son jeu imprévisible et
ses joueurs talentueux. Elle manque
seulement l’expérience des grands
rendez-vous», a déclaré Richardson
à l’APS après le match Algérie-Fran-
ce (26-32) disputé à la salle Duhail
pour le compte de la 4e journée
(Groupe  C) du Mondial-2015. Ana-
lysant cette rencontre, le joueur, dou-
ble champion du monde avec les
Bleus (1995 et 2001), estime que les
Verts avaient de l’ambition. «Sincère-
ment, je n’ai pas été du tout surpris
par la prestation de cette équipe al-
gérienne. J’ai remarqué que beau-

Football - Ligue 1

Oran à l’écoute de Béchar
et Sidi Bel-Abbès

ref ont tout intérêt à réagir à domi-
cile, car la suite s’annonce difficile.
En face, l’Entente dont les qualités
collectives et individuelles sont di-
gnes de considération est capable
de réaliser un bon résultat. De son
côté, le leader, le MOB, qui a enta-
mé la phase retour par un semi-
échec à domicile, se rendra cette
fois au Sud pour affronter la JSS,
elle aussi contrée dans son antre par
l’ASO. C’est dire que les deux équi-
pes veulent absolument renouer
avec la victoire, avec tout de même
un léger avantage aux locaux, non
négligeable, à savoir le public. Il faut
dire que le MOB n’a pas intérêt à
revenir bredouille, car ce n’est pas
seulement les trois points qu’il ris-
que de perdre, mais également son
fauteuil. Pour sa part, l’USMA, qui
a été battue sur le fil à Sétif, retrou-
vera son stade fétiche d’Omar-Ha-
madi avec la réception de la JSK,
dans un autre classico intéressant
du football national. Les Algérois,
sous pression, ne veulent rater sous
aucun prétexte cette rencontre dans
le but de renouer avec la victoire,
alors que la JSK, qui a repris le cy-
cle retour du mauvais pied en s’in-
clinant à Mohammadia face au
MCO, n’aura d’autre alternative
que la victoire pour ne pas céder
du terrain. Non loin de là, à Ruis-
seau plus exactement, le NAHD
reçoit l’ASMO dans un autre duel
alléchant entre deux écoles de foot-
ball. Ayant remporté de fort belle

manière leur derby face à l’USM-
BA, les Asémistes, qui aborderont
certainement ce match avec un
moral au beau fixe, tenteront de
piéger le Nasria, comme ils l’ont fait
récemment avec l’USMA. Cepen-
dant, leur adversaire du jour est un
mal classé certes, mais recèle en son
sein des joueurs de qualité, qui peu-
vent faire la différence à tout mo-
ment. Par ailleurs, dans la partie
basse du classement, c’est le choc
entre l’ASO et le MCA qui retien-
dra l’attention, puisqu’il mettra
aux prises deux équipes en mau-
vaise posture et qui ambitionnent
chacune de se dégager de cette
zone rouge. Ce sera, en tous cas,
un match à six points, où le vain-
queur pourrait entrevoir la suite
sous de bons auspices.
   Enfin, le MCEE, humilié à Bolo-
ghine mardi dernier, tentera de se
racheter devant ses supporters en
accueillant l’USMH, alors que le
CSC bénéficie des faveurs du pro-
nostic en accueillant le RCA, ca-
pable de lui tenir tête.

Remarque : Abbès, le coach du
CAB, sera face à son ancienne
équipe. Pour sa part, l’OM, qui vise
les trois points, doit se tenir sur ses
gardes face à son hôte du jour,
l’ABM, certes lanterne rouge mais
qui a amorcé un redressement sous
la coupe de Sid Ahmed Slimani. A
Oum El Bouaghi, à suivre le choc
entre l’USC et le DRBT où tout
autre résultat que la victoire n’ar-
rangerait aucune des deux équipes.
Avec l’avantage du terrain et le sou-
tien du public, l’USC part avec un
léger avantage mais attention, le
Difaâ Tadjenanet a prouvé qu’il

voyage bien. A Saïda, l’erreur n’est
pas permise pour le MCS qui ris-
que l’implosion en cas d’une autre
contre-performance  face à l’ABS,
une formation en mauvaise postu-
re. C’est le cas également du WAT
qui est condamné à l’emporter pour
espérer remonter la pente, une op-
portunité à saisir face à l’USMMH,
avant-dernier du classement.
Enfin à Koléa, l’ESMK, dans une
position de potentiel relégable,
entamera les débats avec le CAB-
BA avec l’objectif de rafler la mise
pour s’éloigner quelque peu de la
zone rouge.

Ligue 2
L’USMB en examen à Béjaïa,

le WAT, le MCS et l’USC pour la relance

Aujourd’hui à 14h30

Koléa: ............................ ESMK .................. - .................... CABBA
Aïn M’lila: ...................... CRBAF ................ - ........................ CAB
O.E. Bouaghi: ................ USC ..................... - ...................... DRBT
Médéa (15h00): ........... OM ...................... - ........................ ABM
Saïda (15h00): ........... MCS .................... - ......................... ABS
Relizane (15h00): ........ RCR ..................... - ......................... ASK
Tlemcen (15h00): ........ WAT .................... - .................. USMMH
Béjaïa (15h00): .......... JSMB ................... - ...................... USMB

Aujourd’hui à 16h00

Alger (20-Août): ...... NAHD-ASMO
Oran: ............................ MCO-CRB
El Eulma: ................. MCEE-USMH
Chlef: ........................... ASO-MCA
Constantine: .................. CSC-RCA
Alger (Omar-Hamadi): . USMA-JSK
Sidi Bel-Abbès: .......... USMBA-ESS
Béchar (15h00): ............. JSS-MOB

Aujourd’hui

Groupe C
Egypte - Islande ....................... 17h00
France - Suède ........................ 19h00
Algérie - R.tchèque .................. 19h00

Groupe D
Arabie Saoudite- Allemagne .... 17h00
Russie - Argentine ................... 17h00
Danemark - Pologne ................ 19h00

des nations-2015 qui se déroule ac-
tuellement en Guinée équatoriale.
Selon la même source, les responsa-
bles égyptiens ont retenu dans leur
calepin les noms de trois autres en-
traîneurs —actuellement en poste
avec des sélections africaines— au
cas où leurs pourparlers avec Halil-
hodzic échouent:  les Français Alain
Giresse (Sénégal) et Hervé Renard
(Côte d’Ivoire), ainsi que l’Allemand
Folker Finck (Cameroun).

Egypte
Halilhodzic nouvel entraîneur

de la sélection ?

coup d’ambition était présente ce soir
du côté algérien. L’équipe jouait sans
pression vu qu’elle avait perdu toute
chance de se qualifier au second tour,
mais il y a de la qualité dans ce grou-
pe au niveau de tous les postes», a-t-il
dit. Concernant les chances de l’équi-
pe de France de gagner le champion-
nat du monde 2015, Richardson s’est
montré indécis et optimiste à la fois.
«C’est difficile de se prononcer dès
maintenant. On n’a pas encore vu le
véritable visage de cette équipe, tou-
jours à la recherche de ses automatis-
mes, notamment en défense qui n’est
pas bien en place», a expliqué le demi
centre aux 417 sélections (787 buts).
«Par contre, si l’équipe de France a la
force d’aller chercher cette Coupe du
monde, elle a largement les atouts
nécessaires pour le faire», a conclu
l’ex-joueur du FC Barcelone.

Handball - Mondial 2015
Richardson

encense l’Algérie

Le Danemark, vice-champion du
 monde en 2013, a assuré sa qua-

lification pour les huitièmes de finale
du Mondial-2015  messieurs de han-
dball, comme l’Allemagne et la Polo-
gne dans le même groupe, lors de la
quatrième journée jeudi à Doha.
Contestés par l’Argentine (24-24) puis
l’Allemagne (30-30), et victorieux  de
la très faible Arabie Saoudite (38-18),
les Danois ont signé leur première  vic-
toire réellement significative du tour-
noi face à la Russie (31-28).  Les Scan-
dinaves ont réussi une fin de premiè-
re période extraordinaire, avec un 8-
0 sur les 11 dernières minutes. Avec
un Rasmus Lauge Schmidt déchaîné
(9 buts), ils ont ensuite géré intelli-
gemment les trente dernières minu-
tes, ne laissant jamais les Russes
revenir à moins de trois buts. La
Russie jouera sa qualification pour
les huitièmes lors du dernier match
face à l’Argentine, qui a longtemps

Handball- Mondial 2015
L’Egypte confirme, la France

a sué devant l’Algérie
tenu tête à l’Allemagne avant de cra-
quer dans les dix dernières minutes
(23-28), victime du gardien adverse
Carsten  Lichtlein (15 arrêts).
 L’Allemagne qui finira contre l’Arabie
Saoudite devrait terminer première de
ce groupe D. La Pologne, qui s’est
promené devant ces mêmes Saou-
diens (32-13), et le Danemark s’affron-
teront pour les deuxième et troisième
place.  La Suède et la France, qui sont
certaines de finir aux deux premières
places du groupe C et s’affronteront
lors du dernier match, ont vécu une
journée assez difficile.
 Les Suédois ont peiné devant l’Egyp-
te (25-25), qui menait encore de qua-
tre buts à huit minutes de la fin (24-
20, 52e), mais n’a ensuite trouvé
qu’une fois le chemin des filets. La
France, non plus, ne s’est guère amu-
sée devant l’Algérie (32-26). Les
champions d’Europe ont creusé un
écart significatif en première période
(19-12), mais ils ont ensuite laissé les
Algériens revenir dans la partie et y
croire.  Suédois, Français et Egyptiens
étaient tous déjà qualifiés pour les
huitièmes. Mais tout reste ouvert pour
la quatrième place, après l’étonnante
victoire de la République tchèque sur
les Finlandais (36-25). Les Tchèques,
qui affrontent l’Algérie samedi, sont
maintenant en situation  favorable
pour poursuivre leur route.
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08.10 Téléshop-
ping samedi
10.10 L’affiche
de la semaine
10.25 Tous
ensemble
12.00 Les douze
coups de midi
13.00 Journal
13.20 Reportages
15.15 12 ans
 sans ma fille
17.05 Tous
ensemble
17.55 50mn Inside
19.50 Là où je
t’emmènerai
20.00 Journal
20.30 Du côté
de chez vous
20.45 Nos chers
voisins

10.00 Thé ou café
10.50 Motus
11.25 Les
Z’amours
11.55 Tout le
monde veut
prendre sa place
12.45 Point route
13.00 Journal
13.20 13h15,
le samedi...
14.00 Mon
Envoyé spécial
14.45 Faites
entrer l’accusé
16.25 Un jour,
un destin
18.10 Pyramide
18.45 Mot de passe
20.00 Journal
20.40 Parents
mode d’emploi

10.00 Les lapins
crétins . invasion
10.49 Les Dalton
11.04 Shaun
le mouton
11.30 La voix
est libre
12.00 Journal
13.25 Les grands
du rire
15.00 En course
sur France 3
15.25 Dans votre
région
16.45 Expression
directe
17.00 Les carnets
de Julie
17.55 Questions
pour un champion
18.30 Avenue
de l’Europe
19.00 Journal
20.05 Tout le
sport
20.20 Zorro

08.10 M6
boutique
10.25 Cinésix
10.35 C’est
 ma vie
12.40 Météo
12.45 Le 12.45
13.05 Scènes
de ménages
13.55 Patron
incognito
18.40 Un trésor
dans votre maison
19.40 Météo
19.45 Le 19.45
20.10 Scènes
de ménages

09.35 Gomorra
11.30 Album
de la semaine
12.00 Importantis-
sime, les coulisses
de l’émission
12.10 Le petit jour-
nal de la semaine
12.45 Le tube
13.45 L’effet
papillon
14.25 Samedi sport
14.45 Rugby
16.40 Avant-match
17.00 Football
18.55 Samedi sport
19.00 Le JT
19.10 Salut les
Terriens !
20.25 Made in
Groland
20.55 Monuments
Men

08.15 Iron Man
09.25 Marvel Avengers
Rassemblement
11.00 Dragons .
Cavaliers de Beurk
12.05 Un jour,
une question
12.10 Le chat
 de Frankenstein
12.20 Les Dalton
12.45 Les zouzous
12.50 Des baskets
dans l’assiette
13.50 Football
16.00 Une saison
au zoo
17.05 On n’est plus
des pigeons !
18.30 Un gars,
une fille
20.50 Fort Boyard

09.55 The Big Bang
Theory
14.40 Tellement vrai
18.00 Stargate Atlantis
20.50 New York
police judiciaire

08.00 @ vos clips
09.00 Turbo
09.45 Hit Talent
10.40 Génération
Hit machine
12.35 Météo
12.40 Les Simpson
17.40 Soda
20.00 Météo
20.05 Talent
tout neuf
20.10 Les Simpson

23.55 Zak

20.55 NCIS : Los Angeles

-22e journée de Ligue 1
Les Bastiais et leur capitaine François-Joseph
Modesto recevaient les Girondins de Bor-
deaux. Pour rester hors de la zone de reléga-
tion, les Corses se trouvaient dans l'obligation
de s'imposer devant leur public. Par ailleurs, le
derby breton opposait Guingamp à Lorient au
Stade du Roudourou. Les autres matchs :
Evian/Toulouse, Lille/Monaco, Montpellier/
Nantes. Demain, suite et fin de la 22e journée
avec Lyon/Metz, Nice/Marseille, Rennes/Caen,
Reims/Lens, Saint-Etienne/PSG.
23.45 Intérieur sport

19.00
Handball :

Algérie-
République

tchèque

06.30 Sabah
el khir
07.00 Journal
télévisé
07.15 Reprise
sabah el khir
09.05 Saidati
10.00 Sanour
show (dessins
animés)
10.25 Fariq
el kounghou
10.50 El mirqab
(feuilleton arabe)

11.45 Saa thaqafa
12.45 Résumé
(CAN/2015)
13.00 Journal télévisé
13.30 Rouznama
(feuilleton)
14.30 Zain darek
15.00 Methode Zoé
15.50 Studio sighar
16.40 El mamaliq
El thalat
17.05 Indie
à tout prix
17.30 Emission Ibhar
18.00 Journal
télévisé amazight

19.30 Journal
télévisé
20.50 Resumé
CAN2015
21.10 Lil fen
el djazairi Asmaa
22.10 Night bus
22.45 Daouri
el mohtarifine

- Les veuves soyeuses
Avec Pierre Arditi, Yoann Denaive,...
Le deuil a frappé la maison de champagne
Vonnelle. En six mois sont décédés successive-
ment le fils de la famille dans un accident
d'équitation puis le père, Paul, mort d'un arrêt
cardiaque. Alice de Vonnelle, la mère, se
retrouve à la tête de l'entreprise et rêve d'un
millésime portant le nom de son fils. Elle
sollicite l'œnologue Benjamin Lebel qui n'a
jamais été confronté à une telle réalisation.
22.25 Soir 3
22.50 La chartreuse de Parme

22.50 Jour de foot

20.55 The Voice,
la plus belle voix

20.50 Le sang de la vigne

20.51 Le plus grand
cabaret du monde

La comédienne et chanteuse Véronique Jannot
est la marraine de cette émission qui s'annonce
riche en magie, en humour et en visuels specta-
culaires. Elle est en compagnie de nombreux
invités : Claudia Tagbo, Daniel Russo, Chris
Marques, Hugues Aufray, Thierry Omeyer,
Juliette Arnaud, Philippe Vandel, Fanny Cotten-
çon, Dany Brillant ou encore Damien Thévenot.
Les numéros de jonglage de CirkAfrika, de
dressage de babouins de Maike et Jörg Probst,...
23.15 On n’est pas couché

Présenté par Nikos Aliagas,
Jenifer Mika Zazie
Les auditions à l'aveugle se poursuivent et
Mika, Jenifer, Zazie ainsi que Florent
Pagny ne sont pas au bout de leurs
surprises. Dans leur fauteuil, dos à la
scène, ils écoutent tour à tour les presta-
tions de chanteurs qui n'ont que quelques
minutes pour les convaincre en interpré-
tant une chanson. Si un coach se retourne,
le talent rejoint automatiquement son clan.
23.15 The Voice

arte

09.39 Petz Club
10.05 Minuscule
10.20 Silence,
ça pousse !
11.20 La maison
France 5
12.25 Les escapades
de Petitrenaud
13.00 C à vous,
le meilleur
14.10 Au coeur
des tribus
15.10 Hélène
et les animaux
16.05 Brésil sauvage
17.05 Gabon, la
grande forêt
18.00 Les routes de
l’impossible
18.55 Les grandes
questions
19.55 Entrée libre
20.35 Echappées
belles

08.40 Le Brésil par
la côte
13.05 Voyage aux
Amériques
13.35 Future
14.05 Yourope
14.30 Voyage aux
Amériques
15.10 L’Inde
sauvage
18.10 Cuisines des
terroirs
18.35 Arte reportage
19.30 Le dessous
des cartes
19.45 Arte journal
20.00 360°-GEO
20.45 Silex and the
City
20.50 Les Gaulois
au-delà du mythe
22.25 Karaoké, la
machine enchantée
23.20 Tracks

9.35 A bon entendeur
10.05 Le monument
préféré des français
11.05 Midi en france
12.00 Les apprentis
du rebut global
12.30 Journal rtbf
13.00 Vivement
dimanche
14.30 Epicerie fine
15.00 Questions
pour un champion
15.30 Le design
est partout
15.55 Football :
Ligue 1
18.00 64' le monde
en français
19.05 Acoustic
19.30 Journal FR2
20.00 Arrêtez-moi
21.35 Hasta santiago
21.45 Les heures
blanches

20.55
MONUMENTS MEN

19.45

CAN : CAMEROUN / GUINÉE
Cameroun / Guinée - Football. Coupe d'Afri-
que des Nations 2015. 1er tour. Groupe D.
Après une coupe du Monde ratée, les Came-
rounais emmenés par Stéphane Mbia ont à
coeur de briller lors de la CAN. Les Lions In-
domptables disputent un match qui peut déjà
s'avérer décisif pour la qualification en quart de
finale. Ils comptent notamment sur Eric Choup-
Moting, l'attaquant de Schalke 04, pour domi-
ner la Guinée de Keita Naby.

08.40 Le destin de Lisa
10.55 Dallas
13.30 Péril en altitude
15.10 La colère
du volcan
18.40 24 heures
aux urgences
19.55 VDM
20.50 Chroniques
criminelles

Acteurs : George Clooney (Frank
Stokes) Cate Blanchett (Claire Simone)
Matt Damon (James Granger) Bill
Murray (Richard Campbell) John
Goodman (Walter Garfield)
En 1944, une grande partie de l'Europe a été
bombardée, et de nombreuses oeuvres d'art
volées par les nazis. Sur la demande du gou-
vernement américain, un peloton spécial est
formé afin de récupérer ces chefs-d'oeuvre.
Formé de sept spécialistes en art peu habitués
aux champ de bataille, l'improbable comman-
do, dirigé par Frank Stokes, subit un entraîne-
ment sommaire, avant d'être envoyé à travers
la France et l'Allemagne. Objectif : retrouver
ces fleurons du patrimoine avant qu'ils ne
soient détruits par les nazis.

Saison : 5 - Episode : 24
Le corps du Commandant Steven Hill, officier
supérieur sur un sous-marin nucléaire, est
retrouvé dans une ruelle. La victime a
visiblement été jetée du haut d'un pont après
avoir fait une overdose de cocaïne. Sur cette
l'affaire, Deeks doit faire équipe avec son
ancienne partenaire, Talia des Campo,
appartenant aujourd'hui à la brigade des
stupéfiants. Leurs soupçons se portent
sur le plus important Cartel de la ville.

20.50
TARZAN

Tarzan Dans la jungle africaine, John Greysto-
ke découvre une météorite légendaire. Mais
après l'avoir explorée, il meurt avec sa femme
dans le crash de leur hélicoptère. Seul leur fils,
surnommé Tarzan, survit à l'accident. Il est alors
recueilli par une femelle gorille qui vient de
perdre son bébé. Tarzan grandit alors en com-
pagnie des grands singes. Un jour, il sauve Jane,
une jeune femme mordue par un serpent. La
voyant repartir, il réalise qu'il n'est pas un go-
rille. Des années plus tard, Jane revient en com-
pagnie d'un entrepreneur prêt à tout pour re-
trouver la météorite.
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Un drone chargé de trois ki
los de drogue synthétique,

qui essayait de franchir la fron-
tière entre le Mexique et les
États-Unis, est tombé sous le
poids de sa cargaison près d’un
centre commercial de Tijuana,
a annoncé mercredi la police.
Les employés du centre com-
mercial, situé à une centaine de
mètres de la frontière, «ont dé-
tecté un engin volant, pas com-
mun» sur le parking, a expliqué

Par Jean-Louis Santini
de l’AFP

L’horloge de l’apocalypse,
qui symbolise l’imminen
ce d’un cataclysme plané-

taire, a été avancée de deux mi-
nutes, à minuit moins trois, ont
annoncé jeudi des scientifiques
internationaux citant la double
menace du réchauffement cli-
matique et le regain de tensions
nucléaires. Le Bulletin des
scientifiques atomiques, une
association qui compte dans ses
rangs 18 prix Nobel, juge ainsi
«très élevée la probabilité de
catastrophe planétaire à moins
que des mesures ne soient pri-
ses rapidement». La célèbre
horloge indique maintenant
minuit moins trois minutes, pré-
cise Kennette Benedict, prési-
dente de cette association qui a
créé en 1947 cette horloge sym-
bolisant au départ l’imminence
d’un cataclysme nucléaire.
«Aujourd’hui, le réchauffement
climatique incontrôlé et une
course aux armes nucléaires
résultant de la modernisation
des énormes arsenaux existant
représentent des menaces extra-
ordinaires et indéniables à la
survie de l’humanité», a estimé
Kennette Benedict en annon-
çant cette décision lors d’une
présentation à Washington.
«Les dirigeants mondiaux n’ont
pas agi avec la promptitude et
l’ampleur requises pour proté-
ger les citoyens de catastrophes
potentielles», a-t-elle ajouté
pour justifier le déplacement de
l’aiguille de la pendule. La der-
nière fois que l’aiguille avait été
déplacée remonte au 10 janvier
2012, quand elle avait été avan-
cée d’une minute. Elle n’a ja-

Une arnaque par e-mails,
qui s’attaque aux entrepri-

ses avec de fausses factures
électroniques, a généré plus de
214 millions de dollars en un
an avec des victimes dans 45
pays, a rapporté un bureau du
FBI jeudi. Le schéma global de
l’arnaque est simple: de faus-
ses factures sont envoyées à
des entreprises qui travaillent
avec des fournisseurs étran-
gers, en leur demandant un vi-
rement bancaire. «Les vire-
ments envoyés vers des ban-
ques étrangères sont transférés
ensuite plusieurs fois mais
s’évaporent rapidement», indi-
que le Centre des plaintes pour
les délits sur internet (ICCC),
un bureau créé conjointement
par le FBI et l’organisme à but
non-lucratif National White
Collar Crime Center. «Les ban-
ques asiatiques, situées en Chi-
ne et à Hong-Kong, sont géné-

Le géant internet américain
Google compte proposer

des services de téléphonie mo-
bile et a conclu des accords en
ce sens avec les opérateurs T-
Mobile et Sprint, a rapporté
mercredi le Wall Street Journal.
Le groupe californien est pour
l’heure uniquement présent en
amont sur les appareils mobi-
les, avec son système d’exploi-
tation Android, qui fonctionne
sur plus de 80% des smartpho-
nes dans le monde et a acquis
également une part de marché
importante dans les tablettes
informatiques.
   Selon le WSJ, Google a si-

Réchauffement, tensions nucléaires
L’horloge de l’apocalypse avancée

à minuit moins trois

mais été aussi près de minuit
depuis 1984, quand elle avait
également été réglée à 23H57
au moment le plus tendu des re-
lations américano-soviétiques.
Sur le front du climat l’absence
d’action ces dernières années
face à la forte opposition politi-
que a empiré la situation, dé-
plore Sivan Kartha, un membre
du bureau scientifique du Bul-
letin of the Atomic Scientists et
un des responsables du Stoc-
kholm Environment Institute.
«Les gaz à effet de serre dans le
monde se sont accru de 50%
depuis 1990 et ces émissions
ont augmenté plus rapide-
ment depuis 2000 que durant
les trois décennies précéden-
tes combinées», précise-t-il.
Selon lui, les investissements
consacrés aux infrastructures
d’exploitation des énergies
fossiles ont dépassé mille mil-
liards par an, sans compter
des centaines de milliards de
dollars de subventions publi-
ques. «Nous devons et pou-
vons inverser cette tendance»,
insiste le scientifique. Pour Ri-
chard Somerville, professeur et
chercheur retraité du Scripps
Institution of Oceanography à
l’Université de Californie, «les
efforts entrepris pour réduire les
gaz à effet de serre ont été très
insuffisants pour éviter des per-
turbations climatiques». «Sans
des réductions beaucoup plus
importantes de ces gaz, le mon-
de émettra suffisamment de
dioxyde de carbone (CO2) d’ici
la fin de ce siècle pour boule-
verser profondément le climat
terrestre», prévient-il. «Ce chan-
gement climatique affectera des
millions de personnes et mena-
cera un grand nombre d’écosys-

tèmes dont dépend la civilisa-
tion humaine», poursuit le pro-
fesseur Somerville, pressant «les
dirigeants du monde d’agir de
façon coordonnée et rapide-
ment pour réduire drastique-
ment surtout les émissions de
CO2". Quant aux tensions nu-
cléaires, l’optimisme prudent
qui prévalait avec la fin de la
Guerre Froide s’est évaporé,
juge Sharon Squassoni, direc-
teur du programme de préven-
tion de la prolifération des ar-
mes nucléaires au Center for
Strategic and International Stu-
dies, un institut de recherche de
Washington. Bien que les Etats-
Unis et la Russie ne détiennent
plus les dizaines de milliers d’ar-
mes nucléaires qu’ils avaient
durant la Guerre Froide, le ryth-
me de réduction de ces arse-
naux s’est fortement ralenti ces
dernières années, et ce bien
avant la crise en Ukraine. De
2009 à 2013, l’administration
du président Barack Obama n’a
éliminé que 309 têtes nucléai-
res, relève Sharon Squassoni.
Un conflit nucléaire même limi-
té provoquerait un grand nom-
bre de morts et aurait des effets
très néfastes sur l’environne-
ment, selon elle. Ces scientifi-
ques pressent également les res-
ponsables politiques de trouver
dès maintenant une solution
durable au problème du stoc-
kage des déchets nucléaires des
centrales. Depuis sa création en
1947, l’horloge de l’apocalyp-
se a été ajustée 18 fois, de mi-
nuit moins deux en 1953,
quand les Etats-Unis ont déci-
dé de produire la bombe à hy-
drogène, à minuit moins 17
minutes en 1991, à la fin de la
Guerre Froide.

Une arnaque par e-mails génère 214
millions de dollars

ralement la destination finale
de ces transfer ts», ajoute
l’ICCC, qui précise que les chif-
fres concernent la période du
1er octobre 2013 au 1er dé-
cembre 2014. L’arnaque tou-
che particulièrement les Etats-
Unis, avec 1.198 victimes ré-
pertoriées, tandis qu’elles sont
928 dans les autres pays. Au
total, les entreprises américai-
nes ont accusé 179 millions de
dollars de pertes.
   L’arnaque pouvait se dérou-
ler de trois façons. Dans la pre-
mière version, une entreprise
est contactée par téléphone,
fax ou courriel pour solliciter un
paiement. Les adresses utili-
sées sont usurpées et apparais-
sent sur l’écran de la victime
comme celles de fournisseurs
légitimes. Les appels et les fax
semblaient également crédi-
bles. Dans une deuxième ver-
sion, des e-mails de cadres très

haut placés de l’entreprise sont
usurpés pour sommer le desti-
nataire d’émettre un virement,
avec la mention «envoyer d’ur-
gence». Dans une dernière va-
riante, le courriel d’un employé
est hacké, et l’arnaqueur en-
voyait ensuite de fausses fac-
tures à des vendeurs. «Vérifiez
toujours par différents moyens
que vous communiquez bien
avec le bon interlocuteur», con-
seille l’ICCC dans son commu-
niqué avant d’indiquer qu’il
«pense que le nombre des vic-
times et les pertes continuent
d’augmenter». L’ICCC a éga-
lement affirmé que les entre-
prises devraient être plus pru-
dentes en ce qui concerne le
partage d’informations relati-
ves à leurs activités sur inter-
net et les réseaux sociaux. Le
groupe conseille notamment
d’adopter des mesures de sé-
curité supplémentaires.

USA
Des dizaines de cas de rougeole
en Californie liés à Disneyland

Google s’apprête à se lancer
dans la téléphonie mobile

gné des accords séparés avec
Sprint, qui dépend du japonais
Softbank, et T-Mobile, filiale de
l’allemand Deutsche Telekom,
pour utiliser leurs réseaux afin
de vendre ses services.
   Le journal, qui cite des sour-
ces proches du dossier, précise
que Google pourrait dans un
premier temps limiter ses ser-
vices à quelques grandes villes
américaines. La publication
spécialisée The Information,
qui s’est en premier fait l’écho
de cette nouvelle dans l’après-
midi, a précisé que Google
pourrait proposer ses propres
forfaits. Si la nouvelle était avé-

rée, Google ferait un premier
pas sur un marché américain
dominé par quatre acteurs,
Sprint, T-Mobile, et deux plus
grands groupes, Verizon et
AT&T. Confronté à une bais-
se des marges dans la télépho-
nie mobile, le marché a récem-
ment connu d’importantes dif-
ficultés notamment la suppres-
sion de 2.000 emplois chez
Sprint, soit plus de 5% de ses
bénéfices. Le WSJ rapporte
d’ailleurs qu’une clause du
contrat entre Google et Sprint
prévoit de renégocier l’accord,
si le premier engrangeait trop
de consommateurs.

Trop chargé de drogue,
un drone s’écrase avant la frontière

Mexique-USA

à la presse locale Patricia Sida
Silke, directrice de la police
municipale. «Quand ils se sont
rapprochés, ils se sont rendus
compte que c’était un +dro-
ne+ piloté d’un autre endroit
par télécommande», a-t-elle
ajouté.
   Selon la policière, le drone n’a
sans doute pas supporté le
poids de sa charge, répartie en
six paquets scotchés sur les ailes
de l’appareil. Les autorités fé-

dérales ont saisi l’engin et la dro-
gue mais pour l’instant aucune
arrestation n’a eu lieu. Les nar-
cotrafiquants mexicains rivali-
sent d’imagination pour faire
passer leur marchandise aux
États-Unis, de l’utilisation de mi-
grants sans papiers pour ca-
moufler la drogue dans leurs
sacs à dos au creusement de
tunnels sophistiqués sous la
frontière, en passant par des
catapultes.

La Californie fait face à des
dizaines de cas de rougeole,

qui ont démarré pour la plupart
dans le parc d’attraction de
Disneyland, alors que ce virus
avait théoriquement disparu aux
Etats-Unis depuis des années.
D’après le site du Centre de pro-
tection contre les maladies de la
Californie (CDPH), 59 cas de
rougeole ont été recensés dans
l’Etat depuis la fin décembre.
«Sur les cas confirmés, 42 sont
liés au fait d’avoir été exposés (au
virus) au mois de décembre à
Disneyland à Anaheim (en ban-
lieue de Los Angeles), en Cali-
fornie», précise le CDPH, notant
aussi que cinq employés de
Disney ont été contaminés. «En
outre, d’autres personnes ont vi-
sité le parc de Disney pendant
qu’elles étaient contagieuses en
janvier», signale le CDPH. La
rougeole est très contagieuse et
se transmet par l’air, sans contact

physique. Les symptômes com-
mencent avec de la toux, de la
fièvre, un nez qui coule et des
yeux rouges, et en quelques jours
apparaissent des éruptions cuta-
nées, généralement sur le visage
et qui s’étendent ensuite vers le
bas du visage.
   «La meilleure façon de ne pas
attraper la rougeole est de se fai-
re vacciner», n’a ainsi pas man-
qué de rappeler le CDPH, remar-
quant que sur 34 cas de rougeo-
le pour lesquels des informations
sont disponibles, 28 n’étaient pas
vaccinés et un autre cas n’avait
reçu qu’une seule dose de vac-
cin au lieu des deux nécessaires
pour que l’immunisation soit ef-
ficace. Un parc d’attraction com-
me celui de Disneyland représen-
te un parfait incubateur pour un
virus car il brasse des gens venus
du monde entier et qui peuvent
être porteurs d’un virus qui a
théoriquement disparu des Etats-

Unis. La rougeole avait été éli-
minée aux Etats-Unis depuis l’an
2000, remarque le CDPH, même
si «des épidémies ont eu lieu dans
plusieurs pays, en particulier
l’Europe de l’Ouest, le Pakistan,
le Vietnam et les Philippines ces
dernières années».
   Il y a eu 644 cas de rougeole
aux Etats-Unis l’an dernier, un
bond énorme comparé aux 173
cas recensés l’année précédente.
Depuis le début des années 2000
il n’y avait plus qu’une soixantai-
ne de 60 cas par an dans tout le
pays. Un mouvement anti-vacci-
nation a pris de l’ampleur ces der-
nières années dans le monde et
notamment en Amérique du
nord. Il repose en grande partie
sur des craintes que la multitude
de vaccins que les enfants reçoi-
vent dans les premières années
de leur vie dans les pays déve-
loppés soit à l’origine d’un bond
des cas d’autisme.



DÉTENTE
Jeux proposés par Chérifa Benghani

ANIMATION –
ASSOMMER –
BASSIN – BLESSER
– BOTTE – CENTRE
– CHANSON –
CHEVALIER – COIN
– COMPETENCE –
CROISIERE –
ECLAIR –
ETRANGEMENT –
FORME – GALOPER
– GRENADINE –
HALTE –
HONORABILITE –
IRRITATION – LILAS
– MENTIR – MIROIR
– MISERABLEMENT
– MOISSONNEUSE –
MOUTON – OPERER
– OUTRAGE –
PALET - ROSE –
SEVE – SOIE – SOIN
– TOUR – TRAC-
TRAITER – TRESSE
– VENGEANCE –
VERNIS.

Les 8 lettres restantes composent le tout de la charade suivante :
- Mon 1er se fait rouler au jeu.
- Mon 2e est une distraction.
- Pif, c’est mon 3e.
Mon tout est un repas quotidien.

Verticalement:
1. Effets spéciaux.
2. Pertinente.
Cours d’histoire.
3. Décousure.
4. Espèce d’en potée pour être
poli.
Atomes
5. Bêtes de compagnie.
Edifiante.
6. Se réunir.
7. Naturel.
Attaquer par derrière.
8. Chevelures célestes.
9. Interprète.
Botte.
10. Placée.
Très musical.

A. Accessoires.
B. En montant.
Louche.
Romain royal.
C. Déplacées.
D. Deux en une fois.
Fente.
E. Fort complexe.
Symbole du 79.
F. Crie.
Hérissa.
G. Se défend de.
Indéfini.
H. Elle est bien dans l’en-
semble.
I. Possessif. Plana.
J. Blessés. Capucin.
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HOROSCOPE

PoissonsPoissonsPoissonsPoissonsPoissons     19-02 au 20-03

Bélier Bélier Bélier Bélier Bélier 21-03 au 20-04

TTTTTaureau  aureau  aureau  aureau  aureau  21-04 au 21-05

Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux Gémeaux 22-05 au 21-06

Cancer Cancer Cancer Cancer Cancer      22-06 au 22-07

Lion Lion Lion Lion Lion  23-07 au 23-08

Vierge Vierge Vierge Vierge Vierge  24-08 au 23-09

Balance Balance Balance Balance Balance  24-09 au 23-10

Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  Scorpion  24-10 au 22-11

Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire Sagittaire 23-11 au 21-12

Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne Capricorne 22-12 au 20-01

VVVVVerseau erseau erseau erseau erseau 21-01 au 18-02

Vous allez devoir sortir
pour voir du monde afin

de pouvoir vous distraire un peu.
Une aventure peu banale vous
surpend agréablement.

Vous ne pouvez que
constater que c’est la

grande forme pour vous. Vous al-
lez pouvoir tirer les marrons du feu.
Vous allez renverser une situation
délicate grâce à votre perspicacité.

Si vous envisagez de faire
des achats importants ou de

faire une grosse dépense, n’hésitez
pas à demander l’avis de quelqu’un
en qui vous avez confiance.

On vous fera une observa-
tion très gentille qui vous

fera plaisir. Cela permet à vos senti-
ments d’évoluer favorablement vers
une personne dont vous ne soup-
çonniez pas l’intérêt qu’elle vous
porte. Une bonne atmosphère rè-
gnera autour de vous.

Vous allez pouvoir vain-
cre facilement un obsta-

cle imprévu. Surtout qu’on vous
aide à surmonter cette difficulté
passagère. La vie n’a pas finit de
vous sourire, profitez-en.

Vous avez besoin d’air
pur, il convient de mieux

vous aérer. Le grand air aurait un
effet bénéfique sur votre moral.
Faites une longue promenade en
respirant profondément et votre
moral retournera au beau fixe.

Vos relations intimes
avec les autres vont pou-

voir s’améliorer pour vous con-
duire à une plus grande compré-
hension. Vous serez plus dispo-
nible, plus sensible et votre char-
me pourra agir à sa guise.

Vous chercherez à montrer
l’exemple dans une affaire

que vous pensez extrêmement
rentable. On ne vous suivra pas
tout de suite mais votre réussite
rapide ouvrira la porte à de nom-
breuses personnes intéressées par
votre projet audacieux.

Le doute risque de s’ins-
taller entre vous et une

personne qui vous est chère. Vo-
tre anxiété vous fait perdre patien-
ce mais vous aurez la chance
d’avoir pour vous la gentillesse de
ceux qui vous entourent.

Un manque de commu-
nication pourrait condui-

re à de sérieuses erreurs. Grâce à
votre volonté de rester ouvert et
en encourageant les autres à s’ex-
primer, le pire peut être évité.
Gardez confiance en vous, les af-
faires d’argent pourraient bien
vous sourire maintenant.

Vous allez pouvoir cons-
tater que c’est la grande

forme pour vous. Vous
pourrez facilement vous sortir
d’une ornière et reverser la situa-
tion grâce à votre seule volonté.

Vous allez devoir prendre
une difficile décision à la

suite d’une avance alléchante qui
vous sera faite. Même si cela vous
semble apparemment irrésistible,
prenez un temps de réflexion suf-
fisant pour vous décider à répon-
dre à ces avances.
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EDITORIAL

L’OPEP ATTEND
UN GESTE DE SALMANE

Yazid Alilat

Les marchés ont vite réagi à la mort du
souverain saoudien. Erratiques sur plus
d’une semaine, les cours de l’or noir ont
rebondi vendredi, quelques heures

avant la clôture hebdomadaire. Le léger amé-
ricain pour livraison en mars était monté de
2,1% à 47,24 dollars en Asie après être mon-
té de 3,1% à New York. Le brut de la mer du
Nord grappillait quelques territoires et s’échan-
geait hier vendredi à 49 dollars.

Accrochés à toute information qui pourrait
décider du sort des cours, les cambistes et les
acteurs sur les salles de marchés ont réagi en
réalité un peu trop vite à l’annonce du décès
du roi d’Arabie Saoudite. Car si les arrière-pen-
sées des uns et des autres sont focalisées sur
une possible révision de la politique énergéti-
que du Royaume, notamment celle d’imposer
à l’OPEP le maintien du plafond de production,
ce qui est de nature à revigorer les prix sur
un marché atone, le gros des observateurs at-
tendent en fait les premières décisions du nou-
veau monarque. Et plus particulièrement s’il
va effectivement poursuivre la stratégie de son
prédécesseur qui consiste à étouffer, par une

offre abondante, les producteurs non membres
de l’OPEP, dont les Etats-Unis et la Russie. Une
stratégie qui a été pourtant dénoncée par des
pays membres de l’OPEP, car ayant des ef-
fets collatéraux dévastateurs. Le Venezuela,
l’Iran, l’Algérie et d’autres pays membres se
sont plaints de cette ligne dure de Ryad, qui
a assombri leurs économies mono-exportatri-
ces, mais restent pour autant sans défense
face à ce pays.

Tous les regards sont donc braqués sur ce
que fera Salmane Ibn Abdelaziz, le nouveau roi
d’Arabie Saoudite. Le Goliath pétrolier va-t-il
rester insensible à la douleur que provoque sa
poigne sur le marché? Le nouveau roi va-t-il
congédier son ministre de l’Energie, Ali Al
Nouaïmi, et le remplacer par un autre pour ras-
surer et donner des signes positifs aux marchés?
Ou bien laisser faire, même si Ryad est au même
titre que les pays producteurs victime de sa

propre stratégie pétrolière suicidaire? Pas si sûr,
car le pays dispose de quelque 750 milliards
de dollars, un matelas de devises qui donne
toute la latitude aux responsables saoudiens
de s’acheter autant en interne la paix sociale
que financer en externe les ‘’révolutionnai-
res’’ et autres ‘’opposants’’ politiques en Sy-
rie, en Iran, au Yémen, et même financer la
lutte internationale contre l’Etat islamique en
Irak et en Syrie.

L’arrivée de Salmane, précédé de sa réputa-
tion de ‘’probité’’, si elle ne donne pour le mo-
ment aucune claire indication sur ce que sera
la politique pétrolière du pays et plus particu-
lièrement un possible ralliement des positions,
au sein de l’OPEP, de ceux qui veulent donner
un tour de vis à la production de l’organisation
d’ici mai prochain pour requinquer les cours
du brut, il n’en demeure pas moins que l’espoir
est grand d’un possible réajustement de la stra-
tégie pétrolière saoudienne. Salmane sera-t-il
plus enclin à écouter et comprendre des voix,
comme celle de l’Algérie, pour remettre de l’or-
dre sur le marché pétrolier et resserrer les rangs
au sein de l’OPEP?
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laa et Gamal Moubarak,
deux fils de l’ancien prési-

dent égyptien et symboles de la
corruption en vigueur pendant ses
30 années de pouvoir, ont quitté
leur prison vendredi dans l’atten-
te d’un nouveau procès, a rappor-
té un média officiel.
   Les deux fils, accusés d’avoir dé-
tourné plus de 10 millions d’euros,
ont retrouvé la liberté en vertu
d’une décision de justice prise car
ils avaient atteint la période maxi-
male légale de détention provisoi-
re, a indiqué le journal Al-Ahram
sur son site internet. Ils doivent
être rejugés en même temps que
leur père, renversé en 2011 par
une révolte populaire. Hosni Mou-
barak et ses fils avaient été con-
damnés par une juridiction de pre-
mier degré pour avoir détourné
plus de 10 millions d’euros d’ar-
gent public alloués à l’entretien
des palais présidentiels. Dans cet-
te affaire, les fils avaient écopé de
quatre ans de prison en mai tan-

e Yémen a plongé dans un
chaos politique total jeudi

soir après la démission du gouver-
nement suivie de celle du prési-
dent, aussitôt rejetée par le Parle-
ment, alors que la capitale Sanaa
était sous le ferme contrôle d’une
milice chiite. Le gouvernement yé-
ménite, nommé il y a moins de trois
mois, a présenté sa démission au
président Abd Rabbo Mansour
Hadi, a indiqué le porte-parole de

e conseiller national à la sé-
curité du Nigeria n’a pas jugé

nécessaire vendredi la formation
d’une force soutenue par l’Union
africaine ou l’ONU pour combat-
tre les islamistes de Boko Haram,
estimant que son pays et ses par-

e ministère public américain a ac-
cusé jeudi l’homme d’affaires

saoudien Khalid al-Fawwaz d’avoir été
le complice d’Oussama ben Laden et
d’Al-Qaïda pendant près de dix ans sur
trois continents, à l’ouverture de son pro-
cès à New York. Khalid al-Fawwaz est
accusé d’avoir participé à l’organisation
des attentats contre les ambassades amé-
ricaines au Kenya et en Tanzanie qui ont
fait 224 morts et 5.000 blessés en 1998.
L’homme, qui plaide non coupable, ris-
que la réclusion à perpétuité. Il est incar-
céré depuis son arrestation il y a 16 ans
à Londres en septembre 1998. Dans sa
plaidoirie d’ouverture, le procureur Ni-
cholas Lewin a accusé M. Fawwaz
d’avoir rejoint les rangs d’Al-Qaïda peu
après sa création par Ben Laden et
d’avoir été pendant près de dix ans par-
mi les dirigeants. «Il a fait partie des com-
plots emmenés par Ben Laden pour at-
taquer et tuer des Américains et détruire
les symboles américains», a-t-il asséné,
pointant du doigt l’accusé, en tunique
traditionnelle saoudienne. Le procureur
a accusé le Saoudien d’avoir été l’un des
créateurs des premiers camps d’entraî-
nement dans les montagnes afghanes,
participé à la création d’une cellule ké-
nyane d’Al-Qaïda et relayé pendant des
années la rhétorique du groupe islamis-
te depuis Londres.

es Etats-Unis et l’Irak préparent
une offensive militaire pour re-

prendre Mossoul, la deuxième ville
d’Irak qui est contrôlée par le groupe
Etat islamique, rapporte jeudi le Wall
Street Journal citant le chef du com-
mandement central de l’armée amé-
ricaine (Centcom).
   Un groupe de combattants kurdes
et des forces entraînées par les Occi-
dentaux devraient être prêts pour lan-
cer une offensive au cours du prin-
temps ou de l’été, a déclaré le géné-
ral Lloyd Austin au quotidien améri-
cain. «Si nous faisons les choses seuls
ou avec quelques-uns des autres al-
liés sur le terrain, çà pourrait aller plus
vite», affirme le haut gradé américain.
«Mais les Irakiens doivent le faire eux-
mêmes», affirme-t-il. Le général Aus-
tin ajoute qu’il n’a pas encore décidé
s’il allait recommander que les forces
américaines accompagnent les Ira-
kiens dans cette offensive. Les frap-
pes aériennes américaines se sont ré-
cemment concentrées sur Mossoul
pour faire pression sur le groupe Etat
islamique.
   Des peshmergas -combattants kur-
des- ont également lancé avec succès
des offensives terrestres pour repren-
dre le contrôle de routes aux mains
des dj ihadis tes de l ’EI  près de
Mossoul. Les forces kurdes avaient an-
noncé mercredi avoir lancé une «of-
fensive à grande échelle» contre l’EI,
avec le soutien de raids aériens
de la coalition.

armée maltaise a annoncé jeudi
avoir secouru en mer et mis en

quarantaine 87 migrants en provenan-
ce d’Afrique qui étaient à bord d’un ca-
not pneumatique et ont dit avoir jeté par
dessus bord une vingtaine de leurs com-
pagnons morts pendant le périple. Ces
clandestins, tous des hommes, qui ont
déclaré être originaires du Burkina Faso,
du Mali, de Guinée et de Côte d’Ivoire,
ont été placés en quarantaine pour 21
jours, même si aucun ne présentait les
symptômes de la maladie causée par le
virus Ebola. Souffrant d’une importante
déshydratation, trois des migrants ont été
hospitalisés et l’un d’entre eux est mort
à l’hôpital, a fait savoir la police.
   Des examens ont révélé qu’aucun
n’avait été contaminé par le virus Ebola,
a-t-elle ajouté. Selon les migrants, le ca-
not pneumatique à bord duquel ils se
trouvaient comptait au départ une cen-
taine de personnes, dont une vingtaine
ont péri. Il s’agit de la première arrivée
de clandestins sur une embarcation à
Malte depuis juillet dernier.

n médecin italien est porté dis-
paru depuis une quinzaine de

jours en Libye, ont indiqué des mé-
dias italiens, une information indirec-
tement confirmée par les autorités à
Rome. Le ministère des Affaires étran-
gères assure être «au courant du pro-
blème» qu’il traite avec toute «la dis-
crétion habituelle», après avoir alerté
«tous les canaux possibles de recher-
che». Selon l’agence AGI, il s’agit d’un
médecin orthopédiste septuagénaire,
Ignazio Scaravilli, originaire de Cata-
ne, en Sicile.
   Le quotidien Corriere della Sera af-
firme sur son site internet que le mé-
decin est considéré comme disparu
depuis le 6 janvier dernier quand cer-
tains de ses collègues ont signalé sa
disparition, sans qu’il y ait des témoins
de l’événement. Par ailleurs, le chef
des services de sécurité de la ville sy-
rienne de Syrte, contrôlée par des
groupes armés, a été assassiné ainsi
que son chauffeur jeudi, a-t-on appris
de sources de sécurité. «Des individus
non identifiés ont ouvert le feu et tué
le directeur de la Sécurité, le colonel
Senoussi Kaeiba, avec son chauffeur
(...) alors qu’ils circulaient dans un
secteur résidentiel du centre-ville», a-
t-on précisé de même source. Les as-
saillants ont pris la fuite et «l’état
d’alerte a été décrété dans la ville»
pour les arrêter.

Un homme
d’affaires saoudien

jugé à New York
comme complice

de Ben Laden

Malte : 87 migrants
secourus, 20 autres

seraient morts
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Prochaine offensive
américano-
irakienne

pour reprendre
Mossoul à Daech

Un médecin
italien

porté disparu
en Libye
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Les fils Moubarak sortent
de prison en attendant leur procès

dis que leur père avait été con-
damné à trois ans de réclusion.
Mais la Cour de cassation a an-
nulé le 13 janvier ce verdict et or-
donné un nouveau procès. Leur
avocat Farid al-Deeb avait alors

A

Le Yémen dans le chaos
avec la démission du président

l’exécutif, qualifiant cette décision
d’»irrévocable». Dans la foulée, le
président Hadi, allié de Washing-
ton dans la lutte contre Al-Qaïda,
a démissionné, affirmant que le
Yémen était arrivé dans «une im-
passe totale», selon une lettre dont
l’AFP a obtenu copie. Mais sa dé-
cision a été rejetée par le Parlement
qui a convoqué une réunion extra-
ordinaire de ses membres afin
d’examiner la crise dans le pays,

selon un haut responsable yémé-
nite. Signe que la crise n’a pas fini
de s’étendre, quatre provinces du
sud du Yémen, région autrefois
indépendante, ont décidé de refu-
ser les ordres envoyés par la capi-
tale aux unités militaires locales, et
de n’obéir qu’à des hommes fidè-
les à M. Hadi. Les violences qui
secouent le Yémen depuis l’été font
craindre à terme un effondrement
total de l’Etat, comme en Somalie.

L

Le Nigeria ne veut pas d’une force de l’UA
ou de l’ONU contre Boko Haram

tenaires régionaux pouvaient par-
faitement contenir la menace gran-
dissante du groupe armé.
   La lutte contre Boko Haram et
le possible «renforcement d’un
soutien international» figurent en
bonne place à l’agenda du 24e

sommet des chefs d’Etat de l’UA
qui se tiendra dans la capitale
éthiopienne les 30 et 31 janvier.
Mais le conseiller à la sécurité du
président Gooluck Jonathan,
Sambo Dasuki, a estimé inutile
d’aller au-delà de l’engagement
militaire du Nigeria et de ses par-
tenaires régionaux. «C’est dans
nos capacités. Il n’y a pas de doute
que c’est dans nos capacités», a-t-
il dit dans une interview à la radio
britannique BBC. «Je crois qu’en
l’état c’est un problème nous pou-
vons parfaitement gérer avec nos
partenaires, le Niger, le Tchad et le
Cameroun», a-t-il dit. Des représen-
tants des quatre pays se sont ren-
contrés cette semaine pour orga-
niser la riposte contre Boko Ha-
ram. Une coopération militaire a
été décidée fin 2014 entre les pays
membres de la Commission du
bassin du lac Tchad (Cameroun,
Niger, Nigeria et Tchad).

L

affirmé que M. Moubarak, en dé-
tention dans un hôpital militaire
du Caire, serait également libéré.
Selon les médias officiels, il n’y a
pas eu de décision de justice per-
mettant sa remise en liberté.


	page1.pdf
	page2.pdf
	page3.pdf
	page4.pdf
	page5.pdf
	page6.pdf
	page7.pdf
	page8.pdf
	page9.pdf
	page10.pdf
	page11.pdf
	page12.pdf
	page13.pdf
	page14.pdf
	page15.pdf
	page17.pdf
	page18.pdf
	page19.pdf
	page20.pdf
	page21.pdf
	page22.pdf
	page23.pdf
	page24.pdf

